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gième Année 


La question des langues 
ES 


Les avantages du bilinguisme 


Leu Francais au Canada est ebez lis la raison de tenir) 


Faire enseigner a propre linge était ici sur ce continent bien avant 
nos. Angle Saxons: il a pris possession de ce pays grürc à son esprit 
ettreprenant et ilen est devenu maître par son ei ci 8 porsé 
vérance Les Canadiens francais avaient exploré nos Lis et nos ri- 
avant que nous les eussions connus et Ms ont;fondé des écoles 
aù Canada deux cent cinquante ans avant l'arrivée dgé \ngloSaxons,” 

Voilà ce que pensent tous eux qui ont étudié Pbioire, ceux qui 


NS 


VICres 


Le MIN 


perdus 4 Lette nul I reste chns Fa prince de Québec, imuis ont assez d'intelligence pour en comprendre les lecbBd ét ace de cœur 

quil Leona msider dans une autre provinee, qu il so contente de pour en admirer les beautés. | 3. . 

ah : | | Voilà, nous l'espérons, ce que pienseront nos Æéki-latenre quand 
Vale que l'on dit, ete pour “C donner raison, on affirme que {ile auront À porter an jugement sur,la lai qui reprit l'eneignement 

guet nt Au francis dans les écoles nuit à l'enseignement de Eos langues dans nos écoles. Li 

 auebis Ps se rappelloront que c'est üne belle et grandeio-e que de par 


ler les deux plus belles langues modernes, celles des # Sun plus urandes 
nations de l'Europe, que c'est un imniense avantage fau point de vue 
du développement intellectuel: car 1 où double est lu peine, double 
aussi est la récompense, | : 

Hs ne se montreront pas mécontents de nous voir nous elorifiant 


il encore lt fameuse commission 


ouurcette quéstion, que d 
j 


ETES ° - 

D'ahumt elle a constaté qu'en Écosee l'étude de le languo et de ln 
un anglaise est boreoup plus solide qu'en Angleterre, paire 
ee ont étudient et possèdent deux langnes.  Muis si l'étude 
mue fnarie l'requisition de l'anglais, pourquoi l'enseigne. 
mu ut huneus dans nos dcoles ne produiraitil pas le même effet ? 

La Conuusson affirme aussi catégoriquement que, dans le pays 
iles on a suivi la vraie méthode qui permet aux enfants d'ap- 
wendre ie jus facilement l'anglais, On leur à d'abord enseigné leur 
noue maternelle, On a eu raison de suivre le conseil qu'avait donné 
quete Comité de l'fnétruction publique. 


notre race: eur ile doivent savoir que, ces pensées n'afaiblissont pis on 
nous l'ardente admiration que nous avons pogr-168 instiutions qui 
nous régissent, ne nous empêchent pas d'aimer noûé pay- si riche de 
tous los dans de la nature, “beau en toute perfectiéfh", comme disait 
notre grand Champlain. Pourquoi, dans ce si ypeëur pars. les races 
qui lhabitent ne pourraiont-ellos pas vivre dns Pligirmonie? FE ost 
“ous ones d'avis, écrivuient lee membres de ee Comité, que, Fssc7 vaste pour Les contenir: produit Rs pour es nourrir, 
dns be vole primaires du pays, il est de li plus grande finportanre . Pour l'avoir, cette harmonie, il faut de la largeur devues, de la 
mp que l'on se serve de lu langue maternelle de l'enfant et tolérance, de ln modération, 
" cute linge soit enseignée tout d'äbord à l'enfant.  Alxolument 
es prdauogues s'entendent à reconnaître que tous les enfants doi- 
res or leur instruction exclusivemetit dans leur langue mater. 
ae. Fest tout à fuit évident que le premier pns dans l'éducation 
d enfant doit être de lui enscigner intelligemment la langue qu'il 
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emagne va-t-elle 
| e 
accepter Ia paix 
Les pouvernemeñts alliés conf puand. jusqu'à la cumplete exéeue 
à tion des terines de prix. 


Le correspand'u : parisien du 
Times de Londres dit que les suc 
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ee 


pare”. . 

Er eclni qui a lutté durant &@e langure années pour faire mtro- 
dr sytème d'enseignement raisonnable dans le pays de Galles Fes RO 
<atrl hui le pronier ministre de l'Angleterre, Avoir appris et déclaré hier qu'ils onsentaient à | 
ar parlé le gallois méspre Et Y'énipééher-d'apptendre, dé savoir | Fire le paix aves l'Aamuune eur | 


[6 NOVEMBRE 1918 


de notre langage. parlint partout avec plaisir des-beHes traditions de’ 


Le seul journal français de la | 
Sashatchewan 


Organe des Catholiques de langue 
française du Nord-Ouest 


Paraissant tous les mercredis 


NOTRE FOI! NOTRE LANGUE! 
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CAufriche-Hongrie dépose les armes 


Les hostilités sont suspendues mardi à trois heures.—Les ter- 
mes de l’armistice constituent’une capitulation complète. — 
Les Alliés s'emparent de la moitié du matériel de guerre de 
l’Autriche-Hongrie, d’une partie de sa flotte, et pourront 
utiliser son territoire pour combattre l'Allemagne. La ré- 
volution en Hongrie.—Le comte Karolyi au pouvoir.— 
L'ex-premier ministre assassiné. ‘ 
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Cine d'urquuts ou, 
temps d'épidénie. le gonroinee 
ment procinoul de Régine are: 

ter deroir suspendre l'applicotion 
de de clause O0 de la loi de teen pes 
rance de la Saskatchewan, qui ue 


LES 


hist entre Le Aie et rourdir F'Autriche est celle née 
! Autriche flongere ont été sus 'saire noue natintenie l'ordre dan. 
pot, le We nn | endues hier à trois heures de ses brapres Trontires cree vla 
médecine par les pharmariens que fs méenidi Les ter ur. | | N 
? .. Les termes de l'air “ _{roupes ; oi 
sur ordonnanre d'un docteur. Ue- ice Sené par le général Dia Les troupes auttro-hongroise 
. ., ’ FUCESIRIR pal le BONE DIAZ ont déjh commencé à so rotirer Ju 
pendant la ELLE LE Or 1 cte annulée le géfie "lissinie italien: connai 1 ” Ù 
bout de lunes jour , , e ‘ RL front onvst, Les Afemande, en. 
qu bout de quelques jours. Le tuent une capiulation complete épant une attaque des Miés nur 
gouvernement est sans doute rite lof ouvrent le territoire austro-hon- PAutriche er " NU 
rendu compte des abus qui en ré ovois aux opérations alliées contre Lo je dre fon ‘ii ee minein 1 
sillaient, L'Allemagne. Ds comprennent la de ln Trontigre Fate Us 
| RE ..  [démobilisation entière des armées! Can Etat indévendant et au 
Vous avons annoncé la décision austro-hongroises, la reddition de ‘qe Ain 4 formé er IL - 
du NaintSie ge au sujet de l'appel la moitié de toute l'artillerie et dot Me ao In. direction Un 4 " 
des paroissiens de Ford City 4 tout l'équipement militaire, loc. NEC el Karolvi accord el U 
Rome. Dans nne grande réunion loeupation pur les Alliés de tous les lt 7: ON A ECO AVC 
s ; ï l SOLUCE GC TOUS 1 ohéques et as Sluves du sul 
publique, conrequée par leur r6- points stratégiques qu'ils jagrront I \fi 7 e 
mtté d'action, ceurci ont répondu} propos, l'usage des chemins del. 2 comte Michel Karolgi est le 
À li décision pontificale par un ‘fee autrichiens pour leurs apéra- président du parti indépendant «li 
acte de pleine obéissance, formulé tions contre l'Allemagne, l'évacu. Hongrie et a été longtemps un ai. 
dans une lettre au Délégué Apos lation de tous le territoires enva- [Sue du parti du gouvernement 
tolique dont le terte a été decepté [his, Jdu eormte Tien. TT était en faveur 
ü l'unanimité par la fonte. Les Les termes de l'armistice seront de l'indépendance de la Hongrie. 
Lparoissiens de Ford City ont mon one lu divaution Fo jet le 20 octobre, il présentait une 
LP \ . ne FE PU, iremplis sous la direction du maré. ! ion à ln chambre des sé | 
pére pur lé de facon peu équivoque lehal Foch. C'est lui qui désiunoe potion à la éhmbre des sénatenrs 
le sinrérité de leur foi el leur sons re matériel à vendre ci dons de ht ongrie peur, le séparation 
sission entière au SuintNiège. n {de PAutriehe ot de lt Hongrie. 
+ + + era Le mouvement des armécs Outre qu'il est un antialle 
h or + laustrn.hongroises à l'arrière, [px : . 
Concne  jallait sy attendre] Toutes les troupes alle Les and, le comte Karolgi a le int. 
M. Hocken, Te grand-maître des Vutrt be-Honunie ù Tulie N rite d'avoir esnvé d'induire LAN 
Orangistes de LHmérique. à ln on à \ L'RAl A AO nt dre & triche- Hongrie à faire la paix de. 
site de la vérente lettre pontifien. I. ral a. sans IoIventE re a puis décembre TOUT. | 
d : COS x v° - + 
M. IRACFELEX Ù -_ A gours des troubles ui ont tt 
TRES 28e à SE A ee té - FN! 
Del 4 "Budapest Te Comte Fi. 
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l'anglais et de rester loyal à sa patrie puisqu'il en est devenu la tête, 
Ua jour dans un discours publie, il salnæ dans le gaélique la 
knge où se Colte, depuis des siècles, a exprimé sa prière, sa joie, sa 
donleur, son enthousiasme, ses souveniis, «es espérances, tout ce qu'il 
pense di monde présent, tout ce qu'il espère du monde à venir. Il 
abat li Gdeur commerciale de Panglais, son universelle utilité. mais 
ue toyait pas pourquoi le Gallois renoncerait à sa vieille langue. 
Hdemnda que le Gallois gardât une tangue qui ne soit pas celle du 
anneree, celle du monde extérienr, mais celle du eœur. -T1 x a dans 
ce bg, dit une inspiration et un secours, nn baume et une con 
sktion, 
Ce nulles et justes sentiments étaient eeux de la grande reine 
Viteri qui, le 5 mars 1849, écrivait au Marquis de Lansdawne, mi_ 
ni de Telucation, ces Tignes tout à fait dignes de «x helle intelli- 
ce et de son bon cœur: “La reine saisit cette necasion de répéter 
Sepétiue qu'à l'avenir le grélique seru enseigné dans toutes les 
“is de Teese en même temps que l'anglais: enr c'est réellement 
NT sde crrent de vouloir empêcher un peuple de lire et d'écrire 
fie La reine, dans su loyanté et son 
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Late qu'il parle généralement, 
re pour ls Ecossais, prend un grand intérêt à tout ce qui doit 
“ter le plus à leur faire conserver leur mentalité, leur simplicité 
Mare, La reine veut de plus que le gallois soit enseigné aux 
div di pars de Gulles én même temps que l'anglais”. . 
. pa line quelques semaines, à une réunion tenue à la Chani- 
| “Mt à Londres, Tex inembres des deux comitéé représentant 
Elivieterre ot fa France ont adopté à l'unanimité la résolution sui. 
me ete ue l'alliance des Anglais et des Français serait 
te D pie ntm par une-parfaite connaissance des langues 
de eq ne de ven deux pays, nous, Jes membres de ce comité, 
Pons le désir que l'enseignenient de l'anglais et du fran- 
a clans toutes les écoles cle ces doux pays et nous de. 
à brlre situe éducutionnelles de | Augleterre et de ln k rune 
Lane on" use considérhtion cette importante suggestion, 
es, lu eut ES Journaux et “diens ont fuit mention, duns leurs 
rate a à Heution que tous les journaux de FAreloterre ont 
Me de vue nie tous ont applaudi? Et cependant cette Mu 
in de mar ù jnnes les plus influents de no4 nères patries est, 
Spor QT aire at moins réfléchir ceux des métros qui croient 
Pb. tonne Patriots en voulant faire prohiber iei ee qu'on croit 
Et us Anti à profitable au del des mers. 
te de ru vs ce sont bien ceux qu'avaient autrefois quelques- 
Mbpelep vue bel Politiques de l'Ontario. Qu'il fait plaisir de se 
opportunité ï Paroles de 1 Hou. Sir Oliver Mownt pour démontrer 
Bent ln leu in mesnre présentée par M. Craig contre l'ensri- 
Le Di qe QE Cr DS écoles a 
Mt, il cd ue it FaiR, disnit l'éminent homme d'Etnt, cloit être 
Pur Je Canudions ae pour la paix générale et une vraie injustice 
ie Je Anglais: 1 FRUÇAIS, Ceux-ci ont toujours oté URI loyaux 
SE ns \ouluns ts ont défendu le Canndn et ils l'ant même sauvé, 
Ve du temape of de le run grane peuple, ne détruisons pas ainsi l'œu. 
promis qu y de raison, C'est l'union obtenue par de généreux 
À tsven de préc nné à ] Angleterre l'empire des mers, à la Suisse 
ane el De sa retraito, nlpestre de toutes les atteintes, à 
PU Ton, M R aire face à tunt d'ennemis externes, . 
latines, #7 : or ns, À cotte même oecasion, “faisait ses justes r'e- 
Le querte con prends pas pourquei l'on ferait à la langue fran. 
Ame celle dont an semble la menacer anjonrd'hni. 
ne française que l’on bläme tant parce qu'il veut 
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Le, ere à l'ing'rnee du Pape dqns ‘ 
re rie mi pe Hjpoure. Re:destriction do. lie. 
'ex-prémier ininistre hongrois, a 
été tué dans là rue par ut soldiu 


les affaires politiques di Tünada. a nd Lu 

Le député de Toronto adnet que propriété par les armées se retirant 

Benoît NL approuve directement el Special ement défendue. 

l'attitude des Canadiens francais | L Autriche doit rendre en outre d'un @up de révolver, 

de EOntarie. En quoi il & mieux 'AUINZC de ses sous-marins les plus |” L'archidue Joseph, représentant 

rompris dla lettre du Souverain modernes, tous les sous-marins al. de l'em LEE LA TR 

Pontife que lu Patrie, qui n'y à ru Jenands se trouvant dans ses eaux, peter in Sille dorés la ve 
‘ pest, a quitté In ville après 1 pro. 

elamation d'une républiqué, L'or. 
gunieation du nouvel Etat se pour. 
suit en bon ordre, One signale 


qu'un blâmse à l'adresse des natio,jtvi vaisseaux de guerre, trois 
nuistes terniseurs légers, neuf contre-tor- 

pas d'actes particuliers de viu- 
ence. 


lpilleurs. douze  torpilleurs, un 
‘pose.mines, six monitors, l'ous 

D'après une dépêche de Copou- 
hague, li population de Hongrie 


complète Hberté d'action, quand |de l'Allemagne. 

ouvrira la conférence de paix, sur | Une démonstration a eu lieu die 
question de la liberté des mers, manche, à Berlin, devant le mo. 
Le maréchal Foch à été autorisé |[nument de Bismurk, en faveur de 

à recevoir lesi représentant& du [la continuation de la guerre. On 

gouvernement allemand et à leurla protesté contre l'acecptation 

communiquer les termes d'un ar- {d’une paix humiliante. 

mistice. Les termes de l'armistice offert 
On croit que l'un des termes de }à Allemagne. “ils sont acceptés, 

cet armistice demandera que ! équivalent à une capitulation ct la 

lemagne évacue les bords du Rhin iguerre finira immédiatement. les 

et retire ses troupes partout 25 jconditiohs finales de la paix de- 


+ * * 

Le comité rrérutif des United 
Farmers de POntarin à adopté une 
résolution vrecommandant que le 
Canada, tout en aidunt à détruire 
le militarisme en Europe. se mette 


les termes poses pal le président Lis alliés sur le front français lnis- 
Wilson, Tlk se réservent cependant |kent peu de doute sur l'acceptation 
( 


les autres navires de Ia flotte seront 
désarmiés, Les Alliés pourront 
naviguer Hibrement dans toutes les 
‘eaux autrichiennes, même ponr 


i it ê ieté 5 ins militaires Pontes les forte. fvatera d'ici un mois sur la ques 
milles devrièke le fleuve, de lalvant être dictées par des vain. |) gurde contre le même mal chez fins militaires, Foutes les forte role x Viet au rois us a es 
frontière suisse à colle des Pass lqueurs, lui 1 a également protesté ron- reses protégeant les bases navales [ton hi Mu en réoublione, Le 

| M. Clémenceau à déeluré devant j seront oceupées el l'arsenal de fnarehie ou en repuphque. T4 


s 


tre de système de législation par 


ordres en ronscil. :Pola est livré aux AIée. 
* x * 


| La seule force militaire que pers Jdraite élector 

Benjamin Borman, un Menno, 
nite. candidat des United Farmers, | 
u cté élu dans le conté de Mani | 
ë 


‘ . . . Re feunnes auraient alors les mêmes 
Les Alliés oecupernient le front | la Chambre des députés que la ten aux que les hommes 
du Rhin sur toute sa longuchr, sur ! paix pourrait bien ne jus être si | 


la rive gauche, en territoire alle. | proche que d'aucuns le pensent. 


La Turquie se rend 
sans Condition 


a = ee a 


La tin 
est proche 


La semaine qui vient de s'écou- 
ler est assurément li plus riche en 
événements de réelle importance 
depuis -le début de cette grande 
guerre, Les opérations militaires 
des Alès, si brillantes qu'elles 
continuent d'être, restent bien loin 
au second plan derrière la magni- 
fique victoire diplomatique qu'ils 
viennent de remporter, 

La Turquie et l'Autriche Hon- 
grie, à quelques jours d'intervalle, 
ont accepté les conditions d’armis 
tive arrêtées par l'Entente et ont 
déposé les armes, La défection de 
l'Empire ture, après celle de la 

ulgarie, était déjà un rude coup 
pour l'Allemagne; ln capitulation 
de l'Autriche-ongrie,-son ‘alliée 
Je cœur, lu plus fidèle et ln plus 
puissante, ne lui permet plus do 
nourrir le plus léger espoir T/ef. 
fondrement du colosse teutan est 
imminent et inévitable, 

On ne pent se défendre d'un 


prendre les arms. Bien qu'il ne 
s'agisse encore que d'un  shnple 
arimistice, PAutriche et la Turquie 
vonsentent à  démobiliser toutes 
ieurs troupes, à livrer une partie 
de leurs armements et de leurs 
Hottes, à laisser à FEntente le li- 
bre usage de leur territoire, de 
leurs places fortes, de leurs ports. 
de leur marine. le leurs voies fer- 
récs’' et fluviales pour. la continua. 
tion de ses: opérations. militaires. 

L'acecptation de pareijles condi- 
tions de la part de l'Autriche tra. 
[hit à lu fois l'éteudue de su défaite 
et la consommation irrévoeable de 
sa rupture avec l'Allemagne. 

Réjonissonsnons de vet évêne- 
ment qui marque l'écroulement 
des amhitions germaniques et la 
fin du cauchemar qui pesait sur le 
monde entier, 

Voiei done l'\Ulermagne isokie, 
réduite à sex soules foices Con. 
bien de temps va-tbekle s'obstiner 
à poursuivre une hitte devenue 
inégale? Sa puissance militaire 
est eucore considérable, mais son 
prestige à disparu avec l'abandon 
de ses derniers alliés et elle’ ne 


toulin. Ontario, contre un randi- 
dat conservateur. La Ditte s'est 
faite uniquement entre le parti 
conserrateur et l'Union des fire 
miers. (est un beau stecès pour 
les cultiratenrs ontariens qui sr 
blent se détaeher des anciens pres 
fs. } 


t 


* # * , 

Nous avons reçu, ces joursei, les 
trois premiers RMÉrOs du Bulle. 
tin Officiel Canadien. Plusieurs 


| L'ärmistice accepté par la Tur-, 10 Retrait immédiat des tro 
quie équivaut à une reddition pes tunqnés du nord dé la Pors 
CUS léomplète et sans coudition. En/derrière les frontières d'avant. 
journaur porte aree isen voici les termes: guerre, 
rontre les dépenses mjustift N JU l 1—Ouvorture des Dardanelles | 11—Une partie de la Trance. 
cette publication qui. 7 PU Lot du Bosphore et necès à lu Mer lensie a déjà été évaenée par les 
crise du papirrs dune ne Noire, Occupation par les Alliés troupes turques. Le reste le sera 
NA ir ; pere les jour. jdes farts du Bosphore. .également-st les Alliés Le jugent à 
ur quotidiens 7 | | 2—Les positions de tous Îles P'Opos plus tard. . _ | 
++ * champs de mines et autres ob8| 12--Les stations de télégraphie 
Il y a quelques jours enenre, tructions des eaux turques devront sans il st de cible seront sous le 
quand un. Français avait à envoyer |être indiquées ct l'on aideru à les fcantrüle € es Alliés, sauf pour es 
{00 franes en. Suisse, il lui en enû- faire disparaitre. … [messages «ln gouvernement ture. 
tait environ 40 francs de “echange” | 3—On fournira toutes imforma. |” 13——Défense de détruire tout 
Aujourd'hui, ce change est tom. ions possibles concernant les mi. matériel. naval, militaire où con. 
6 à 18 francs. C'est entore beat Înes dans la Mer Noire, ‘ i merciak DNS . 
“onp. Hais Fackh el Pershing sont 4—Tous les prisonniers als et 14—-Fheilité donnée aux Allic. 
d'habiles financiers à leur manière. ltous les Armémiens in{ernés seront pour l'achat en Turquie du char- 
Or rassemblés à Constantinonle et re. on, de Fhuile, du éombustihle. 
mis aux Alliés sans condition, . ‘ete,  . 

3—-Démobilisation immédiate | 14 _Reddition de tous les off. 


manne area cms 
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Le Moniteur Acndien, le plus 


, N # A x À ’ 
mouvement d'agréable surprise peut plus espérer M6émME Un se en des journnnr francis d'A. | ; :  l'ovennii sr, Fe, QUR 
devant les termes vraiment extra. |blant de victoire. C'est à la nation | gi à avait été fondé en 1867 fde ! armée fuque à ] exteplion des ciers turques. en Lripolitaine et en 
ardinaires que nos chefs militaires [allemande de décider si elle est suspend 8 publication jusqu'à troupes requises pour , a surveil Grrène à ln garnison italienne Là 
ont réussi à im prête à se débarrasse de l’homme! 1 ordre, Cette mesure lui lance des frontières et le maintien plus proche. ë 


i poser Eux vaincus, 
Dans le cas de l'Autriche surtout, : . 
dont les armées, hier encare; fau- icanduite au bord de l’abîme où elle 
laient. le territoire italien, la chose [se trouve en ce morñsnt. | 

serait tout à fait inexolicable si] Enfin il est permis d’entrevoir, 
l'an ne savait que de graves diffi. [d'ici üne brève période, une puix 
cultés intérieures ont jbué là nn générale conformé au droit ct à la 
rôle capital. Une paix onéreuse et |justice. ÆElle sera aceneillie aver 


de l'ordre. 7. 

6—Reddition de tous lés vais. 
senux de guerre dans les eaux tur- 
ques ou les énux-ocenpées pûr la, 
Turquie. 


16—-Reddition de toutes les eur 


ct du régime néfastes qui l'ont 
nisons en Syrie et en Mésopotu. 


est imposée par des nbatacles nés 
des conditions du temps de guerre. 
+++ 
à .17—Usage de tous les bateaux 
Teese Alliés auront le: droit ét des facilités do réparations dan 
d’oceuper n'importe - quel”. point tous es ports et arsenanx tures. 
stratégique, dans.le cas où leur sé! 18—Roddition de tous les pori- 


‘On sait qu'à la suite de l'affaire 
Rolo, M. Monier, ancien premier 

résident de la Cour d'avpel de 
Paris, a été déchu de sea *° 7 


ont pris toutes les précautions vou. 
lues nour mettre les deux pays 
dans l'impossibilité absolie de re. 


lrop tard venue ne réussira pr d'autant plus de jais que jusqu'à |,,, % Cour de cassation iégeant |stra ; pa qe, | 
Leste, ed e ne Te démermbre. ces derniers. dep none, elle Pomme conseil superieur de la ma euuité, va per Les vai ux alliés occupés en Trpeliteine et en Cs- 
ment de l'Empire austro-hongrais inqus apparaissait ‘en ‘éloignée. |,;ciure. | .vaiseaux alliés rège. ee. . 
et À sauver du naufrage la maison |Sonke.tron qu'il y # quatre mois. ? La grande ehencellerie de la ide tous les ports actuellement ce. 18 Ævecustion, Si un mais. 
des Fabsbourg. . [à peine, l'ennemi 9 yisalt une |} j4ion d'honneur a prononeé rr- |cupés par la Turquie et mets de du taritoire turc far teus les AL 

Les Alliés ont été prudents: ils |offensive formidable sur tout le} ment eontre M. Monier la cet usage aux, vaisseaux -de- l'en- lemands et Autrichiens, militaires 

e ‘front ouest et menaqait sérieuse. | ;he de ein années de suspen- nemi. | … Hé ls. * 
ceupation par les Alliés 


* -€t avi sr on 
‘+ :"20-Accsptation das ordres qui 
[peuvent être. dénpés pour ln ces. 


on du port de la cravate de com- 1 90 


ment Paris?.. LC 
mondeus de la Légion d'honneur. tunnel du Taurus. 
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FRÉMONT. 
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sion des éqguipeluents, «es urines | 


maman + 


LE PATRIOTE DE L'OUEËT, MERCREDI 6 NOVEMBRE 1918 


motte 2m me, ie 
nee den memes + 
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La premtiède armee, en coupéru- 


ee ee 


ne, ones qntttnnn that RARE en 


PET LI S 


a 


ce poutuir d'un seul hotte que | 


" li ; : an Wé te : | Cv  andantid par Téléphone 278; 
ju ioft avét és ironpes IranÇaisés, n  HUUs r'ogions uneéantiil par cétie: éPhone 2745 
«1 des munitions. Les succes ita iens \ traversé le nel de la Sémbre Ut lgterre, Pour que la ui soit du- Dr. LAURENT ROY Casier postal 535 Pr. 4; 
21 Un représentant allie sera li | l A triche = ‘Catillon et pris plusieurs”villages, ‘rable, tout le peuple doit en np- des Hopitaux de Par! \ AT 
attaché au ministère ture des ap- 9bD gen ü : Lex Aiiéficuin- ont pris et ten: [prouvet les conditions Le prési. ||] Spécialité: Maladies de ls}; Phili 
provisionnethents afin de sattve- fermement les hauteurs boisées qu [dent paräît décidé à faire In paix [l femme. 1H1on & Noel 
eurder les intérêts allés. On lui au de Beaumont, faisant un gain [par négoetations, y'a pas de. em | 


onnera tonte l'assistance voulue | 
our rotnplir sa tâche. 3; 

22Les prisonniefs fures sont 
ts à la disposition des puissan. 
in alliées, Le relâchement des 
usonniers tures, civils et mil. 
ares, avant dépassé l'âge militai{  Voiei un an. les armée italien 
1. era considéré. nes refluaient de Llisonse, vers 

Obligation de la purt de lu l'ouest. menacées d'un grand de- 
Taiquie de cesser ”ses relations lxastre muilitaire. Aujourd'hui, avec 
au des Empires du Centre, ia coopération des troupes angle 


pereredi DU a fribis 


Retraite autrichienne sur une 
large échelle 


Hongrie à capituler 


Loisir de Mets contient 
detre Le pivot de ce mouvement de 
eeut, à eause de son nnportnee 
stratégique. Les désertours et les 
prisonniers faits ur le front ane. 
ricain, dans le Vavre, cofrohorent 
cette information et disent que le 
| allemand fait 


‘commandement man f 
a région à l'est 
e quantité de 


| 


Hrunsporter duns | 
de Metz uue grand 


2{--En cas de désordre dans les: { IFTUDI- 
A alavets armémiens. les Alliés | Men par ee qui semble une brèche 
ervent le droit d'en oceuper ! 
porte quelle partie. 

25.-Le hostilités entre Tes M: 
Lot la Turquie cesseront à mi 
pe locale, de 51 octobre THTS, 


ti 
il 


‘4, 


Caiïllaux devant 
la Haute-Cour 


at — 


Déuuet que on haute cour. le 


cet foiiens à commente à en: 


! 


otre pra ve de laneien prési 
deu de conseil Cailluix. du départ 


Loto et de Paul Comby. Les 
Postes étaient pris, présente 
pra dures prébunimaires Le 


arr de korépublique a lu les 
onetions des (rois personnes. 
cour a nommé nn comité de 
mc herches pour étudier les énor 
ur donnent transmis: pur les 
mag rats. qui ont eu affure à 
cote use jusqu'à présent, EX 
a delà de 7.000 documents. 
Gand Le comité aura terminé son 
cuite, la cour reprendra ses at 
dures, On ignore eombien di 
Qu prendra le comité pour ét 
kr preuve, 

Le rapport du procureur de la 
Epridique, Me Lecvouvé. conelnt 
on aueant MM, Caillauxs, Lous- 
cabatet Conbv d'avoir conspirt 


! 


RNRS 


Contre do tranquillité intéricuré de: 


3 


Prince, par des manaigrés 6 
soachonations avec Pennetn 
le anat favorisé des entrepri 


sutut ii 


3 

up 
ñ 
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NL Throdore Lescouvé a donne 
le cétutone manuserites de M. 
Cialluux trouvée duus le coffre. 
hr de lo lamque de Florence. M. 


Cianx actinmit dt prese fran 


esse plus reponsable de bi guerre 
que PAllauasne,  Le-fxogireur 
décdara que M. Caillau @f avril 
1019 crovait que ki guerre était 
perdue et qu'il était phis pris par 
Fidée de la ptux que par de dés 
de pauner la guerre. Le progranr- 
Dine d'aprèonerre de M Caillaux 
“SJenifiuit la guerre civile. 
OM Lescouvé traita au long du 
“ut de Minotto. gendre de M. 
Sdouis F. Swift. fabricant de Tou- 
“ serves de Chicago, qui est interni 
aux État Uni et qui aurait fui 
“hne confession d'un complot tru- 
sané par M. Caillaux. le comte vor 
“Luxburg. ambassadeur allemanti 
men Argentine, et luimème, dan: 
le but de désunir l'Entente et de 
provoquer la puerre entre LAN 
#“Unagne, da France, l'talie, FE-pa- 
une contre PAngleterre et lt Ru 
sie. Le procureur relata les agis- 
-sanents de Caillaux en Halie, }ñ 
aurait dit en Htalie que la guerre 
7 pe durerait jus jusqu'a lautorne 
de JO1T. à care de la pénurie de 
CeAnaticres brutes en France. et à 
eause de révolutions en Alavrie et 
Su Sénégal. 
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Avis: important aux parents 


des soldats : 


QD em nn 


#0 A urmve souvent qu'uue dépt- 
che adressée pur fe ministère de la 


à Milice au plus proche parent d'un 
soldat canadien tué. blessé on prie 
5 Sronnier pour lui apprendre la 

“nouvelle, est retournée au nuinis 
mière pau la compagnie du télégree 
Æphe. le destinataire ayant déme. 
han,  Auski le ininistére insiste. 
Fil à nonveuu pour que tous ceux 
“wqui figurent daunx registres 
somnme proche parent d'an solduf 
#éanudien, notifient sans retard le 
Gé registraire en chef, aux quartiers 
pénéux du département de la 
Alice, s'ils Viennent à changer 
m'adresse. 


SC 


LL 


5 Officiers canadiens dans l’ar- 
mée anglaise 


ne em f) 
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EL 4 


æexpéditionnuire Canadien, à Lon. 
æires, unnoncent qu'au ler auût 
“lernier, 3,833 sousofliciers et sol. 
“duts de ve corps s'étaient Vus don- 
“nur des grades dans Purimée impr 
“riule, Ce nombre déja considéra. 
le de militaires cunadiens dont Le 
“'Auérite a été ainsi reconnu pur le: 
“autorités ipérinles, ne coriprend 
qu ceux, et 1h sont nombreux, qui 
e& sont roinlus en Angleterre de 
hur propre initiative et se sont en. 
tab ins larrte anglhuise Suns 
1 ou Pure eumadistauc, 


Se lare quartiers généraux du corps! 


les rançuises, elles font de Me 
ses et françaises. ( ucriel de guerre, 


ni | 
Lee Allemands font retirer Mn 


: Lex lignes trichiennes. à! À au rer ht 
jen lee Hgtes ul population civile avant la retraite 
"os a Plave. 


Va bob. te leurs armées du so} françats. 
| 4 Un document sust pur des solduts 
n »s + fe . , . . : L 
vont constuument de l'avant sur jafnérienins ordonne DE tte 
‘une ligne, -étendant au sud du ldunts de divisions dé ire 5 ne 
chemin de fer Trévise-Oderzo 1 bonne wurde fous les No R 
| En "a: "j D SO ns nil D s des ani 
ont fuit plus de 20.000 pren. 14 à 60 ans, ainst que MI e* at - 
ire. maux. Le document ajoute qu 
ivre. ! k . Oct À Le 
Les rapports du front de br Pia CCG TT al pu Cire accurpifl, et Let 
ve <emblent déceler qu'après fa Faits endroits à ga deu sise 
première ruée des Alliés, de résise Jane passtte et popuk . 
Ï 1 " Le . « . - 
tance des Autrichiens à grand ÎLes Autrichiens en pleine dé- 


Les Alliés ont capturé Va 
biadene, ont oceupé Conglime e 


mt faibli, et des indices révèlent 
ment faibli, et de 1 tent) route 
qu'au contre de la hiyne.tes poste, : 
tions ennemies ont été démantibu- pis Halieusout pressé Fennenn 


lées. La poussée semble AVR fortement que son front est 
sangnenté depuis une Jouimee cl ape of qu'il est maintenant et 
semble propable que d'ici à quel jjeine déroute: 30.000 Austru 
ques jours toute armée autit ÉHongruis ont été faits pionniers: 
ichienne sur la Piave sera en tee TS centaines de canons ont été 
lraite vers le Tagliunento. . lapturé.. 
Les lignes antrichiennes ne ue 
dent pas seulement sur le front de 
Aa Piave, On rapporte que les ar 
és avancent anssi plus ut norde ( 
AS On conidere que a: Canadiens 
ieupture de Conegliane, chel de La i Le maréchal Haise rapporte que 
{positiont autrichienne, consttine : Valeneiounes a ete pris par 
Gun coup fatal pour le projet que troupes canadiennes soit le con. 
L'enneni a formé de tenir at dot pandemegt du général Currie, 
ide la figne où les Alliés ont pro Les troupes du géneral Courant. 
Landéwent entité les Hignes ae Je Jour côté, ont fait dim 


menti 2 porenhre 


Valenciennes est pris par Îles 


mtatite 


‘trichiennes : | progrès à l'est de l'Aisne, La Vi 
' lu lobre Sete de Penn a ete LUE 
dede selon iémauent énergique Va Fest de: 


+ N + e Lo _ , 
33.000 prisonniers autrichiens ; Vruzier-. 


. Î + 1° . 
Les tronpes  austro-hmerores | Les succès italiens continuent 
cut element soon lu les | Depuis une souaine, los Ttaliens 
Fronvsis, les Anglais, les Ttalienss it roconquis plus de mille milles 
etes Ainérieaine ur un front délit. de Jour provinces enfahies, 
cuelque soirante iles Rene a de plus grand succès du géné 
dant de la rivière Brenta jusqu'a DT Dius ect d'avoir séparé los are 
voilier de koner Adiatione, ces autrichiennes occupant les 
, “ n ‘a AU IS Le ‘ 
Dans ki ae mo RINE te régions du toont Grappa ‘ au 
etitetl résiste avec pre Et ee : celles occupant la plaie 
détient encore ferinemment ses pose. Prentin de celles | PP 
er ET >: He VOREIERNE, _ 
tions. Mais à l'est de la Pinve gl pie prisonniers autrichiens se 
el rt re Re # cure lee patine lehirent maintenant par SD.000 
de Hrevise, Ghataontunt to ia les vi n ds par 1.600 
. . : . s Tanons capiures pau ONE 
terrun sur lequel il avait repousse il Ù 
ee troupes Haliennes lv a un an: Dans les Dardanelles 
‘et ia maintenant attetnt les plais Le forte nonbrare de 
nes de la Vénitie. Javeurs de mines" anglais à count 
Jusqu'i présent, nu grand Ron ieneé Je nettovage des Pardinel- 
bre de villes ont te Hbercos dr l le passige de St nulles est 
, , se 3307 Fr . » ‘ A . 
l'ennemi, et plus de 35,000 prison ie séritable ner de mines et 1 
niors ont A capturés pendant fire ne certaih temps pour les 
qu'un très grand nombre de eue fire disparaître. Si la suerre 
‘nons, de mitrailleuse. et une nie os pas finie d'ici quelques se. 
“mense quantité de munitions et de ines il dura probablement 
huatériel de gmerre sont fonbée ie orande bataille muaale entre 
aux maine des troupes allées. Li Hette alliée et l'ancienne flotte 
Bien au-delà des lignes enneunes. 


: …. ‘rte dus lt Mer Noire, tite les 
lee aviateurs aliés borubardent ii Tienands ont certainement mise 
ioleunment les colonnes austro 


| , trait bon dre. 

phoroises en retraite, en Pants , . 
re. et sur des elionins ronges | Les Italiens à Pola 
donnés. vers da frontitre autre! 
hieune, / 

S L'on en Juge par dr rapide 
avance des Alics it semble que 
tout À front enneini ait été brisé à 
l'est de la Piave et qu'avec aile 
‘le da cavalerie qui opère bien es 
avaut de l'infanterie, sera in- 
possible aux armée ententes de 
Se refonmer tant que la frontière 
autrichienne n'aura pus té fran. 
“hic. 


Les Canadiens à Valenciennes 


us, 
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î 
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‘ot 


v« 
pe 


et ont codé Le bateau de 
Vus Unit. portant le pavil 
en de la flotte anstro hongroise. 


est rendue au conseil sue à Bi 
faute d'une matinerie de fous fes 
équipages des vaisseaux dus le 
port, 


Luneli ours mire 


} 
| . . 
: a rieste aux tal 
Sar de front de Valencicunes, et li, T à anens 
une semaine, de corps canadien a! Trieste es ocenpé par les trou 
avaneé Sur une profondeur de 25 he italiennes, 


miles et capturé 2 Vies SE ja nouvelle a caueé un jumene 
lages. Le corps pour oi à Fait bousaane à tuvers toute 
mentation de 68,000 habitants Hi PURE a TRIXERS OUR 
hévés du joug allemand et à cru | tbe, Pa une rm conne 
ist un service pour asurer le con. |! 
fort des enfants et des fonnnes, 


les Canadiens qui sont entrés danx la ville, que toute. a population 
l'avait coutume de féter, sos le mé 


Alle. 


officier igtae aittrichiens euteme Une tit 


la ville. sur les talons des 
mands en retraite. Un 


“canulien-franenis bien counn qui nifestation patriotique des mr; 


a été non connpandant de difionalité italienne, 


h ille est décoré de la Légion d'hon- | Sur le front ouest. les ATés 
peur, Quand dés civils ont vu de feontinuent de progresser, Les 


ruban sur le tunique de l'olficipe, Américains ont atteint ut point 
{ 

IPCHX. 
‘brasé, On le regarde maintenant 
Leone un président où conuue uu 
roi, , | 
Les Canadiens ont vecupé lai 
partie septentrionale de Valen-| 
ciennex 


| 


; 


aise à capturé 10.800 prisonniers. 
143 cunons 1900 mitraiouscs #1 
un inotéricl considérable, 


Eur Souovembre ; 


L ÎLes Alliés donnent un grand 
‘Retraite projetée sur Metz | coup 

On a die nombreuse rainons de! Ce matin. ed troupes anglaises 
erbire que les Allemands ont lite fout atagué entre le Canal de la 
itention de se retirer aussi lente Sambre, Oist et l'Escauut, au nord 
ment et aussi strutégiquement que fde Valenciennes Sur ce front'de 
;pussible «le leurs positius actuel 130 itlles elles sont entrées profon. 
les, spécialement à Totièst de la dément duns les positions snnre 
Meuse. et peut-être d'évactier ei Linies. eapturmt 10,000 Hommes et 
Berement do tepriteige ep ai Le 00 caumne 


l'endredi ler HOUR bre 


nl 


Dr 


ue | 


Les forces gaviles itiliennes ont” 
réussi à rentrer dans le port de: 
Pola. Bi base nasale autrichienne. : 
guerre 


La flotte auriehienne à Pola 


uuce. les arinées du général Dinar 
Acon entrées dans Priedte le jour de 
Denain, 20.008 civils ont aceueili [a fôte de Saint Juste, ke patron de” 


Hs fui ont fait un aceueil chaleu- situé it 3 aille au sud de Sedun. : 
Plusieurs femmes l'ont’en Durant le°mois d'octobre, au eonrs, 
Le cotnbats iticessunts sur Le Front, 
de l'Oise, la premitre année fran” 


moven de cin kilomètres, 
avancé de trois kilomitres. 


“ 


sieue de Gand, 


| rep 
, #e 
| Quelyuén moditications à lurré- 
té ministériel touchant les publi- 
cations en langue étrangère serdn 
probablement scdnptées, fu @ fait 
remargtéer que l'application «ln 
lettre de l'arrété motistériel arait 
amené da supprision de plusieurs 
fertiles très en faveur des Alliés, 
Il «ee pourrait qu l'on adopte T° 


| 


système de porn 


_o— 
L'Emprunt de la Victoire 


La première -enuineS de sous. 
eviptions en fueur de l'Empruni 
de la Vietoire à produit un total 
‘de K145,411,800. La part de char 
que province <e répartit coma 
‘suit: Ontario, KSO.G8O,300: Co 
lombie Anglaise. KS443,390 2 NL 
berta. RLOLE300: Saskatchewan. 
FETE Xletobas 6.973.100, 
IMomtréal, K2H2383,1501 Québec, 
Leu dehors de Montréali $6,720.- 
[oo Nouvenu-Branswick. $2.070.0 
l 


i 
| 


900: Nouvelle Ecosse, R7.2-HLN00 
He du Prinectdouard. $350,208, 
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Î 
Roosevelt et Taft s'unissent 
contre Wilson 


3 *. 


MM Théodre Ronmovelt et W., 
FT Palt,sont publié un appel en 
faveur de léls tion de repréen- 
lants  républiains at conpres. 
C'est li premiere Fois qu'un tel 
ianifeste est -iuné pur deux ex. 
présidents des Etats-Unis 
.. ‘Le nouveui congrès, déclarent. 
ils sera en fonction du 4 wars 
HOT au + murs 1921. Durant 
‘cette période, premièrement nou 
voulons la lutte jusqu'à la capitn- 
lition sans condition: 20 lus ter. 
mes de ki pais mondiale doivent 
étre détenu -'s30 l'administre- 
tion démocratique, après avoir dés 
pensé des billions et avoir fait 
ipreuve* d'un ahsolutiame jusqu'à 
présent inconuu, devra rendre 
“compte de.son administration: 0 
les changements résultant de bi 
“puix devront Gôtre cffectués sans 
‘trouble, et l'œuvre de la recuns 
truetion entreprise sur une farce 
““vhelle, 

Un congrès républicain aura 
plus d'apditudes qu'un  congré- 
“démocrate, pour pourvoir Ie pars 
lle mesures péeonisées, 

ce nouveau, sénat doit approne 
ver, pur un vote de deux tiers, lee 
leonditions de paix. Ces termes ne 


sauraient relever du voulofr d'un 


‘seul homme, cu est précisément 
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Pardessus en peau de 
chèvre teinte en noir 


| 


ÎLe plus gros stock que nous ait 
lacheté, Ce. pardeseus sont Fails ei 
fpeaux de bonge grandeur ef njnsfent 
bien, Vous Iaurcé pis à erai 
froid si vous en RAUZ UN 
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& ROBERT 


ILEASK, = - 


Les Franeïis. de leur eôté, "ont fricain, la eapitulation sans condi- 
Les (tion, 
troupes alliées ont commencé le Allemagne nu eausé be: 


AVOCATS & NO AI RES 


Claim, 


luandé ee qu'exige le petiyle ane | 


12, Canada Life Building 
[fème Avenue 


BUREAU 7 
Telephone 12548 


REGINA, Sask. 


CET. . 
A CEUCECT LENCO Hoche 
AE. PHILION 
Membee du Barres de di 
et du Maunt, ‘ 
. UE, Nori 
Menibie du Barreau de Li Sa 
et du Quel: 


mn 


Autrefois de Loir 
l'hopital Necker de Par 


Son échange de notes avec 
COUP 
d'intérêt parmi le peuple. Les 
uatorze principes wWilsoniens ati 
V'Allemagne accepte sont telle- 
ment vagues el généraux qu'ils ne 
peuvent constituer un, traité de 
paix : ils nb peuvent conduire qu'à 
une discussion sus fin. 


Residence, sant 


mean 


ER on) 


Dr F. Lachance 


saAsx| . Télé 


pe EE 


Dr ALBERT MATHIEU 


Des Hôptiaux de France et 

d'Angleterre ° 
ex-Chirurgien-Spéciniste de L'HG 
pital Militaire West CH pour 

“les maladies de la tête. 
Spécialiste pour les maladies des 
deux, des oroilles, du nez, de la 
gorge, et elururgie plastique de, 
la tôte : 
413-414,Edifice MeCALLUM HILL 


REGINA. Sask. 


Téléphones: Résidence 4212 
Ê Purenux. 4389 
136 
RL 


a — ———— 
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J. M. P. McLEOD 
MAGASIN GENERAL 
ST. LOUIS, SASK. 


Stock complet. l'ris très modérés, 
l'ourvures et produits de la ferme 
achetés aux plus hauts prix.” DIN 
VENUE A EOUS. 
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| 
PENSIONNAT DE NOTRE 
DAME DU SACRE-COEUR 


HOWELL, SASK. 


À 4 558 


dirigé par les 
FILLES de la PROVIDENCE ! 


Cette institution à pour bat de 
donner aux enfants une édivation 
chrétienne, Le programme sco- 
laire comprend tuus les Cours d'é- 
tudes de l'école séparée, en an- 
glais et en français, 

. Les petits garcons au-dessous de 
one ans y sunt admis. 

Pour renseignements patticuliers s'a- 

| dresxer à la 


| Révérende Mère Su 


\ 


périeure 


Collège d'Edmonton | 


PERES JESUITES 


Visite à l'hôpital de St. Boniface tous 


Meilleurs remèdes __, 
et moins cher 


que ceux des autres il vaudrait encor 
la peine de venir achpter vos remède 
chez nous. Æ 


ic remèdés de première qualité, et to 
ies nos affaires se inaintienpent #w 
cette base 


coup nos remèdes n'ont pas le tem: 
de vieillir. 


vous y regaguertez cneure oise 
17 


Avenuc Central 


Ü NT , 
Specialiste en chirurgu gémér 


k 1e 
et maladies de ln femme 


DES HOPJLAUX DE PARIS 


—4 Edifice McAra et Wallace 
CHIRURGIE 1866 rue SCARTH, (premier étagn) 
spéotaLiTés! ET MALADIES Reni den non 4505 
Tue Fohi 
ve La FEMME Telephone 4506" 
AAURES--de 9 à 11 AU, do à 


pm. et de 7 8 8 26 pm 


Portage REGINA, Sask, 


2584, Avenue du 
WINNIPEG, MAN. 


eme 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PRO! REURS 
E1 NOTAI!RE, 


Comsullutions de 2 0 6 p.n.. 
Bausse de la Baaque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, 


les matins. 


« 


Sa 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


Si nos prix n'étaient pas plus be 


LS 


Notre principe est de ne vendre qu 


: ROSTHERN, sas 


a 


. . 


De pius, comme nous veudons bea Gradué de l'Umivecsité Laval de Québe 


Dussiez-vous payer plus ler «1 + 


1.4, HEADPRÉ,B.A. E.-L. BÉTOURNAT 


BEAUPRE & BETOURN 


- O6 ATS, NOTAIRES ETC 


2 


Vous payez moins cher, 


he Rexall Drug Store 
Chas. McDONALD 


Pharmacien ot Optic'en 


Prisce-Aiber: DURLAU 


6 "RÈSE: ‘ , 
Ss080 To CC RICHAR t Minard's Lini 
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J, G. Poulin, Hoey (10). Napoléon Beaulac, Marcelin. 
Donatien Frémont, Prince-Alhert, | Veuve Augustin Canthier, 


dll Ca tier C, A. Fournier, Prince-Albert. 
{Emerv Guudet, Garonne. 


Roch Lefebvre. Garonne. 


eu Marcolin - 

Leman, L'Avenie 

le Willow Buneh à 
A Maill:uve. É 
: Hgne 

nie Cie 


P, Philibert, Lousk, Sus, 

Mme Vve Giouëffie, Blaine Lake. 
. Abbé P, Nicolet, Viscount. 
Gravelbourg, Donut Parent, Bluine Lake, 


 Willaw | 
| law Runeh, J. . Lalonde, Marcelin, . 
Cnaore, Leask. 


_ TT em ne sms = ee 
Em ee 


Patio Enterproyines Aldérie Cardinal, Windsor lake, Léon Gaudet, Garonne ‘ celin. Alphonse 4avallée, Delmus. uv 
de (30). Teveinle, Von-|J. Alfred Boyer, Marcelin. ville G oO G ‘ Hermenés: Du Joseph Garenu, Delmas, lé ERT 
Boiron, Vondu Paul Colleaux, Marvelin. UC \dam Saint Louis (10) Frine Charlebois, Marce. J, A. Roy, pere Congr ess Café JOUR ET NUIT 
FA Ut Eloi Duret, Ormaux, Sask. "oo no: . ‘ 1, “ric Douville, Delmas. : : 
a pion, Vonda. S ” \ n N Prec \ évêque de J. B.Boucher, Saint-Louis. Oscar Boyrgeault, Marcelin. tre Fostier, Delmes. Service de premier ordre. , 
k | ionne, Vonda, Prince Albert (25 abon,) Urbain Royer, Deer Lodge. Georges Boyer, Marcelin. R PA, Watelle, OMLL., Delmas Le meilleur de la ville. | | 
\ pe Vonda, Comité Exéeutif de FACE, [Norbert Berriault Prince-Alhert. |Dorius Ranger, Marcelin. 27 a — Nos servantes parlent français et angleis. Nous avons 
NE V'ond Prince-Albert (190 D, 1. Grenier, Garonne. J Bte. Godbout, Marcelin : toujours un assortiment complet de fruits frais, de crè- 
En à \ , h tn à . . G ut, . À 
N selle Vouds. * [Cercle de ACC. de Prinee-|Tn Gnudet, Garonne. Paul Verrault, Marcelin. Voir le COUPON | me à la glace et de bonbons. 
ni pue Vnf. D me ape (Peu! Chemberland, Garonne.  |J. J. Lebrome, Marcelin. ’ d'abonnement |} 909 Ave Centrale Tél. 3022  Prince-Albert, Sask. 
Ib pe IS, Vonda Mine JE. Morris, Prinçe-Albe" | apbé J. H. Chapvin. Snint-Tsidore | Wilfrid Cloutier, Mareolin. 


‘de Bellevue. 
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bert. Adonias Sanche. Marcelin. 
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iLes Centres Franco-Canadiens 


&ERVICI: SPACIAL DU “PATRIOTAÆ DE L'OUEST" 
UN EMMEANU UE AUÉEEUUUUELES MAMA: : DRM RAN RAS TN NET 


Mtonvée pour mardi le 29 promet d'être 
chez les 


BRIE 


5 
Ë 
Ë 
ER? LTITETHETEEET TI FTLILEITEEE LEITTU 


RICHARD, Sask. 


fun succès, eur l'animation 
, 
Le jeudi 24 oviobre à eu lien à Ri dumes et demoiselles du village est 
ehovd le baptéme d'une eluehe, four très forte. Les paniers seront tous 


de très bon goût, et s'il en a péri 
de tous les emirons donnaient au | qui montent un peu haut à l'enchère, 
dillage un joyeux air de fête et une ju en soyons pas fâvhés, var le retenu 
anumation peu ordinaire. À 4 heures, isera emploré pour une chose d'une. 
a anule Sétunt rendue à l'église, lu grande nécessité: “l'installation de la 
cérémonie Comment. Au milieu de lumière électrique à le salle”. 
Ja nef. était suspendue la cloche, pa- | Ce sera d'un grand avantage pour 
rée mec Je meilleur géût. |l'exervice des séances, et pour le pu 
Après de chant din euutique, que {blie aux ps d'amusement. Peut - 
exécuta sous l'habile di [être que l'installation se prolongera. 
ion de M. Boutin, notre curé, M. linsqu'à l'église. Ce n'est pas la né 
\ubé Carpentier explique en peu de Lrasité gui l'exige dans cette dernière, 
mers pourquoi la bénédiction des elo- ; mais vu Je prix modique, ve Sera cer- | 
ie est appelée baptéme, Puis il se: :tninement une grande commodité là! 


mn l'interprète de teute la popuiat ion | 
témoignant si VeCONREISSANCE LUN 
cutreus donateurs dela eluche. 
Richard, si soucieuse deé fn. 
erets matériels ot 
HE rebervia aussi les parrains : 
les imarraines poue, l'empressetent 


ln ehremnstance, ds eatholiques vertus 


1. chorale 


aussi, 

Lu grippe espagnuie, dite allentun 
de, à fait son apparition dans le vil 
ltage : le seuraine dernière elle étuit 
encore à une: .distunce de dix mitles. 
Espérons qu'elle ne se propuperit pis 
plus. Nous faisons tie prière spécii 
le, tous les dimanches apr ès da messe, 
pour demander à Dieu de nos épar- 
Avouns coit- 
mais 


ouitte 
moraux de Et pa- 
Fosse 
e- 
n ‘is avaient mis à accepter ve grand : 
Honneur de partieiper à la cérêmouie. 
A Fabbé Soyer. dans uue touchaunte Lener de ce terrible fléau. 
funce et nous serons PXUUCÉS, 
in'oublions pas aussi de prendre tous 
ÎJes imojeux possibies pour éviter lé 


teuutes Glo 
la 


Cnitient rappel u eu 
nts de symbolisme chrétien de 
oche ct son usage dans l'église. 
Le EP Vachon mavant pu venir: 
eauer da vérémonie, M. Fubbé Soser. 


pidémie. |’ 

Vas teteurs sont en train d'esererr ji 
h 
LL 


depuis quelque temps déjà une déso 


craveur tout spécialement pur ut 
puccul. procéda à x bénédiction de la ipilante comédie intitulée: “Doctor 
he assisté de M, Fuabhé Mvre, curé jUsear et deitx contes de fées: le; 
“Prin Riquet" et LP THéritaue de he | 


u “pren, qui voulut sous apporter 


a ct un témoignage de si Si mpathie : crise". Les nous des pérRontnEnes PT 

La eloehe reuut à son haptôme Jes Lin date seront annoncés plus tard 
june suivants Mbert, en Jhonnent } i 
ur Mer notre chef sénérés Augustine, : 1 TT 
Layirael en Fhouneur des parents des ST. LOU, Sask. | 
gouitreux donatentrs, le _ É 

La cérémonie ft rininée, Jos pe Fin | Riou de bien estraurdnaire Ie le | 
SES Re viurent sonner le | |puttagress sent à peu de chose près finis 
eboelios M, et 1 4 E, Richard. M. 

het M et Mbue E. Richard. M. 68 ét je rendement est plus que satixfai 


Maue À Lévcuser, M. et Mme 0. Boutin ; ‘sant pour une antée come celle-ci. 
Ni baron et Mike PR Hichard M et: ‘Nous gens après tout ont été gâûtés du À 
Aue Brentie, M. Cunuèl et MHe EE bon Dieu. 
ru, MR PR Délidte. Ce fun un. LH va quelques malndes de le urip- Î 
ns ati dans Péglie. chaeng tué ef Je presbytère à ét transformé |: 
Le: cbniecr la che e faire HE en hôpital d'urgence avec Je enré eont | 
deu ve plactren je eruis  Pirent premier patient Une bonne et ! 
rovrecs dns us plateau. | uévauée religieuse Fait Lt gurde-matt- ; 
Gin penoatit dire ur a cloche FRS jude: actnellement rien que bing pa si: 
cirçihon suivante: “laphatl, dont tients et le Docteur Moreau a bien !. 
par M, Edeuavu Richard" . site fait de metire son monde sur 
Nous exprimots hommage. Diet pivds. 
conère de notre  récornnaiseinen ut | ! , É 
tre de M. Eunile Richard, à qui noue: ES Enante te Tote évole ont rein | 
devons de gonhonr d'enipndre de sou porté de< prix à l'exposition seolaire !Ê 
ele et harmonieux d'une eluehe is ei j ide Rosthern, entre autres les cntre 


toUS SOIBINPS vent. premiers prix d'ouvrages nanuels. des : 


peus rappelle que 
une paroisse, 
Après le cérémonie, Met Mine Bou 
tin offrirent un banquet ŒUXx invi es. ponte 
Mais la féle n'était finie. idévoutes" Instifurrices. 
AL Lichard rassemibla des insités art 
son vaste euton ct nous eübis le ph 
veitiée Gui ide a 
AU ell 
Les paroissiennes de St-Louis sont, 
soirée de paniers | 
"17 de er mois. Si: 
suriient, 


prix de dessins etes Enfin, comme 
toujours. nos enfants font honneur À 
programime bilingue et à leurs 
les Filles de la 


ane 


L 
Î 


Î 
i 
i 


v 
3 


point ei 


l'rovidence, ‘ 
‘ 


Nous avions cette sentiine Ja visite 
Févérende Mère Vieaire d'Îo ! 


; 
sir de paxser une joyeuse 
fut vu vrai végul artistique. 

On a joué Les sivaeités du ( upitui 
ne Tic”. eomédie ei trois aetes che La 
Viehe, Les acteurs out bien enlevé pour le ditianche 
cela, On Chauu ipion de malencontreux 
artiste s'est distingus: Libians juens aurons une briiante soirée eo 
Richard dans le roie de Les gens de St- Pongis L: 
Yvette Richard dans Le rôle de Lucile: 
AL Jean d'Auteuil fut un parfait tit 
Tics M. P. Heslisie inferpret 
et M Riibre le 


ü orgunicer une 
ri de bon cor, ne 
Mit 
au tuntes Mie jaune de coutume. 
$ 

ifont bien ses choses, 


"|A la mémoire de 


McLeod 


pituine Lionel 


le tutfenr prétendar 


ETS médeoin, et mardi 


ldemie, le cher enfant s'en 
le bon Dieu pendant que ie prètre Jui ‘the Rocanville, ‘appelait d'abord War- 


es dongs njois perdus par 


HHTS 


DETTES 


jiui 


frunsolateur de tons, 


I 


ren 


di 22 au soir. 
ie relever, 


Atteint de la grippe lé Mar-- 

il se coueha pour ne plus 
Le Docteur Moreau, appe- 
jé à son cheet, mesurië de suite a 
lévavité du ens, Ii ne munque pus de 
me prévenir que s'il y avait complica- 
tion aux poumons c'en étuit fait de 
lui, puisque le sœur <k.milade. (Lionel 
avait une double lésion au cœur) ne 
pourvuit pas tout naturellement fai- 
re la Jutte. Le lendemain, il remurqui 
par la respiration de son patient que 
ses craintes alinient se, réuliser. La 
ruaiadie ät son œuvre, malgré les at- 
‘tentionh si dévouées et si intelligentes : 
matin, Je 25, 
‘dans la nuit. vers les deux heures et 
alluit ches 


ladministrait l'Estrême Onetion sous 
les veux de sa tendre mère et d'une 
lfevvente Fille de a Providence qui Hi 
prodiguait ses soins. 

Su mort fui douce COoNnne Si vie, et 
dans sa tombe il reposait comme duns 
son dit avec, sur da figure, rette ex: 
pression de parfaite quiétude d'âne, 
cœwtte si douce tranquillité d'esprit et 
cette aménité de vuraetère qui fui at 


tachaient tous les cœurs qui tenaient 
en contuet avec 
Lionel a véeu il s'est fait aimer. 
uarquablement 


le sien. 
Re- 
pieux, d'une pureté 
angélique, gai toujours, et goutilleur 
plus qu'à son tour. il savait amuser et 
maire, Les parties d'années Qu'il pas 
«a au Collège des Jésuites d'Edmun 
usee l'estime ul 


ton. il sut conquérir, 
fectueuse de ses maitres. Ja lokile 
smitié de ses eumarades qui de Hi 


rouvérent en lui décetnant par voie 
le suffrages secrets le pris de enrat 
tère. 

Doué d'un talent 
un jugement rem voquablement droit 
méme temps que l'éièse 
ses olasses facilement malgré 
ja iuadadie,, 


peu ordinaire of 


Lh CÉTICUX, 


n 
Faisatit 


Meeson vom écossais I avait. 
conte son pôre ef son gran onels, 
Pierre Meleod. de eélèbré journaliste 


tritluvion, une faine fièrement franenr 
se. Quelqnes Anglais de notre eanten 
ne l'oubieront jamais, et pour eat ! 
iC'est done une promesse de vaiHanen 
que perd nofre race. 


Sa piété si fervente et si imlépa 
luute de tout respeet henmain faim 
à: chez cet enfant une vie tout 
apostolique, qu'il avait di reste ont 
Ceci nje remet els 


résager 


menées an Collège, 
mémoire te parole dite A un de ses 
lévonés professeurs qui Vengagvuit à 
parler à Fun de ses camarades qui 
n'uHait pas très bien. 
hri demandait s'il avait eu occasion de 
à sou cher A Non, répondit 
fenfunt, veux finir na 
auparavant". Le cher enfant: 
priair pour Kes eumarades "afin de leur 
aider par ses prières enenre plus ir 
qui n'étaient apré 
out que ceux d'un enfant de Et uns 
LH añwait.fendrement la ‘Près Suiuts 
Aierge et ait toutes ses confianens 
duus Le Sacré-Cœur, il avait fait plu 
Jeurs fois les premiers vendredis du 
Fidèle à son chapelet pente 
Sa ie, it l'avait tonjours à la main 
daus son lit de souffrance qui Foi ee 
Et comme pour 
cvemereier cette tendre 
Dame du Très Saint 
chercher pour a fn de sui 


Comme ee Per 


arier 
je neustins 


il 


ses conseils 


de sa mort, 


de un 


Notre Roaire 
ht 


IUT 


de 


Lionel, était l'ange 
Un compagnon 
inère, Hi 


Druns su famille, 


plein de tendresse pour Si 


Magis ave heauvoup de nattrel M.! neocié elairvoyant pour son père. nn 

Lavoie et M, Beantne jouédent vous L'Ange de Ja nent qui conduit la grand frère pour es deux peritr 

eienciensement leur rôle de domestie it rrible épidémie a travers he onde une, Cest un errant denil dus 
vient de uen vuvir à Hauts guest dt lontie petite turuille. mais ver lespri 


que. 

Mes Tiehurd  joutrent 
des duos de piano. M. P. 
clame deux longs poèmes de 
nn talent d'artiste profns | Louis transformé un hôpitul. 


ave brio létre bien. ehes, Lionel Mebeod. 
Béfite dé [Pierre Melendet de Léontine 


Co lient de mourir au presbstire de St 


pée RYec 

siounel s'est aus ancien élève de Rivar d{ Lionel, né le 2$S juin 1900, à Mont 
: Met maître, tel disciple. Meur d'A lréat, p'avuit done que 1 ans el 4 mois. 
Bt teuil Rous ditrisa CNOPRIÉRUHT HEC SO ! {D'une constitution exeessihenent fai 

tables comiques si bien dites, Et Mih bte, Le cher enfant vont fontes 


Le. Hichard nous revu profondément les maladies qui avaient epurs et bien 


avee nue poésie de gnerrei Lit pipe! il'autres, Et Sa po voir sus ES ans. 
An petit baron’, den n'est ussorément dû qu'aus sûr 
Tous nos renmrcieinents à Met iries de ses chers phone prets Haine 


ni 


désniis sn 


verte qu anus soins intelligents de tons 


Î 


‘Fuus | 


Maine Richard qui ont organisé à 
péanee Jittévuire et rennique, 

os remerciements ef nos félicitation 
Pat appris avec plaisir 


inédocins qui de soigintiont 


aux artistes. 
que ertte Séages Sera donnée de 
veu duns que ques sepiainus Hu Jo ñt 
db notre église, 24 pvtobre OI | 
restera donc uhk journée imétoraide | 


LUE 


Le 


© dans les wnnales de la paroisse Fu | 
Aepibiner, souhaitons à Albert: unis 
dive-laphaët une tongue carrivie 1 
espérons l'entendre  aour RECIILEL LE où | 
guiout de jones mé ner: DT EN Î ‘ 
! = manne ee mme f Rene ete eee | 
4 
HOWELL, Sask. | 
h Grace au  beust  1eluus que HoUs 


. {uns depuis be 15 septembre, Les but: 
tages se sont fuits très rapidement et | 
ont tuujuteuant finis. Malgré guet 
“aies péries par da gelée de juillet ct 
“é grêle d'août, mous alloux expédier 
His de grain que l'anuée dernière, 
Nous en uvous déjà 79 churs de char- 
gés et À: y'a h peu prés 45. o0Ù imluots 
Mas Les trois élévateurs, «die compter 
ge qui role. ches lex fermiers, 
. Le smmpague de “llus CGraude bre 
- -éetion” u été bien nrise en pratique 
ici, et haus uvonxs Hoi. espoir que. 4 
vehäue révolte. RET& un) Loune, . 
|éon inéilétre, pour duélqies uns! 
7 duuins, ceux qui ont 6té uen si “3 
vette uunée, 

ue soiree de sente de püiels an- 


INHALATION — 


INTERSEUR 
Les q 


cs 


ET de 


Trotiiers 


GRIPPE 


ue Foi qu prègne on base Di ain al 


Partout où 


enfant pour l'emporter at paradis, où 
les souffrunecs et les peines n'ont pus 
droit de eité, mais où règne le complet 
bonheur dans l'andour immortel du 
bon Dieu. 

Vous toux qui ivez 


vous ne lui refuscres pus une fervente [rent jusqu'à 11 heures. 


prière pour Le repos de sa chère âme. 
Celui qui l'a si intimement connu et 
si tendrement iimé. 
X. X 


mere ment} ——— 


STE.MARTHE DE ROCAN- 
h VILLE, Sask. 


| « 


l'ange qui est venu clierelier le cher | ment payée comprant par lés parois 


vounu Liouel?|plie de fidèles et les confessions durè-- 


siens, sans qu'on ait dû emprunter 1m 
sou! 

M. iv curé avria ei automobile, à 
8 heures du main, en compagnie de 
M. David Fillion. L'église était ren 


Puis quand 
Jes chants de Ju grand’ messe comte: 
cèrent et que lu parole de Dieu veten 
tit sonÿtes voûtes, on vit la joie res 
plendir sur tous les visages. Hya 
cependant un petit point noir duns 
cette ullégresse générale: l'église 
t'est pas encore bénite et nous aYons 
dû faire un aceroc uu Droit canon. 
Mais nous espérons que les circons- 


| Notre bureau de poste, Sainte. Mur-{tances ne nous obligeront pas d'atten-- 


on changea Martheton ei Roberts. 
Enfin mois d'instances à 


ltheton, paree que, dit on, on ne vou 
lait plus de sant ni de sainte, Luis 
| après si\ 

Moose-Juw et à Ottawa, onu fini pur 
NOUS uecorder aire Marthe, vonfor- 
mément au désir de tous les intéres- 
Sainte-Maurthe n'est pas un nom 
t |prussien ! 

Notre distriet postif ainsi que no- 
tre district scolaire porteront désor- 
luais le même nom que nofre paroisse, 
‘Uest ce qu'on appelle simplifier 
jehoses à l'avantage de tous, On ajoute 
{Roueunrille pour bien diférencier 
[laver Sdinte-Marthe-Vaudreuil, 10. 
C'était la dernière objection présentée 
par de Département. Nos remercie: 


Lt GTA 


les 


-fuients à M Finspecteur des Postes à 


Moose-Ja, 


ee mm { h 


VISCOUNT, Sask. 


La grippe. 
personnes 
grippe, entre autres M, 
Mme Machoucail Le prentier u reel 
detniers sacrement Ja semaine 
dernière, murs deptis quelques jours 
[son état s'est bou amélioré, 


| 
| 


iwalades de a 
J. Cogginx et 


grivetent 


les 


DA Plunker où eite le eus d'une 
! RS . N « 

 lunriliéhangrestc où te père, mère 
"et trois enfants ont été simultané 


uegt frappé pur.ta maladie, Les 
malheureux n'avaient potn Les soigner 
qu'une petite tie de huit ans. On 
nous annonce que a mére vient 
succomber... 

Fat Toussunt., Ve fut grande Fête 
dons 4 evlonie cermanô-russe le ven - 
dredi ier novembre, Pour La première 
fais Ja messe croit célébrée par M. IC 
curé Nicolet la églises 
“emainent continuité et... 


tôt rare dan. déja 


dus jelie ré 


chose pin 
ve entière 


pass 


| 
F 
| 
| 
| 


152 rue Girousrd 


L 


nn 


| 


PREVENEZ LA 


SPAGNOLE 


PAR LE TRAITEMENT DES 


préventif contre les attaques 


lo. M'attendez pas d'être atteint ‘de ls grippe espagnole. 
sez-en le contenu dans votre mouchoir. puis respirez durant la journée et aussi duran 
capsules devra être répété au moins le matin et le soir. 


gar& , b Û ° y. 

GARGARISME 20. , Comme ar arisme faites Qu illir de l'eau .ren plissez- -en une bouteille d'une chopine et ajoutez - huit Capsules 
aolution en lavera aussi la boucle des enfants trop jeunes pour 8 Far iser. Votre: mé ecm vous dira les effcts bienfai- 
sants d un tel tr aitement Par les CAF SULES CRESOBENE. D ailleur $ véus en ressentirez vous-même immédigternent 


TRAITEMENT -—30. Au moindre malaise, au moindre embarras d 
, es voies respiratoires, à la moindre TOUX, commencez tout . 
dre Les Capsules Crésobène. Restez la maison : évitez Jes courants d'air, les refroidissements : faites tee nr 


Crésovène sont à la portée de toutes Les bourires, 50 cenis 
pu le peste, ane récepilen do prix, pas Arthur Décary, Pharmacien, Éd rpeaes su 


à base de créosote, d'eucalyptol, de térébène (balsamiques) 
Les CAPSULES CRESOBENE sont le balsamique et l'antiseptique par excellence des voies respiratoires, ce qui en fait un 


de l'épidémie qui nous menace. 


PREVENTION PAR ANTISEPSIE COMPLETE 


piquez une ou geux capsules et pres- 
Ja nuit. 


At moyen d'une épingle. D 


Avec le contenu, gargarisez-vaus cin 


er * 


“ 


Horn edeore pinsieurs i 


de | pérature : 


2e tm 


ou six fois par jour. 


dre trop longtemps-l'indispensa ble cé 
réimonie, 

Raptémes.—Jneob. fils de Jean Lo 

vof et. de Maria Wurz, né le R octo 
bre, huptisé le jer novembre, arruin 
et marraine: Jeuu Brecht vf clans 
Lorof. 
Antonina-Mariu. file d'Oscur Ris 
ki et d'Antotina Kobli, mée Je 26 06: 
tobre, buptisé le 2 novembre. Parrain 
et imaurraine: Jen Bricknur et Em 
mu Kobli. 


U 


MARCELIN, Sask.. 


-—le onte vetobre, quelqun appoi - 
ia au buptème une petite fille bien 
alerte et qui veut shre n'ayant ve- 
pendunt qu'une jumhe de complète, 
Pautre allant pas au genou et pus 
de laugue du tout, par contre ht nue 
choire inférieure garnie de belles pe 
tites dents et Ki supérieure avee ses 
dents en train de pereer. 

M, Pual Vevrault vieut de perdre 
de ln voqueluehe si petite fille âgée 
d'un an et quelques jours. Berthe- Eu- 
phémie, C'est la deuxigme de ses pe 
dites: filles qui part pour le paradis. 

Dame’ Grippe est bien établie à 
Mareelin, à Blaine Lake et à Mdina. 
Notre médecin est seul -puur un tr: 
luiveide 20 miles à Ha ronde. Ia di 
ke provurer une bonne auto nee que 
M. Charbonneuu conduit. 

Nos gens sont prudents, Dr 
Lungiois est dévoué, et contme la tem 
cest idéale. nous espérons 
nous en tirer sans perte de vies. Jus 


Le : 


qu'à ce jour, uueun dévês, 

F 
| M. Adolphe Chesrier & vendu une 
‘ie ses terres à M, Pierre Cassisent 
javee nn profit de #00 clair. 
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Entrepôts à Prince-Albert, Duck Lake, Carlton, Beat 
Allan, Bradwell, Cudworth, Star City, ' 
Tisdale, Melfort 


Prince- Albert 


MUSIC EMPORIUM 
Maison d= piano 
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J'ai un splendide choix de Pianos, Pianos auto. 
matiques, Phonographes, fnstruments de musique et 
accessoires. 


STOCK CONSIDERABLE ET VARIE DES DER. 
NIERS MORCEAUX DE MUSIQUE ET D'INSTRU: 
MENTS DE MUSIQUE 


Stock important de disques à à phonogr aphes, y com- 
pris les dernières nouveautés en fait d'opéra et de mor- 
çeaux classiques: stock important de rouleaux pour 
piano automatique. 


.* 


Venez visiter le plus grand magasin à musique de la 
Saskafchewan, ou téléphonez No. 2882 
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Nous réparons tous les instruments de musique 
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La seule compagnie française ayant 
un siège au Winnipeg Grain Exchange 


VENTE DE TERRES ASSURANCI 
Bureaux. 300 Edifice Grain Exchange 
Téléphone Main 3351. WINNIPEG, M 
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sants sont terminés Tout Le mon. 
de a de l'argent à «a disposition et 
ne cherche que l'orcasion de s'en 
défaire, utilement, je espère, 
L'occasion cest dance favorable. 
Profitons-en et à l'oeuvre! 

ABBÉ 3.0, Rioux 
Organisateur général de F'ACEC, 
0 


ST HUBERT, Sask. 


. Le cercle de P'ACEC. de 8t—-Hubert 
oUue prennent ut certain HUM: fat agréablement surpris de la visite 
rat l, mreles de l'A. CFrC Le que Vient de lui fatre M. l'abbé Rioux 
LS nt n'est plA général, Mais |organisateur général. 
il le devienne; autrement Malgré l’imprévu de eette vidite et 
iltuu euciation languira. etil lle pou de temps que nous avons en 
A <uteindre enautle gr pour prévenir nos gens, bon nombr 
ul nd. s'étaient rendus à la réunion, 
tr unis aonvent demandé à | Après l'expédition des affaires cou 
de N lu “site annvelle de l'Or, frantes, li parole fit donnée à Monsieur 
guest ! acnéral visite qui rén. |POrganisateur, Pendant plus d'une 
rent Un très grand nombre heure nous tint sous le charme de 
thousiastrs, st pres «a parole sobre, eluire et posée, Ave 
l'on ne fait rien le [heaveoup d'à propos, il nous rappel la 
nécessité de nous unir et nou: 
Je sont done les principaux ri | soir l'œuvre acgomplie par PAC. 
ndre pour faire vivre F €. Il félicite notre eerele de Pano 
[ls différent quelque, qui y régne et de ju fidénté ‘qu il it 
ons chaque localité, mais urportée depuis sa fondation à teni: 
LE a ble, on. peut les appli- des sénnees régulières. Son passagr 
dos Lonsennte, L , parmi nous he peut que nous enconru- 
[IS prrtoute aque cercle doit a fee" à continuer à nous intéresser à 
bee régulière men, ltoutes les grandes questions dont © 
M suivent l'article 23 de la nous a purlé, | : | 
? dilution. | Ure duête faite à lu fin de li séance 
ra e demande: “Qus faire fn lpour PACIC, a rapporté la somme 
te semble 2? T'oict: quelques de #21. | / | 
is ont argunisé ce qu’ils ap Cinq membres nouveaux ont donné 
ee 1 urlement modèle, où leurs noms et leur cotisation.  'Foux, 
vi he est invilé à prendre en serrant la main du conférencier, 
le Mit URL OÙ plusieurs ant lui divent non pas adieu muis un cor 
A mnnces à la séance précé. Idial au revoir: 
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meubres des cercles. Chacun | 
preul part à da discussion, os in 
ire mutuellement, ons anse. 
L tonne 8 puise agréablement «° 
Pouce hôte de voir arriver de pro. 
chan réHRiv, 

on discute aus les questions 
purissules, telles que conslrtetion 
Ls cbities religieux, des. éroles, 
cnploi des deniers, enseignement 
dans lex crues, cle, 

lus vee réunions intimes, on 
sustrnil on apprend à se ronint. 
bon sedifie lex nas les autres, 


remarquable cénimentaire de 
récente lettre pontificale sur Ja 
question des langucé. 

Dans Ffction Catholique, Mgr 
L. A, Paquet. léminent  1héolo- 
gien canadien, à ani commencé 
uue série d'artides de haute portée 
dectrinale sur l'union catholique. 


ut Ne conrerff même. D'indiftr. Voici la fin de l'étude du KR. P. 
val parfois, on devient fervent Rouleau: 


dhtion. Bref. le bon fonction- | 
veut du rerele local dans une LEVODE DES ECOLES 
BILINGUES : 


puise es nne chose qne lon ne 
put negligee ct regarder conne EE séanmé, nous pouvous dire 
vendus. On me fai jamais Benuît XV formule « 
bo de ve soriale, surtout quant que Benoît XV formule peu à peu 
Host bien dirigée le code des écoles bilingues sépa- 
. a ot ru " où Les, Connmencée daus la lettre 
, n CE ‘ F1 PTS ris “Comimisso divinitus”, cette œuvre 
PU je. fois vice, æt 1 iugistrale se gontinue par le do- 
POS SCCEICCR Ce ent Litteris apostolieis”. Cet. 
te législation ne naît pas des cal. 
mes délibérations d'une assemblée 


sit pur le fait même à la cause 
cebiuetse 0 nationale, 
constituante, elle est plutôt suscitée 


I Pau purfois des sujets que dr 
cr peut difficilement traiter en 
chasse. Où discute ces questions P 
au ecreh on repond aux objer. ecs. 
Lu lumicre se fait et tout 
D monde ext vontent. 

Pouronsi n'urganiserailon pes, 
M moins te fois par année, Une 
pit sune réeréative 6 musica- 
LU Tachoux ausst de varier un 
poutre programme et de ne pas 
sv toujours le nême chose. 
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ladru nt iusipide, on s'ennuie et |tlamer l'enseignement du fran- | 


l'on Fat pe rester à la maison. tatin dans les écoles où leurs en- 
Degausons aussi, sons les tuspices fauts sont en nn certain nombre. 
ductr coelr, des vonférences, | On ne peut leur faire un 
dsomuties de cartes, des ventes de lreproche de défendre ce qui leur 
puiers, ‘ tient tant à cpu | 
Pourquoi ne Hendrailon pas, | Ce droif d'enseigner Re fran. | 
concu ele se fait en queélqués en JOUS est liutité ni aux écoles éri- 
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dits on dépôt de tabar, cigares, Lgées avant 1913, ni à telles classes 
causlhs, ce, dont Les profits liuférieures. 
tient à le caisse du cercle? On Que lu langue maternelle 
Saltireust des membres en leur de l'entunt soit la laugue véhicu- 
discibuant vs choses à bon mar. aire de l’enseigroment pendan: 
 L'ucunistion Tune table de Îles premières années, el ait Moins 
billard. quand la chose est possi_ [Pour quelques maticres, 
le. Ml his sine matvaise affaire. 5.—Que les inspecteurs soient 
1 quant Lx nroyenrs eidessus catholiques, . | 
PneuCes pe suifirant pas. vous serez | U.-—Que des maitres eatholiques 
MS Haine pour en trouver [FOR formés duns des Teoles nor. 
duntris Huiles catholiques, 

7.—Que les catholique s'efor. 
cent d'obtenir de plus amples con. 
cessions, et les mutations qu'il 
souhaitent. | 

8.—Qu'ils évitent dans leurs ré- 
damations lex procédés violents ou 
illégititues. 
H—-Que, les catholiques ue re. 
couvent pas aux tribunaux civils. 
pour ces matières, sans la permis. 
siou spéciale des &vèques, 
tels sont Les articles fondumen. 
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nent 17, ‘uvérité, qu'en reste 
t-il 
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Lorsque les gènére 
étudieront vettu période du notre 
histuire, comprendront.elles li vi. 
vucité ot lu :persévéranee de nus 
lultes”? 
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ar les ditficultés des circonstan- Guy, N..' Caron. 
Le d'autorité 2 eUiLeeluire. A. North Battleford. 
: eut pür l'autorité ruprême. , s : 
romane par LAUQUE HUPIEN iLefebvre, F. P., Maidstone. 
la lumière de nôs cons LE 1 
: lion, L., Tisdale. 
Nous pourrions formulé ainsi: 
les premiers canons de èe code | Allain. A. Donnely. 
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mentaires, au milieu d'une saciétés  L'Angleleris nul 
chrétienne! 
Désormais, instruifs ot pucifiés 
pur la bienfaisante parole du Vi. 
aire de Jésus-Christ, tous les tu. 
tholiques d'Ontario s’uniront, sans droit de sé 
distinction d’origine, pour se pré- Tore qe ANNE 
ter une mutuelle asistinee, Quelle [7 PrRe8 CR opte, 
perspective aussi brillante que ré- 
confortante ouvre à nos regards 
cette fraternelle union! Qu'elle 
est riche de possibilité! Déjà, 
tous les éléments de la population : 
protestante, assez dégagés de fana- 
tisme pour étudier cl juger par 
eux-Mméêmes nos questions, Huus 
manifestent une étonnante sym- 
pathie, “The Clash” de M. Moore 
“en est lu preuve. Et ee n'est px Ju !} 
derniére, Malgré les cris effarts 
des orutigistes, lt loi scolaire <cra 
modifiée, ‘Les écoles bilingues ne 
seront pas seules  favorisées: er.) 
sont toutes les évoles séparées, qui 
bénéficieront de ectte bienheuren- 
‘entente. Le salut de l'école catho. 
lique sera obtenu, comme en F8, 
“y l'alliance de tontes les forccs 
leutholiques, contre la coalition des 
loges orangistes ct maçonniques, 
La victoire de la justice et de 1} 
charité asaurera les magnificences: |} 
du règne de la paix. 
Fr. Raymond-Marie RoULEAr. 
des FF, Prècheur. 
0 
Les Franco-Canadiens de l’Ou- 


est tombés au champ 
d'honneur 


Nous 


attendons 
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* qualité, 


Nous relevons Les noms français 
suivants parmi la liste des soldats 
tués et blessés dans lt grande of. 
fensive de- l'armée canadienne: 

BLESSÉS 
Hanitobi ; 
| Beauchamp, Lucieu, Winnipeg. 
Cardinal, M, St Norbert. 
;Doriou, John, Le Pas 
Fournier, L. Goranto. 
Germain, L O0, Winnipeg. 


“ 


.Grandbois, P.. Winnipeg. 
Lefebvre. EL. MS Holland. 
!Laroeque, 14 IL. Holland. 
Lavallée, A, Ablbéville, 
Papillon, Wilfrid. Winnipeg. 
Provost, J. Winnipeg, 

Riel, John, Winnipeg. 
.Rougeun, F, L., Oftterburne 
T'aillefer, L., St Boniface. . 
Thibault, Ernest. Winnipeg. 
jVandal, D., Learr. 
Verne, Oak Point. 

. Saskatchewan 
Arena, W,, Govan. 
 Punudette, J.. Fudson Buy der, 
Boivin, P,4., Glenavon, 
{Braconnier, V.. Batoche. 
Caron, EF. A. Prince Albert. 
Duigrieault, J., Lanigan. 
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Prince-Albert, 


ee nee 2 ee ee de ne a 


Alberta 


Bergeron, EF. St Paul des Métis. 
Paul, J.. Donalda. . 
Pilou, T,, Lethbridge. 
Ravmond, R. F. Edmonton. 

7 Trés 
Arnauë, Henri, Winnipeg. 
Bédard, G.. Winnipeg, 
{La Libre Parole) 
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Le char:d'assaut est-une inven- 
tion française 
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L'inventeur de ves merveilleux : 
outils de Ha victoire n'est pas M. 
Thomas Æank Burnall, manufac. 
tuxier à Norfolk, comme on Pau 
er. Tank Burnall n'a été que le 
constructeur et Le metteur au point 
d'une invention d'origine, fran 
valse, conçue eu 1914, conutruite en 
octobre de la mênic année, puis 
étudiée, approuvée ct ajournée, 
“onmmio touojurs, 

Quel est'te non du Françuis qui 
inventa les chars d'assaut ? 
nous le dit point, On sait scule- 
mueut qu'il a éerit à M, Painlevt, 
eu avril 1915, li belle Rttre sui. 
vante: 

“L'inventeur croit devoir rappe. 
ler qu'il a nettemënt dévluré ne 
vouloir poursuivre ni un bénélie 
en eus d'adoption fo son annareil, || 
ni même une satisfaction d'unour. || 
propre. Il est prêt à s'effacer d'n- 
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que cet eavement soit de uatur 


solution plus rapide d'un nroblè. 
inc qui, euvisagé dans toute son fi 
wupleur, st suscentible de chan. M 
er du tout-au-tout.les conditions [K 
actuelles du lu guerre.” À 
Sous le Hitre de Mélangés listo- 
l'QUES. Uù Éd entreprendre lu, pue 
blication des principuux écrits de Ïl 
M, Benjamin Kulte répandus eu et [AR 
là dans une. centaine -de journaur-Ek 
Le grenier olume pa. 
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ji elles peuvent x taie lire, 
dan voke de 249 de ujorité, 
résolution donnent aux femmestte 
der a ler Chenbre den 


pour 


pour nos livres de comptoir. 


mandes arrivent tou# les jours. 


commande et vous serez satisfaits. 


en faisant votr: 


PRINCE-ALBERT, 


| Le Patriote de l'Ouest 
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Les com- 
Nous 


la vôtre cette semaine. 


Vous en avez peut-être déjà eu de sem- 
blables mais certainement pas de la même 


Donnez -nous votre prochaine 


Spé- 


cifiez bien la grandeur, et tous les détails 


demande de prix. 


U échantilion est préférable. 
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Du 12 août 1918 jusqu'änouvel ordre nous paierons 
les prix suivants pour le gras de crème à votre station. 
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Loi du Service Militaire, 1917 


EMPLOI D'HOMM:S EN CONTRA- 
VENTION AVEC LA LOI DU 
SERVICE MILITAIRE. 


Les règlements suivants, récemment approuvés par le 
Gouverneur Général en Conseil, imposent à chaque patron 
l'obligation sévère de S'ASSURER QUE CHACUN DE SE° 
EMPLOYÉS D'AGE ET DE, CONDITION MILITAIRE® 
A EN SA POSSESSION LES DOCUMENTS PROUVANT 
QU’IL EST EN TOUS POINTS EN RÈGLE AVEC LA 
OI DU SERVICE MILITAIRE. 


Un patron qui est accusé d’avoir à son service un insourmi: 
doit être en mesure de prouver QU'IL À EXAMINÉ, lorsque 
l'employé en question est entré à son service, LE£ DOCU- 
MENTS RELATIFS AU SERVICE MILITAIRE ÉMIS 
PAR LE REGISTRAIRE OU LES AUTORITÉS MILI- 
TAIRES et qu'il a été établi d'une manière raisonnable et à sa 
satisfaction que l’homme était en règle avec la Loi du Service 
militaire. 1 doit être clairement entendu que les Certificats 
d'Enregistrement national, émis le 22 juin 1918, lors de l’enre- 
gistrement général, ne définissent en aucune manière la position 
d'ün homme vis-ævis de la Loi du Service militaire. 


RÉGLEMENTS. 


106.—Toute personne qui 106 4,—Tonte personne QUI 
emploie où garde à son service RECELE, OU CACHE, OÙ 
un homme qui à déserté, où DE TOUTE AUFRE MA 
est absent sans permission de NIBRE AIDE UN HOMME 
la Force Expéditionnaire C‘ana- QUI A DÉSERTÉ, OÙ EST 
dienne, où en contravention ABSENT SANS PERMIS 
avee quelque obligation, ordre SION DE LA  FORUTY 
de rapport ou tout autre rela- EXPÉDITIONNAIRE CA 
tif au service militaire que lui NADIENNE, ou est en son- 
imposent la Loi ou les Règle- travention avec quelque 5bit 
imunts, où toute proclamation gation, ordre de rapport ou 
sy rapportant, sera coupable tout autre relatif au service 
d'une offense susecptible d'étre milituire que lui imposent la 
punie sur conviction sommaire Loi ou les Règlements, ou toute 
d'un cinprisonnement n'excé- autre proclamation s’y rappor- 
dant pas six mois où d'une tant, sera eoupable d'une 
amende de pas moins de Ceut offense susceptible d'être punie 
Dollars et pas plus de Cinq sur convietion sommaire d'un 
Cents Dollars, ou de ect emprisonnement  n'excédant 
emprisonnement et de cette pas six mois ou d'une amende 
umende, à moins que cette de pas moins de Cent Dollar: 
personne ne prouve qu'après et pas plus de Cinq Cent 
enquête LES PAPIERS RILA- Dollars, vu de cet, emprisunue- 
TIEFS AU SERVICE NEILE ment ot de cette amemle, à 
TAIRE ÉMIS PAR LE RE- moins que cette personne ne 
CGISTRAIRE OÙ LES AT- prouve qu'elle ne-savait pas ei 
TORITÉES MITATAIRES À qu'elle n'avait aucune rai-us 
L'HOMME AINSI EMPLO- de eroire que l'homme qu'ell: 
YÉ OU RETENU À SON recélait, où cachait, où aiduil 
SERVICEONT ÉTÉSOUMIS était un déserteur, ou était 
ET EXAMINÉS. et qu'il a été absent des forces sans permi-- 
établi à sa satisfaction, après sion, ou qu'il était en coutra- 
cette enquête, que l'homme vention avec les obligations ou 


n'était pas un déserteur, ou exigences ci-dessus mentiun- 
n'était pas absent sans permis- nées, h 


Sion du service militaire, ou en 
contravention avee aucune des 
obligations ou cexigences ei- 
rssus mentionnées, 


BUREAU DU SERVICE 
MILITAIRE. 


Grabis 


envoyer. Sa 


LU k ) 
puktn 
parts 


ev 


onta$ men 


\euillez Mn 


pose 


ete rite di DO ua À 


lire”; c'est le moilleuramietconseiller destrappeurs. "he Skobert Shipper 
est reçu par centaines de mille personnes dans toute l'Amérique du Nord. 
s'occupent de fourrures. Jamais cet excellent bulletin n'a contenu d'exp 
sérieusemnentinezxacts ou faux. Cette authenticité, Cette ébondance de 
peurs et de commerçants, ceus c A C k 
dans leurs affaires. Lisez ce bulletin si détaillé, qui est rédigé avectant de soin 
a se sqnnaissances encette matière! É 
ist d'adresses grahs, et sans engagement de votre 
lo coupon cidessus IMMÉDIATEMENT et nous 


UBÉE 


CAGO, EU dA 


rte il ne faut 
Fenvoyer AUJOURD HU 


€. 
FACE ARE: 
iQU 


DUCK LAKE, SASK. 


manne 


Cercueils 


Marbres et granit 


b 4 
"Che Shvbert Shipper,” est un bulletin précieux, rempli & 
de renseignements et republié chaquefoiquandilyadeschangements à 
dans le marché. Cette publication n'est pes seulement ‘quelque ch se à à 


Nous ajouterons votre nor ânotre 
ue remphr 


FT AE à SARA D 
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. 


UI 
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faits r 
* clairs et irrécusables l'ont fait indispensable pour un immense nombre detrap- Ês 
parmi ceux qui ont été le plus couronnes de suc’ is 
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D 
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Albert Leray 


. Entrepreneur de poinpes Éunc br: 


Monuïnents et pierres tombalc: 


al if 


LA 


_ 
langlo-eanadiens ont à objectet à 


vient 
Je prie mes compatriotes Îles 
en... zutant 


Français établis au Canadn de 
: Te inindre leur témoignage au mien 

À Je pris me lectems canadiens [1 , 

PR livutes les fois que cel leur Sera 

Son run Te detiné à me [possible il cet absolument Indie 

présenter au pnblic anglosaxon. Lens de Toronto et d'ailleurs que 

h rs, * # * f op ù A , Se . ” L 

on ni prouvant na eompetence TS ingilleures plaisanteries sont les 

dans la langue si ehère à son cœur. 

LFai même &té sur le point de me 


plus courtes Or, celle-ci a telle- 
servir d'un mot plus énergique. 


ca 


t 
ë 


Le Tr 


Enr 


PRINCE-ALBERT 


ne nt À 


me 


Prières contre les maladies 
contagieuses 


Four bénéfice de 
donnons vi dessous Je teste des 


nos iroteurs, 


ue 
LLC 
priñns contre les maladies contagieu- 


us prescrites par SG Mgr Paseil, ment duré qu'elle en est devenn: 


insupportable. 


évéque de Prinee-ANibert. den ere , 
encore plus prritinn . el come UN SAUV 
.— Happelez-sous vos  pro- : N SAUVAGE 
tnticrnes Happetzrren PR Imencant également par en... 


messe, Seigneur, et retenez ht main 

de votre une esterminateur, afin que 

jo imwnde ne suit pas désolé, et que 

nur cie sant ne soit pas détruit. 
Seigneur. A407 pitié de nous, 

des sn Christ, aie pitié de nous, 

S vtr ur atez pitié de nous. 

Ve etre Por... .{à voix basse) 
Lite nous induisez pas eu tentation. | 


P.S.—T'envoie cet article à dif. 
férents journaux ennadiens fran. 
, 4 « . 
œuis. J'espère que tous me feront 


Mais, ce mot, bien que, dans st 
farme substantive, il ait été adressi 
aux Anglais par un général célè. 
Îbre dans une cireonstance mémo. l'honneur de l'insérer. 
Frable, a le défaut de n'être admis quels je ne l'envoie pus sont priés 
dans la bonne sociéic, ni er Là “ti ide le reproduire quand méme. 

ee, ni an Canada. 
nous donc de leur dire qu'ils sont 
parfaitement enzufants. avec leur 'MARC 


ss. Q 


{| 


HE AU 


X BESTIAUX 


4 
, 


ere de mer memes ete ee 


Ceux aux. ! 


Contentuns. | Un © 


chic dans lours 


nd ne me 


Le 16 novembre il se tiendra à l'éco- 
le de White Star une assemblée pn- 
blique dans le but de former une so- 
ciété pour l'achat de l'ancienne cha- 
pelle qui Seraif convertie en salle pus 
HA. 


‘blique, La Laye  36p. 


7 


Les nouvelles étoffes 
et les nouveaux styles 


| 


que nous eXPOsSONS 28 PÉCOMNRUN 
dent aux hommes ui veulent du 
habite ef de la 
marchandise pour leur argent. 
Venez au plus tôt. choisissez votre 


j store et votre modele: fuites-nous 
aire Le nouveau complet que vous 


devez avoir Nous ne pouvons 


8110.00 !promottre de vous le faire aux 


prix aeluels si vous rotardez trop 
longtemps, 


W.STUART 


, TAILLEUR EXGLUSIF POUR DAMES ET MESSIEURS 
Mitchell Block, PRHINCE-ALBERT 


| 


Ho Nes ddarenets qu mnt ‘inanie du Parisian French, et leur! 
\ Le Soiuwneur it donné sa parole, et , . . i . . 
LU à vuéris, * prétendue distinetion entre la lin. de Winnipeg 
Je iles n délivrés de ln mort. vue française’ et le parler des Ca. | PORCS— 
Von es miséricordes du Seigneur nadiens françris. TuÎes, ei decouee ducs ces. GI RRUL 
c'oruient. Je dois commencer pur les aver- | Verrats...... ss 13.00 
jo ds ces merveilles parmi les en tir que tout “Ava ge que je Suis... ROSES | re certe 
auts des hommes, devenu, je suis cependant né en N 
\ srivorur, oubliez nos iniquités | France: IV ai fait Ines études, BOUVILLONS— 11 à . 
RES jprimaires, secondaires, 6 meme Fesants de choix...... NE à s12.50 
ji. ètez vous de nous prévenir par UN peu SUPOTIQUPES SJ NO UL VEN Ua A see Re 
tn miséricorde, liusqu'à l'âge de vingt-quatre ans: i VACHES— | | 
à qui -nous. à Dien Sauveur. jet. depuis, jy suis retourné quel De ENox pour boucherie Su î 0 
Ho seumur délivrez-nous pour junefois. jOrdinaires. . sossesesssss $6.00 à #29 
Lure de voire nom. Donc, je dnis connaître La lan. !Conserve................85.00 à $325 
\ Nescneul SONC7-nOUS prapice. igue francaise, au moine test bien iTaitières.. sescososes. 875.00 à 
Ho Pr déburmes-nons pour l'honneur ‘que les Anglais du Canada où des lGENISSES-- 
de toire nan Etats-Unis. Or. depuis plus de De choix pour boucherie 88.30 à 89,00 
NV Seigneur, éunute/ ma prière. trente ans que je vis au Canal, 1e {De choix pour élevage. ..86.00 à x6.30 
Ho Prague ma reqnête vous parsiennes {n'ai jarnais pu découvrir de diffée | Passables.. 85.30 À $6,00! 
Ne Seigneur soit atee vous rence entre Île prétendu patois (1- | ANIMAUX MAIGRES (Stockers ct 
RL ie votre esprit inadien-français et le véritable! feeders) — 
lrions. 0 Dion qni désirez Bt eo franeais, Ni, cependant, une pe ÎDe choix, pesants.....,.. 89.00 à 0.50 
vershun des pécheurs. et non Jour tite différence que h ai constatce De choix légers 87.00 À Ses ‘ 
mort, par l'intercession de Ja jien- lès mon arrivée en ce pays: cet, Siocresttttete : rt 
heurense Vierge Marie, Mère de Dieu. que le peuple de la province de  TAURFAUX— 
revardes avec bienveillance votre peu - Québec parle un francais beaucoup: , De ehoix................ 86.50 À 45.00 ! 
pie qui revient ñ vuus, tandis qu'il iplus académique que le patois en ; Bons..... vesssses rr..e86.2 à 6.50 | 
vou poste fidèle, daignez écarter de SALE parmi n'importe quelle po- «Ordinaires............. 5.50 à son. 
ai le déau de votre colère Par le iation des campagnes françaises. | BOEUFS— 
InEme désas Christ, Notre Seigneur, lat surtout que l'aruot employé pat | pe choïs.......... . 250 à son 
Viet mtil les ouvriers des villes de France, V Passables..... . ......87.00 à 87.37. 
0 compris cenx de Paris Voilà la Moyens... ..$6.00 à $6.30 
; constatation désintérossée d'un OTdinnires: secs. S5.00 À #30; 
La grippe espagnole Français de France: «1 peut-être FEAUT-- | 
DE Ique no Ontariens -cront assez bons ;De choix, légers. ........88.00 à #9.00 
L'épidémie de grippe espagnole eon- pour me conéder que jé connais ; De choix, pesants........5 87.00 A8S.0n | 
BRÉEBIS ET ANNEAUX : 
Î 


tinue de <ésir sans qu'il soit possible ina langue maternelle. 


enesre de prévoir sa fin, Les autori- Je vous avoue que, des F'annari- : Agneaux de ehoix......#$14.30 à 15.00 


tés ruédicales sont cependant d'asis is mn et Brebis 811.00 à $12.50, 
. e > itois a. 1Brebis.............. . À ‘ 
tion de ce canard du P' lois € Béliers....,........... $12.00 à $i4.00 ! 


d'elle a attei S = vor ‘ . . . s . 
en ni se SL puis mt. Du inadien, je me suis attendu à voi. 
d'intensité et qu'elle ne peut tarder . : : ‘ 
: Te lever, pour lui couper les aile. 
diminuer, ion que ehaque jour ‘ | + nl » 

La "JOUE nelqu'un de mes nombreux coin. 
quelques malades snecombhent victimes vatriotes établis au Canada, lui. 
du tléau, lee morts sont nétninoïins peu ins Aoute que, comme moi, il 

qe cases ann. CUS OUT ALL . de 

sente us na QU one " . l'ont jugé trop ridicule pour ht 
due de l'épidént ans a ville, e faire ll . de | lre 40 
faire ionneur de ie prendre an 

devenu elair que dans une famille aoû vieux ou nel eu qu'il 
l'inflnensa a fait son apparition, tous DD : 
le« membres doivent s'attendre à en 


D. CNCGHLIN & 0 U 
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MARCHE AUX BESTIAUX 
de Prince-Albert 
(P. Burns & Co. 


à 


l 


| 
l 
} 


fs Hills, 814.800: Kinistino, #10.700: Mel- 
k& fort, $130,000: Tisdale, 87.300: Wakaw, 
._ #10,400 : Shelbronk, 879,300: Parkside, 


Pour: 
: MARCHE AUX GRAINS 


tonne ent sous nine autre, 
buoi, ça finit par me donne 
inerts: ça devient #n...2uttnt. 


sont d'une importance vite, 


LES PIEDS D’ 


AL 
Le 
ferrage d'un ehevr peu un forur. 
roi sans expérience: ou ngheent 
peut ruiner votre urnmal pour la 
vie, Xe prenez pas de risques, 
Faitesnous faire ictre travail 
Nous sommes des experts et nous 
bots, Vous aurez avantage à nous 
connaissons le traitement des sa- 
amener votre cheval, 


UN CHEV 


k auer: ainsi que, pour ina part. je. See 
. sentir plus où moins les effets. On Re Das madaue Ae le ph ché 1 2999 Hvres......essssssese ie: 
: ; . de . &° : ÉUOPEr e ! . LE =. Bons honvillons de boucherie Î 
recommande toujours de pas alar que fois que l'oceusions Lest Pré: Qe 100 à 1.200 liv ic à 1e ERDMAN BROS 
: mer inutilement. Le Dr MeMillan. entée de parler du “Purisian de 1.100 à 1,00 HIVrES. +2... ie ä ie! 
5 iesaire de la santé seille ee Ji , ‘ ; Bouvillons de boucherie moyens É —Avyenue Centrale— 
F ceommissair € a santé, conseille. u hong . i 
a . . French de nus bons anis de To, le 900 à 1006 livres 8 ac: . : 
| somme mesure préentie, de «e faire ‘ronto | "era INTER serres its, en face Je Queen's flotel. 
L. vnoct + ‘ ‘ y . . tBouvillons à engraisser...,.,. 9 à 91; | 
F. vacelner contre linfuenta. 1 Test évident, en effet. que Sir: pouxill Rd = : 
&' Plusieurs services publies, le service Ar. ; Re : Bouvillons maigres........... 6 à 8%: i 
Fe u Lo . Max Aitcken. en inventant Îe lénisees de choix ci 8 
&. “postal en partientier, sont sérieuse 0 pue Bois , senisses de CROIX. ecesresee cite 4 Si | 
à ou Lu ne 0 pa or , et en Perrri ttant ‘ Bonnes génisses de voucnerie | Î 
5. ment désorganisés. « Les Ne 
ES L ce canard de prendre sa volée: au-dessous de 1000 livres... À & ! 
Fe a 0 dans un livre à estainpille officiel. faches de choix au-dessons i | 
Fe ‘Emp UC le, a montré qu'il est un imbéeilc, de 1090 livres g à 8, | 
k L runt de la Vi toir | ; x y de 1090 Hvres.... pese eses Su, 
L —— croire doublé d'un malhonnète homme. {Vaches moyennes... # à Te; | 
F* “ U « “ 
J'Emprant de Ja Victoire dans Ju mt les Angla-Saxons du Canadn el œufs de choix.......,...,... 5 à 312 | 
: è a, + + . … — 
© division de Prince-Albert  uceusait ‘des Etats Unis prouvent. en lui lBœufs communs. .............. 5 à | 
s . Ê 1 » : « is a 4 
: ÿ soir EU mboîtant le pas, qu'ils ne sont:Verrats de choix............... DT \ | 
} _ gamedi soir un montant total de sons, le: ânes I : 4 te le ridi V'errats communs... CUS à 61 l 
À eriptions s'élevant à 8437.50 On cons QUE (ls ans IRNOANES OUTRE RE reg ne . . nr 
sidère ces premiers résultats coinme culs fantochies, Il nes est done IVennx. se cosssscseses ses cree ras se ct SITES < 
satisfaisants, étant donnés les sérioux Wien Permis 4 Nous, E Pançiiis de Béliers. esse. e lt à 12e | 10 RE 2 ERA | 
empéchements causés par r'épidémie | FFARCE) de faire des gorges chau- | Prebis. dessus cresrsesserses 5.10 à 1 | 
P: , , Ju 
; les à leurs inventions -augrenues. Lnirirurrcececeuuee H à lc! 
e grippe. Te is a fon ln à W'ETALONS ENREGISTRES 
’oici A soncorites ie! LUS, tire ë ‘ 7 à ’ 
" ». Voiei les sommes <oncerites par les à vie dure le ridicule: lVOLAILLE.- | Jeunes étalons enregistrés Perche 
différentes localités. Ja vie dure et que le rideute ne TT ‘ x : 
Prince Albert, #130.800: Rasthern ufit pus à le tuer. On ne peut ;Poulets du priptéempasssceseee 26e ron et Clvde, tout âge, poids d 
° " : ! ‘I ‘ ir i ME i , Bo oecccesreeresssssesreereee Seite DE Lune Le LD 
966,600: Duck Lake, 93.700; tren 11'InS ouvrit un joua ni une re jhoutes N 11,900 à 2,000 liirez, Prix. de #25 
lvue sans le rencontrer sous une logs... à 81130. Conditions au goût de 


l'acheteur, On prend des chevau: 
lon échange. 


4 


E , 49,050: Mayeelin. $10.000: Riaine Lake. re fi hi , ll W; . i 
% 817.000: Canwood, #1100; Mig River, |, Nr, ENTRE dura quelques InrupeR | Juments enregistrées 
23.200. Total #437,550. QU NA NE ON ‘ UC AVUINE— . tros 
$ es iieue- de la purtie bretonnante dé D Xi on € ae iJeunes juments enregistrées Per 
d L'une des. plus récentes victimes | Bretagne, je n'ai jamais put Ko € wi RU cheron et (lvde, toutes les gran 
a. #, ! & vie si: aps à \ en va - . CL 4 . ‘ _ n _ , 
le la grippe espammolr est M. de me ne apres a rl int Extra fourragn......,..,..... 79%, |deurs, poids de 1.500 à 1,709 livres. 
à et jde mes en notes ne pari 4 | 3 : 
Bron greffier de la ville, un fone- ae” jEempa no Drente ai NO Pisces jose 16% | Vous ne pouvez trouver une meif 
à , Pr 2 ee . ° on Xo :,,..,.....,....., srstosuse + ATS 
done dan et ss mpathiquee dont eu beau ouvrir les deifx oreilles, ie TA Lleure occasion nulle part en Sas 
nee st saluée de regrets UnHBI- ti jamais pui Savoir ce que 56 ORGE— ikatchewan. 
#3 Le RP. Panhaleus, O.M.I disaient. deux Provençaux conver. [No 3 CAN... cornes 1051 . 
à Fr Le ee sn a do ns + CUTÉ {éant dans la langue d'Oc; arrivé No # ON... vorrosoreser. 00%, Taureaux enregistrés 
e la cathédrale, se remet heureuse- : Le lon ’ N ; . . 
ment d'une attaque de gri N hé au Canada. il m'a fallu travailler | Fourrag so. énssrersrese 91% Vingt jeunes taureaux Durham.en 
el de la San ; Pamille pre iferne avant de pouvoir parler nt ]LIN— |registrés, 
5 Pl ns le RP y scumprendre le Montagnais et le No 1 NNC......,.......450% c GNT 
à Nous apprenons que le R. P. Va- (ii et, bien que j'euse appris | No 2 CW are A. CHAMPAGNE. 
ù. nO.M.I., de North Battl es LS ; JE , à 2 OCMWsssscssssssssose ce 447 
. Dravement lade dre N re _. l'anglais dans mon collège, eu. No 3 CM. ......1084% [18-42 Battlefnrd, Sns] 
po ed Nil c suites dune [1 Jecture de Shakespeare ct de D ue 
at se nl Te À Tr on et leur Walter Scott me fût ausai facile Prince Albert LT ° 
, M, 2 » À, "Lean eurs , Uipnoi . 
énfants, de Hégina, sont de passage à ner cle Ce ertatn lente 3 PETITES ANNONCE 
" _. UE, FOURS - " No. 1 nord..,,.,,.,.....,.., 202 
‘ … Prince-Albert. avant que je pusse comprendre | No. » nord........11:1.1:...1.1190) 
2 DUCK LÂKE Sak juuelque chose à la sorte d'anglais No. 3 nord............. sous .194 | Vingt-cinq mots ou moins, 25 
KE « « POntaric dans o. 4 nord...,,..,,.,.,,,.,.,,,197 
. _ a ton use dans l'Ontario et dan Ÿ No. 5 nord...,...,.,,......,... 134 |sous. Un sou par mot sup- 
? Notre ban et dévoué euré, le R. P.| Mais, pour le “Québec patois”, [AVOINE....... ie es. f5 plémentaire. Quatre insertions 
3. E. Tessier, O.M.[., vient de nous !je lai compris du premier coup. | rene eee à $1.10 pout: le prix de trois. La copie 


FOIN la tonne......t.816.00 à $1B.0u 


U ne à . [IMUULEÉE, 109 sossssse #1.85 
8 curé à St-Paul-des-Métis, Alta, ser avec les ouvriers du port. aussi SON 100 po 1e pr AUS 
. Durant son séjour de deux annèes | facilement que je l'avais fait avec {BEURRE, la Jivre,............... 45c 

# parmi nous le bon Père Tessier s'était ceux de -Dieppe en quittant la  CRCFE, la dous.....,.........,..450 
É, gagné tous les cœurs. Son départ France: , 5 facilo, (CAROTFES, le minot......,....$1.10 
départ France; ct beaucoup plus facile INAVETS, Je minot.............#1.00 


eeressressees 35e 


devra être écrite très lisibie- 
ment et être accompagnée du 
prix de l’annonce. 


ON DEMANDE une servante, sn- 
chant les deux langues de préférence, 
1S'udresser à Mine MONTREUTE, 15 1e 
lrue est, PRINCELALRERT, Sask, 22 


DA 


Notre nouveau curé est le R, P. Wall -Belgiaue.  J'et r : A EE 
Huason, O.M.I., qui étuit directeur de es 4h al ons de, nadieus fran nie . MOUTON, la livre............... 250 POéDpe ve 

Bcol ICOnCMs que ana Û CRE BORUER, la livre... 16e | À VENDRE Un manteau en rat 
1 e du Lac la Selle et qui & été parlaient la mêmo lanpue QUE: AGNEAU Je livre... e musqué, pour dume, en très bon état, 
enrernps procureur des missions du moi; ef je serais curieux de savoir VEAU, la livre DUT + ce porté un hiver seulement. . S'adresser 
Nord. ice que les <arants américains et FPOMMES DE TERRE. Te x OT NS te Pouant. Prinee-AIbente 


] 


| ON DEMANDE un 


| WHITE STAR. Sask. 


jditions s'adresser à Zéphirin LAJEU- 
| 
i 


} 
i 


| 


eent. 


2 


eee eee 


garcon d'une 
quinzaine d'années pour apprendre le 
métier d'hmprimenr. Pension et loge- 
ment! S'ndresser à J, P. Daoust, 
63. vue de In Rivière, Prince Albert, 
Sask. n3- 


Pr en meet 


A VENDRE, quatre bons gros bœufs 
de travail. S'adresser à 4. M. GAR- 
NEAU, RED DFER HILL, Susk, 15-28 

A VENDRE--Piquets de clôture et 
poteaux pour téléphone en épinette 
rouge (Tamurac). Pour prix et con- 


AVIS AUX SOLDATS CONCERNANT LE 
CONGÉ DE RÉCOLTE. 


L’attention est attirée sur une récente procl i SL 
dans les journaux, par le bureau du Service Militaire. mans hi ; 
de la grstiee, ONE prolongation de congé devant “a 
accordée aux EXEMP 
RS TÉS COMME CUI 

Il est à remarquer que CECI N'AFFECTE EN RI 
HOMMES QUI ONT REÇU DU REGISTRAIRE LG 
DRE DE SÉ PRÉSENTER aux bataillons-dépôts et qui 
subséquemment obtenu un congé des autorités militaires " 

l Du moment qu’un homme a reçu ordre du registraire de. 
présenter pour le service, il passe de la juridiction de ce der: : 
sous celle du ministère de la Milice et de la Défense, et dès cr. ” 
ment est considéré comme soldat. Ceci s’applique aux homn, à 
de la classe 20-22. qui ont recu l’ordre du registraire de se. 
senter en vertu de l'annulation des exemptions par arrét pe 
nistériel du 20 avril dernier, ainsi qu’à ceux qui ont reçu OL e 


étre 


TI. 


EN LE; 


NESSF, ORMEAUX, Sask. 35-38 


Un Canadien français possédant px. 
périenee dans le Commeree die bois 
et du charbon, demande poste dans 
nn centre Franco-Canadien où mixte. 
S'adresser à ensier (3) Patriote de 
lFOnext, Prince. Aibert, Sansk, 00 


pet nan etage enémemne, 
mp mms 


A VENDRE--1 demi seetion à 3 mil 


les à l'est de d'Fglise de Bellevue. de se présenter de la manière ordinaire après refus d'une 4 
‘Prix modéré, S'adroescer à M, Adé- mande d’ex i PET nt ; : * de 
lard Honle, Stfsidore de Bellerue, ande d'exemption ou à l'expiration d’une €xemption accorde 


En conséquence, tous les hommes qui ont reçu ordre ch. 
présenter, et qui sont par ce fait SOLDATS, et qui ont : 
séquemment obtenu des congés de récolte de la part des au 
rités militaires, DOIVENT, NONOBSTANT L'AVIS C1 


se 
sub. 


Sask, 


SOUVENIR DE FAMILLE -- Maria. 


ge pontome. Première Commtnione | | DESSUS MENTIONNÉ SE PRÉSENTER À L'E 
est Le lire d'or de Ja famille, {1 | 
est destiné à conserier les noms du TION DE CE CONGÉ, à moins qu'ils aient été RE 


père et de Ia mère et des enfants de 
In famille, nsec les dates de tous les 
événements de leur vie chrétienne, 
Quel benn livre et combien précienix 
pour une famille qui en aura rempl 
les pages; chacun vondra l'avoir ef 
le conserver, Xe tardez pas à vous Îe 
procurer: adressez.vous à l'auteur: M 
l'abbé FE, P. Choninard, curé, Snint 
Paul de la Croix, Témiscouata, Qué 
Pris: 10 sous l'oxemplaire, #00 le 


DES 
tete d 


contraire par leur officier commandant ou par un avis gen: 
publié par le ministère de la Milice et de la Défense. | 


MINISTÈRE DE LA MILICE ET DE LA DÉFENSE. 


RRSRAARAARAASAA AAA RAA RDS 221840222022 221222 54444 


Société d'Agriculture de. Prince-Alien 


EE 
A VENPRE--71 demi seetion à ? 
milles t, au nord de FEglise, 300 nores 


(à , $ + . 
au moins en entoure, résidence magni. En coopération avec le Collège d Agriculture 


fique.  S'adressere à M abbé OH de la Saskatche 
Chauvin. St.isidore de Bellevue, Sâsk à askatchewan 
22-35 p EE 


Re qe, PR RE 


Nous avons à vendre, dans le distriet 
de Gravelbourg, dans un  ravon de 
quinze milles de Ja ville, envirou vingt. 
cinq demi sections au prix de ving. 
dotlars l'arre 


L'Exposition de Semences 


et l'Exposition de volaliles préparées 


se tiendront dans 


L'Edifice de Publicité 


Les 22 et 23 novembre 
1918 


1 Pour l'exposition, la vente et l'échange 
des semences de ferme 


cinq à soitante.einq 
Une nouvelle ëéglise eatholique au 


coût de $96,000 est en construction et 
un nouveau couvent {de #123,000 est 
omert le Ter septembre. Gravelbourg 
est de centre ranadien francais de la 
Saskatchewan, Pour détails, s'adres- 
ser à 4 d. FORCIER, agent d'immeu. 
bles, GRAVELPBOURG, Sask, RIRES 

- ue 


Lé 


On demande 


er 
Sachant  nettoser et 


Hotliuun, 


Homine 
Sur machine 
uus<i femme avec nn pen d'ex 


pisser 


périeners dans pressiuge des 


+6 + © à + + + + + + © + + +46 + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + + à + + 9 + + + 


- 


vêtements de dames, Rien paré, SES 
travail à l'année. D. W. PAUL, W. O. McDOUGALL. 
PARISIAN DYE WORKS Président Secrétaire 
SASKATOON, Sask. Î 
| dhetttiiibètitéerièrettttetetttsttis th ttttét++r+t+tttt 
aus : es 


msn 


Plus de 


Plus de Vertiges ! 


Plus d’Etourdissements ! 
Troubles d’Estomac ! 


“Ce sont les PILULES MORO qui m’ont sauvé alors que 
j’étais désespéré de la vie””, s’écrie M. Léon L’Heureux, 
‘e la rue Arago, Québec. 


“à quelque chose. Jans 


Les étourdissements 
“cela, je tomhais inrné- 


se produisent aussi bien 


chez les hommes faibles “diatement. Tout teur- 
que chez ceux qui sont “nait autour de moi et 
robustes. Pour une per- “ÿentendats d'intermi 

#“nables Hbourlonne. 


sonne faible et pâle, {13 
sont dûs à la faiblesse 
du sang, à l’anémie et 
à la chlorase. Chez les 
personnes fortes, à vi- 
sage rouge, {ls ont pour 
cause un excès d6 sang, 
et l'on doit craindre une 
congestion ou une apo- 
plexie cérébrale. Dans 
les deux cas les étour- 
dissements se produl- 
sent lorsque la circula- 
tion du sang est irrégu- 
lière. ® Le sang afflue 
alors brusquement vers 
le cerveau ou diminus 
d'une manière subite, ce 
qui provoque des ver- 
tiges. C'est un phéno- 
mène qui s'observe lors- 
que le sang est appau- 
vri. Les étourdisse- 
ments peuvent égale- 


“ments. Deux médecins 
“étadièrent mon cas et 
“essayèrent sur Mol, 
“ÿans succès, une foule 
“de remèdes. On me 
“conseille alors les PT 
“jules Moro. J'en pris 
“et après senlement 
“quelques boites, mon 
“état s’améliora de jour 
“en jour. Ces étourdis- 
“gements  diminuérent 
“et disparurent complè- 
“tement, Si bien que je 
“me considère anjour- 
#“dhal guéri, grâce au 
“excellentes pilales de 
“la Compagnie Médica- 
“je Moro. Mes forces 
“ireprirent et mes dou. 
“leurs de reins, car j'en 
“avais aussi quelques 
“unes,. cessèrent cuñi- 
“plètement. Après avoir 


M. Léon T’Heureux. 


ment dépendre d'une a ans 
maladie nerveuse ou provenir de l'estomac. L'in- “gouffert et désespéré de ln vie pendant quaire n 
tlammation du fole peut aussi les provoquer. “je me sentis des plus heureux de me trouver 


“homme rajeuni et robuste. Aujourd’hui, j'ai mis 


“toute ma conflance dans les Pilules Moro; jeu ai 
“chez mois j'en prends selon le besoin, de temps M“ 
“temps, car Je les considère un préservatif AUS 
“bien qu'un remède radieal et je les conselile à tous 
“mes amis Ce sont les Pilules Moro qui m'ont san 
“yé et je suis trop heureux de le proclamer. 
(Signé), Léon L'Heureux, 261 rue Arago Québec. 


PHCRIVEZ-NOUS. — Si vous avez besoin de COn* 
sells, écrivez-nous en nous donnant des détails sur 
votre maladie. Par le retour de la malle, vous récë" 
vrez de notre médecin des conseils qui vous seront 
d'une grande utilité. + 


Les Pilules Moro sont en vente che 
chands de remèdes. Nous les envoyon 
poste, au Canada et aux Etats-Unis, su 
du prix, 600 une boîte, $2.60 gix boîtes. 
e adressées! coM- 
2, rue Saint-Dan' 


Bien ‘des remèdes ont été essayés, mals pas tou- 
Jours avec succès. Cependant, on a constaté que, 
dans la:pluçart des cas, les Pliules Moro avalent 
toujours apporté un soulagement immédiat et pres- 
qu'à chaque fois la guérison absolue. Ce sont des 
faits qui se constatent tous les jours, et si les t6- 
molgnagcs ne manquent pas, tous ceux qui ont con- 
auité notre médecin à nos bureaux, même par Cor- 
respondance, ont toujours trouvé satisfaction d'au- 
tant plus grande que toutes nos consultations sont 
absoiument gratuites. 

Au nombre des guérisons certaines, pour Îles cas 
d'étourdissements, attribuées ‘aux Pilules More, il 
convient de signaler celut de M. Léon L'Heureux, 
281 rue Arago, Québes. Son témoignage est des plus 
convaincants. I1 dit: 

“Depuls quelques années, je m'apercevals que fé- 
“tats beancoup moins fort. Si je marchais dans la 
“ve on dans la maison, Je me sentais soudaine- 
“ment pris je vertiges sublts onu étourdissements. 
#J'6tais alors obligé de m’arrêter ou de m'appuyer 


7 tous 168 MAT” 
8 aussi, par 18 
r réception 


€ routes les lettres dolvent êtr 
PAGNIE MEPICALE MORO;, 27 
Montréal. 


ÉVANGILE 


un 
tien, XITE 

à. Jésus prOposn au peit- 
, <uisait OI foñle une parar 
FU je royaume dés Cieux 
ülabie à un homme qui avait 
et in dans son ehanip 
tout le monde était 
mi vint, somn (de Fe 
ment, et se retira. 
et fut mon- 


8 VA 


- [ro ? 
ut poussé 


herbe t , A1 rs 
qui “raie part ausst 410 : + : ‘ 
que pr. FINE ère de famille vin- j° n'efl allui au bord de leu ponr 
pe aigneut. -n'atez-vons | Jos recevoir, 


bon grain dans votre 
+'done qu'il y & de 
prieur répondit : C'est mon 
a semér. Ses servitenrs 
Vontesvous Que TOUS al. 
» Von, leur répondit. 
arrnebant l'ivruie 
dues en néIne temps le bon 
ve me ese7 croître l'un ef J'antre’ 
, ane du li moisson, 61 alors 
J OO SONPIEUES 3 Arrachez 
4 iezlan en boftes 
mais renfermez le fro- 


pen “Ausitôt que je l'aporeux, je le 


ealuai par ces paroles: 


OT LL 
po vIelt 


Qrntnit qui 


4h] 
nait n 
poele 

prett 


je. vous rends les armes, ' 

“Mademoiselle, réponditil 
d'un air gnlänt, ellex sont en bon- 
nes mains, 

“_Moilleures. que vous 
croyez, lui répliquai-jes 

“TT visita le fort. il le trouva en 
très bon état, une sentinelle sur 
chaque haation, Je lui dis: 

Monsieur, faites relever nes 
sentinolles, afin qu'elles puissent 


peur 


HE 


ets 
; 
TOUR 
je gras NT 
aber Piitair. 

ja nrdler ? 
sut dt “a 
* nt dns SOIT prenier. 
qu : 


Ar vue von nous dounér 


1" cet érangile 


one dents à] er ro nn ei le ro Il 7 4 
. pu srrompense de hO8 DOnnCe Pre Are : peu de repos, Ni 
ae Lun de nos funtes uit jours que nous ne somtnex 
TO ne présente mais [DAS degendus de nos bastions.? 
poste ee le. lea bons Ain se fermina l'incroyable 

pos patine bee OR siège du fo. de Verchères, en Van 
" ont coifondus, el 8e ic}, NL ‘ 


AR LE CHEN 


de grâce 1696. 


ins. lieu n'eit- PE 
nr PE | Cet épisode des guerres du Ca. 
suc pooheurs tes chdthnents aps À ARS 
D LE nada apparattrent A coup sir in 


LE wuis dont le rontre- 
.. a nodlisait peut 6e Sur lex 
un gothe cptrttion Re fera au ju 
gent de tt, Wors dit Noitre- 
opens Nr MOHES tes méchants “eq 
poules aux l'ardente foèrnaise : 
pe quil aura des pleurs Pt des 
comrats de Hteuts, Wais de ur 
apr hs mate brtierout comme. 1e 80 - 
ae comme de teur Père 


vraisemblable et tiré de la fable, 
si la relation n'en avait été. corro- 
borée pau les divers témoins et ne. 
teurs: M, de la Monnerie et ses 
soldats, les défenseurs de Verehè- 
res et les aeuillante eux-mêmes, 
Le récit du siège dtt fort de Ver. 
chères pussa les mers et vint aux 
oreilles de la cour. Mde Fronte. 
une recu Lordye d'accorder à Map 
delon la juste. récompense qu'elle 
postulerait. L'héroïne fut modes 


Ime héroine de qualorze ans “ LH 
Le hé . le, D'une famille peu fortunée, 
ele demanda pour elle “une pe- 


Marie Magdeleine tite pension de cinquante éens 
de V’erchères comme à une veuve d'officier”, et. 


rappelant qu'elle avait eu un frère 

. , brûlé par les Troquois, elle sup. 

cuite 1 fine) puit, en autre. qu'on accordât 

ban Fencraie ef bonne hu fine enseigne à un autre de ses 
mur de Masdelon, tout le monde fire, cadet dans les troupes et 


trs 
ol 
un 
jt dus 


me mme = ee communes 


mette * 


na que cprir. [lux eut que hindiennes, 
Etne de Pierre Fontaine, Mare | Quelqués années plus tard. en 
meute Antiote, qui "extrême [1709 un 


ment pereuse conne est datt- four, le capitaine de vaisseau com- 
ni a toutes les femines parie lfo de Vaudreuil, était nomané gou- 
me, cdot ee qr'écrire avec mali. 
we Modelo la Canadienne, sup 
plat on mari de la conduire eoû- 
pe conte an fort Contreranr, 
Cr mortes, si elle avait 66 nesez 
hgese pour échapper la pre. 
mie nt à dx foreur des sauvu- 
ee cle ue devait pas s'attendre 
ame bonhenr la nuit stritmr. 
we, Leon de Verchères ne vadait 
mu ibn oait point d'hommes 
pur de varder, tv demeuret, 
cet Holement exposer à un 
digr edeut in eselnvage per 
petuet tar Le mort à petit feu. 

Le punre ant éfait perplexe, 
Libaratt sa fenuue fuir setile? 
Van lounerattal Magdelon*..., 
eus repartitil, vous armer un 
un line bonne voile avec vos 
din cutints qui savent bien ca- 
ét, loir moi, je n'abandon- 
as unis le fort de Verchères, 
in que Mile Magdelon y sera.” 
Lomme entendait notre hé. 
tte lu repondre d'un ton ferme 
“elle n'abandennernit jamais le 
in atedle anmerail mieux périr 
qe lle lhrer aux ennemis, qu'il 
ut die ensèquence infinie 
de sihane n'entrassent dans 
cu tot irons, qu'ils juge 
Hint des tres pat cela NI 
se euparatent, el qu'une pareille 
Mise ne pouruit servir 
Po atmenter leur Berté et leur 
ERoute, 

Et tte invraisemblable dé. 
us lun fotin, sous les ordres 
4 Meanatyone du quatorze ans, 80 
Prénen eh plas introvable 
et faruit huit là : péni. 
Met Uterninables jou 
ls le UXpessiots né A 
de Vochores, iurent A 
lontmuelles alriresé 
D des ennemis ot 
js eur et our Æarbario’”, 
“le de Masdelon ne faiblit 
PU set tant: elle montrait 
MU tn ur riont et gi, rani- 
pal ll son entrain le courage 
ptite doupe, la soutenant 
_, OUEN pa lt certitude 
‘ L “tours prochain... 
FEI ont du 28 au 29 
Te le oh se montrn sons la 
de di leutenant de tn Monne. 
de Mental avec 
le Bones Lei, laigéons la 
me t Magdelon, 
à TRANS si | le fort dtnit 
È drole n cn RL faisait son 
lus sebtinul] ue silence, Une 
je Te Th ” entendunt fuel. 

aq CRE lui vive? dt: 
Gr ne pme Aa 
rte table men fasil de 

MS dans mes brae l j 
bete ie lit a Us A sbnti. 

"il qu'elle entendait par- 


France! IE appartenait à cette il 
lustre uuison Rigaud de  Vau- 
dreuil dont l'origine se perd dans 
la nuit des tenips, sk l'on en croit 

un vieux dicton linguedocien. 
La, conduite héroïque de Mile 
de Verchères n'était pas oubliée 
de Vaudreuil, Il s'était mis duns 
la tête de chercher à Magdelon un 
“poux digne d'elle. Son choix se 
porta sur l'un de ses plus vaillants 
officiers, M. de la Pérade de ln 
Naudière, qui il fit remarquer 
qu'en eas-de danger, sa femme se- 
rait son moilleur JVicutenant et 
qu'elle serait de taille à le défen. 
dre et à lui sauver le vie  Vau- 
dreuil #e croyait pas s"bien dire. 
tar, s'il fat en croire les archives 
“anudiennes, en l'année 1722. 
Mme de la Pérade. armée d'un 
casse-tête, sauva d'une mort cer. 
tnine som jeune file assuilli par des 

anuvages Abénakis. 

Mare DE GERMINY.S 


(Le Noël) 
. Religion réformée 


PS 


Un aninistre protestant “vange- | 
lisait l'Algérie en pétant ça 6 la 
de petits livres de lt suce. 1 ren- 
contra, un jour, Un VIeUX ZOUAVC 
et lui offrit de ses opuseules. | 

Qu'est-ce qu'il y à dans vos 
petits livres? dit le zouave. Sont- 
ce des nimanachs nouveaux? 

C'est bien mieux que cela, ré- 
pondit le ministre, 

—Qu'est-ce que c'est done? 

\ —On enseigne là-dedans ln reli- 
gion: et, qui-plus est, la véritable, 
c'eat-h-dire ln nôtre. 

Et quelle est votre 

C'est. la religion réformée, 


n'est pus bonne, 

Et pourquoi pas? 
Parce que. voyez-vous, chez 
nous, quand un militaire est re. 
formé, ça veut dire qu'il n'est plus 
bon pour le service. - Ainsi, gardez 
vos petits livrai; je ne me sens puis 


passée par le conseil de révision, 


à été réformée, 
T° t 


0 


Lu distinetion est dons Pintérienr, 
dt honnue éduration ans lek actes. 


NPA Sans perdre del . *** . 
be + M Montai sur le bastion ! On ar dait parler, an nc doit écrire 
he gaie À ln voix gi cé jdur pour Pinstruction. 4 

tu, ps FAnVages on des Fran. e x à x : \ 


-Le meilleur mouen da retenir quel- 
qu'un cb dé Jui jaire croire qu'il est 
Libre, ' . ‘ 


leur demanda : “Français | 
À cuerie qui vient vous 
di socaurs” a 
Je leny is D æ 
ï\ Couvtie porte du 
Peine sentinelle, ot lrent der vrouses an vice. 


ter ‘ e 
. CES 


ME 


ee com ne te ae 


Le bien de tous par 
l'effort de chacun 


Monsieur, soyez le bienvenu, ! 


LE PATRIOTE. DE L'OUESTMERCREDI 6 NOVEMBRE. 1918 


D 


ee + 


er an 


LE FOYER 


2 RME NA AMAR BRENT SRE PNA DANSE DEMANDE LL CAE OL 


Trois questions 


OÙURNET lu ltngue sept fois dans da bouche avant pirler, coms 
me le vent le proverbe, c'est risquer de perdre bien souvent son 


tone Laine miens ce conseil d'une grand mère 6 se petite fille: 


UC Mon enfant, disuitiolle uegnérez dés votre jeune 8ge Eiobitude d'avis 
! {4 J { 


# \ « * “ + s 0 
sans cesse présentes à l'esprit, dans tons vos dikeourr, cvs frois ques, 


Uions: Estece vrai? Entre charñtable?  Estte nécessaire? Fou 


vous épargnerez ainsi, à vousméime et aux autres, biou des ennuis et | 


bien des peines”, 

L . « * « + + à , 

Une petile anie à qui Je ComMmnotnrrUES UN four vote vecette me 
répondit, non sans malice: “Une femme, adopter nn ll priucipe, y 


penseavour’.. Ce serait pratiquement nous condë&mis run silence per 
pétuel... Plus de coups de lanque plus de potins! (ue nonx reste. 
rat it à dire?" Eat quoi la méchante enfant ealamninit odieusement 


ON SUre, 


. » 
Sa boutade n'en contenait pas moins une part de rénité ct cette 
rérité, à l'époque où remiennent, arce plus de doistre, ls longues cause. 
vies, peht-être ne serqilil pas inopportun de la regarder cu jure. 
-Ærons-nous songé, parfois, à la fin d'une journée. nn retour lune 
visite, à passer au crible d'une juste critique les payoles que nous avons 


Ps 


tes? Quelles penxées hautes et fécondes avohsnens vrprimées? 
Quels sentiments généreux, quelles à mpTeRsIONS bienfaisautis, nos dis. 
cours ontils pu foire naître dans l'esprit et le coeur de cour qui tes ont 
entendus? 
plus où moins piquantes et nos ineursions plus oùmoins diserites dans 
lu vie des autres, n'avonsnonx point trop perdu de vue ces points dr 
repère sugyérés plus haut: la vérité, l'utilité, la charité’ 


Dans tout ve que nous avons raconté dons nues ré flerions 


Je ne parle pas ici de ces langues envenimées qui diatille nt ineessam- 


ment le poison de la calomnie. et du mensonge elsoûill nt tout re quel 
lestouchent.  Tlne #'agit paañon plus, de ces vantrdiss de parrennes 
tellement outrées qu'elles pottent surtout à vire, Sans toucher cu d'aussi 
vulgaires excès, de combien d'ecagérations vaniteuses, d'insinnations | 
mnaliqnes, de sousentendus, de silences hyporrites nos conrersutions ne 
sont-elles pas souvent piquées comme de vers qui gêtent Lx mcilleurs! 
homine de tête et de | fruits? . me : 


Nos remarques fussent.elles vraies et nos racontars non forges, 


verneur_ général de lu Nouvelle. {#4 doivent intensifier quelque rancune. rouvrirqüelque blessure. en. 
tacher quelque nom, pourquoi ne pas les taire? 
nes apitoyées: “Cette pauvre Madume À... ah! je vous ussure qu'elle 
est loin d'être heureuse, en ménage. Nes enfants sont comme ceci, son 
mari comme cela..." 


On dire, arec des mi 


sans songer que la plus lourde croix de la mal. 


heureuse femme n'est peut.être pax tant l'épreure-qu'olle subit que lu 


publicité que li donnent les rom mérages, 


— 


Proverbes relatifs à la santé et | 


sante, 


4 
de mourir. 
erit l'âme, , + 


religion ? {ét vin d'un an font l'hoñme suin. 


: 


Dans ce cus, votre religion |de venin. | 


Jiveut. jamais bors estomac, 


Je goût, d'une religion qui, étant || 


pieds chauds: Re 


le jour, et {u vivras joyeusement. 
ever matin rend le corps sain. 


suinuit vaut mieux que doux heu. 
res APTÈS, : 


PETITS CONSEILS 


de la chaux, teneh une éeaille d'huiire 
dan$ le bouilloire pour recervir: Lx 
dépôts de chaux, 


. nenu chaud où l'on fait euiré des tev° 
Lè mulbitude des Lois fournit sou- ltos, pâtennx on paudings, les emp- [la cave jusqu'au momont de serir. | 
chera de brûler. 


x 


Pt s 4 , .  , . ”. 
N'appliquer à ne pas nuire ni faire de peine pur nos paroles, ext 


bien, mais y a mieux:rendre nos conversations vraiment iutéressan- 
| ‘ # ,, 

tes cl nous en servir pour répandre tour de nous les bonnes idées et 

nous dégager un pen de la vie purement matérielk. 


. Tant de problèmes sollicitent dr nos joure{'attention d'une femme 


intelligente et peuvent alimenter ses entretiens! Tout de bien, surtont. 
peut s'accomplr, tant de jugements peuvent être rrrtifiés, tant de con. 
seils donnés et reenx! sans que cela ne paraisse, grûce à cet échange ja 
milier de vues sur des sujets plus élenés que la robe neuve de ln roitine 
on les fréquentations de Mademoiselle sa fille! 
n'exclut pus l'agrément. loin delà, et ilnous distinsnerait de la grunde 
catégorie des barards dont Mme Sictehine disait frement: " Lree pes 
gelé. où entend le bruit du moulin sans avoir jamais la farine.” 


Un pen de sérienr 


: ANNEPTE NAINT-AMANT 


LA BONNE] || RECETTES 
MÉNAGÈRE | 


UOMACARONT 


è 


POTAGL OS 


| Faites chauffer du ballon. bricez 
[ ‘in macaroni mettez-le dedans: 
lorsque votre bouillon sera en éhulli 
tion et que votre macaroni sera crevé, 
ve qui demande trais-quarts d'heure 
ou nne heure, versez dans une soupière 
ut servez avec fromage de Gruyère 
râpé dans une assiette à part, afin que 
chacun en prenne selon sun goût et 
en saupaudre potage uvec une 
fourchette. 


el 


à l’hygiène 
La pauvreté est li mère de 


La &inté ost fille de la frugalité. son 
La propreté entretient la santé, 


RU à VND » à | A î 
Ne manger que pour se garder boues DE PENRE À LA NANETTE 


Faites nn roux de belle couleur avec 
du beurre et de l1 farine; jetez-1 des 
pommes de terre crues, pelées et cou 
pées par morceñux üN peu minces; 
mettez-y sel, pobre, un’ bouquet de 
persil garni, Vous pouvez les servir 
seules ou vous telle Viande rûtie que 
vaus voudrez. 


POUMES AU REURRE 


Sois sobre, un corps gras Mai. 
Pain d'hier, ‘ehair d'aujourd'hui 


L'eau qui court ne porte point 


Eau froide ct pain chaud ne 


Tête fraîche, ventre libre ct 

Pelez des pomines, énlevez le cœur 
Let rop n'est jamais sain. - u l'aide du vide-pommes, Places-les 
Puis'de la nuit'ln nuit et du jou |trançhe de pain largement beurrée des 
deux côtés, Mettez du sucre râpé à 
ln place du cœur de la ponune et plu - 
vez au-dessus de Ce suere un marcel 
de. beurre frais. laites euire au four. 
pas trop chaud, pendant trois quarts 
d'heure environ. 


PLAN À I'ORANGE ET AU CITRON 


Se couther de bonne heure ef se 


Une heure de sommeil] : 


ee 


Fressez trois oranges et un citron 
- et demi, passez le jus au tamis, Faites 
Daus les endroits où l'eau rontiert [dissoudre trois quarts d'once de géla- 
après l'avoir passé à l'étemind, Su- 
crez à vojonté et âjoutez trois jaunes 
ee d'œufs et un blanc battu en neige. 


Uu plat d'esu placé dans un tour. à méle 
idans “una forme huflée, et mettez-le à 


Démoulez. à 


Cest I que se rythme 
le cœur d’un  penple 


ire les heures si douces des vacant 


ee nn rem 


lies épanouies qui semblaient me 


fois, quand notre bonne Sœur Su- 
ipéricure entra, “ét 
lolle,—la même figure vénérable et 


dans une tourtière, chacune sur une: 


tine due vons joignes au jus des fruits |dévoila plusieurs autres secrets, et 


Faîtes chauffer le mélangè. placez-le | nifesteront dans ma conduite pen- 


Pensionnat de Puek Lake. 


Le 


15) 


Exhortation 
Vos Morts 


Sous a terre dévorante. iv à 
en des morts que vous avez con. 
NU, AVEC QUI Vous avez VécU. 


Connie la bienfaisunte pluie 
Féconde lt terre en té, 

Dieu Jjit, pour féconder I rie, 
Le trarail ef lurtirité, 


Ces Humobiles, cos ai 1j 
<, Ces alencienx, | Le mienne point d'heure inutile : 


vous les avez vus pleins de vice, dé à 
force, d'entrain, Avec eux pout. 
vire, dans li fraicheur et la miélo- 
die du matin, vous avez oravi Ja 
tante colline. | 


Sonyrons que le paille xtérile 
Est foulée au pied du glanenr! 
Piissont <umaxsser nas journées 
, .. Contme Lex gerbhes mnaixsonnéens 
. Par les chonins verts onsoiciL Dans le grenier du labonreur! 
tés du printer, vous les ave 

ul Gtre  ronvontréss vom vos 
échangé des sermients d'an our ur 
ha voie où nul ne repaise: à leurs 
cotés VOUS Avez pentétre ereln 
longtemps 


One 


Un enfant venait de terminer 

si priere, Son père, st more ol 

; . , ! , , *t DL 

Comme voue ie se neanaient aœur l'avaient faite avec lui. 

AUX Duragess ik pourais les! Combien étioncnous à fre | 

ombres d'amour, 1] it HER 
$ daniour, les omires de] prière, demandatil à sa sœur?" 


, L . } , , 
bonheur! Comme vous ii voue Les parents Gtonnés de l'OgEr- 
lient briller, élever, s'onrichiet dent. | 
Comme vous, if oubliniont JA "Que veuxtu dire? Oui. je de. | 
mort! |munde conthien nous ctions” 


4 


— Mais, nous étions quatre, dit 
la mère, | 
Non. nous étions cinq... car 


Île vous entretenuient de trs 
projets d'avenir Tout à era il 
se sont arrêtés pour se coucher dans |, . 
la fose, Sous herbe Mérrie, que [éeeChris a dit: Toutes les fais 
tre les planches encore itactes mr AU6 Vous s6re2 réunis deux ou trois 
cereueil, il x on à dont portétre [pOur prior, je sorai au milieu de 
vous reconnaitriez encore Le vien. L'OUS 
ge. AB. priés pote eux: ne dnie |. Dans le bon vieux temps on ré 
se2 pas leur souvenir Soffacor de [tait ln prière en commun dans 
votre cuir, les antilles et Von était beatieoup 
lplus heureux, pare: que N° & le 

Maitre de tout bonheur dat avec 
UN, 


Dee ne ee 


Mon retour 
au couvent 


eme #74 jam ee D 


Mes pelits amis 
m écrivent. 


mm 


Les adieux furent courts car je 
sentis mou coeur se gonfler et je 


‘ ; St-Hubert Mission, Susk. 
ne voulais pas plourer devant mon (ne Mademoiselle 
cher papa qui sont #1 Vivement Suivant l'exemple dé mon tune 


mon départ, Une fois en wagon. 
seule avec ma pensée et mon eutir, 
je donnai libre cours à mes lue 
mes, Je ropassai dans ma mémoi- | 


tre pour vous faire part de ines oceu 
pations, 


Nous he sommes pas une grande 


ces. Mon cœux jouit de nouveau 
de l'affection de la vie de fanille: 
ingù imagination me représqniw 
ces scènes faniiliales où le bonhour 
n'est pas parfait que parce que 
l'on en appréhende la nn. Mon 
Mon sens vint enfin à mon secours 
et me fit coniprendre que si je 
luiseauis derrière mot un père affer- 

tueux et bon, des amis dévoués, et | 
que je ehéfisuis, j'allais vors d'an. 
tres amis qui ne m'étaient pus 
moins dévouts et je sentis, imatlyré 
mon <errenient de cœur, que j'étais 
hien privilégiée, ainsi que mes pu- 
tites sœurs, Irène et Blanehe, Tou- 
we à mes réflexions, le ehemin me 
parut court, et sans m'en aperce. 
Voir. nous étions déja à la station 
de Duck Luke, Je ie dirigeni 
aussitôt vers la maison qui allait 
nabriter pendant dix mois. 


di\ ans. 


pays, mais el 


pas. 


gner les Veaux ef les corhonxs, laver la 
vaisselle, faire les repas, et d'autres 


fois du dessin et de la peinture. 
Voilà déjà buit mois que je ne vis 
plus à l'école, J'ai passé les exaniens 
du grnde huit au mois de juin 1917, 
et j'ai recu mon certifient, Oh! ve 


que j'étais contente! 
Nous avons été bien tristes pendunt 


près de deux ans, Mon frère partit 
pour la guerre en mai 1913, mass grñ- 
En apercevant mon petit eoue jee à Dien ilest revenu sain et “auf 
vent au milieu du bocages mon fau mis de février 1817, Fe que ous 
cœur fit un bond et je hâtiu e pis, | étions contents do le ravoir apres coitr 
A la barrière, je vis les fleurs tou- ‘longue séparation. 
, de lis toujours le Patriote. er page 
Comme En famille m'intéresse henueong et 
nous sommes contente! "le {surtout le “Coin des enfants." 
ieur répondis: “Moi aussi Je suis! Je lis tonjours avec plaisir les L'elles 
sntente de vous revoir.” En «li-‘! petites lettres qui vons sont adresses 
sant ces mots, je donnai un vigou- jet j'espère bien que la mienne vous 
reux coup de marteau ef la Ë fera plaisir. 


dire: “Te voila revenue? 


portière, une nouvelle sœur, vint{ Je termine, chère demoiselle, en 
n'ouvrir et me fit passer au pare lvons envogant mes meillenrs sonve- 
loir, Une sœur nouvelle! Elle 
avait un air bon et publ mais 
j'aurais urioux aimé une sœur’ de 
l'année précédente, L'allais laisser 
couler mes larmes une” seconde 


nirs, 
Votre amie, . 
PRernadette BouTiX (14 ans) 


Bonne Madone, Sask, 
Chère Mademoiselle. 

J'ai appris dans le Patrinte que les 
petits enfants vous écrivent, Je vetix 
vous éorire aussi afin de vous parier 
de mes ocenpations. J'aurai bientôt 
onze ans. Jde vais. à Pévole tous les 
jours, Je suis dans le quatrième 
grade pour l'anglais. Je ne snis pas 
si avancé pour le français ear non 


Oh! c'était bien 


douce. le même sourire si Mi 
jant... Je me sentis ile nouveau 
chez moi, Après avoir échange 
quelques paroles, elle me confin à 
une soeur que je connaissais bien 
et qui me fit faire le tour de la 


maison. , Pnpprenons depuis deux ans seule- 
Le pensionnat était le même. nent, Nous apprenons le catéahisme 
Quelques nouvelles coMpHgnNes lot notre belle Inngne française tons 


de rais finir ma lettre pour 


éfaiént venues grossir nos rangs, 
Au revoir, chère Dermai- 


mais presque téutes les anciennes 
étaient présentes. Le dortoir en- 
rore. le même, 

La dernière visite fut celle de 
la chapelle. Oh! là, je pleurai de 
disunt à uron Jésus 


les jours, 
aujouwrd’'hni, 
selle. , : 

Votre petit ami qui aime beaucoup 
à lire le Pagriote, 


nuuventt (n 15 —— 
mes ennuis et mes regrets, MAIS Rbnne Madone, Sask. 
il me fit comprendre la grande fa. | (hère Demoiselle, | 


Je venx vous écrire une petite lettre 
pour vous parler de mn classe et de 


mon ouvrage. Je vais à l'école tous 


veur qu'il n'accardait en me per- 
mettant, à moi, peut-être si ingrate 
«ans le vouloir, de recevoir uns 


éduention dont d'autres profite. | jours. J'ai treize ans. Je suis 
raient mieux sans doute, Il means ja dixième classe pour l'anglais, 


J'apprends le français et le catéchis- 
me ot j'aime bien cela, Je n’a! pos 
besicoup d'ouvrage à lu maisae, mes 
‘parents me dannent du temps pour 
étudier mes leçons, Nous sommes 
sépt dans nôtre famille. Je suis le 
ltroisième. On reçoit le Patrintr de 
puis longtemps et je le lis chaque fois. 


je lui fis des pro. 
conferai pas au 
j'espère, se ma- 


moi, en retour! 
messes que Je n6 
papier, mais qui, 


er 


dant l'année. 
Aurore BARINEAU 


Î 
v 


au travail 


Emilienne je sous éeris une petite lot 


famille: papa, maman, eb mon frère 
qui est heaucoup plus âgé que moi, 
Nous sommes venus de lrance if y a poste. 
Mes parents ont eu. beuu-] 
eonp de peine en quittant leur cher 
je ne m'en rappelle 


Fous les jours, jaide à maman à 
iraire les vaches, écrémer le fait, soi-— 


menus ouvrages, après-midi, je fais 
der couture, de la broderie, et par - 


Jeon Sruonor (10 ans} | 


ane me mms 


me 


semmmmen += 


He vous en éerirai plis long nue su 
ire fois. 
| Au Demoiselle. 
| petit ami du Patriote, 
| Louis SIMaxor 


| me 


Chère Demoiselle, 

Nous recevons le Patriote oi 
je trouvons bien intéressant, surtout 
li page Eu Famille. Nous 
pus encore vn paraître de lettres ve 
nant des petits enfants de Cantal, 
\lors moi, je crois Lien être le pre 
mier à vous écrire et j'en suis content 
He n'én ai pas parlé à personne, C'est 
qu'ils vont être surpris, petits 
amis, quand ils vont voir lettis 
duns le Patriote. 

Mes parents habitent Cantal depuis 
tire ans: moi je n'ai que 
nenf ans Je vais à l'école tons le 
Jours avec ma petite sœur Yvonne qui 
an 5 ans Mes denx autres 
arurs restent à hi maison. 
jun le deuxième grade en franenis 
et en anglais, [n'a que deux ue 
qu'on fait du francais dns notre éeu 
je. Avant ce temps, on enseigrniril 
isculement l'anglais. A in 
aide quelquefois inon père à tra 
ler. Lom'u donné un chevat, J'ai 
appris ä le conduire et maintenant je 
vais souvent cheval. J'aime ion 
vel, Je. sogdruis emelquefois faire 
monter ma petite sœur, mais elle 2 
peur, l'année dernière nous 
loin de l'école mais @u printempe 
uon père à changé notre maison de 
place, lu fallu atteler dix-huit che - 
vaux dessus pour cela. Nous ne som 
mes plus qu'à un demi-anitle de l'écote 

Je ne veux pas éerire une trop lon 


reoir, chère ln 


els ane 


Cantal, Sal. 
Mostr- 


n'avonie 


mes 
ma 


ettvore 


potites 


Je «uis 


mistisess 


il 


Gtion 


“lgue lettre, enr si on ta fait paraître 


sur le journal if ne restera ps de pla 
eu pour les autres, 
Mademaiselle, Je suis ant petit ami, 

Léo GIGUIÈRE (9 uns} 


Done, un revoit. 


- Cantal, Ntsk. 
Bien chôre Demaiselle, 

Je n'ai pas le bonheur de vous con 
naître et je suis aussi privée de vents 
voir, la distance qui nous sépare est 
si longue:  muis je puis coependan 
sous écrire ot cest déjà pour moi une 
grande joie, 

Nous demenrons Cantal, Sushk 
Ceci ext le nom de notre hurenu dr 
Notre station se nomme Vida 
Nous sommes pue enfants dnns noire 
furille. Je suis lu vcinquième. J'ai 
one uns. Je ne suis pas bien instrui 
te, car je n'ai pas toujotirs en loves 
‘sion d'aller à la classe réguli&rement. 
Je commence à éerire et j'en suis bien 
contente.eur cela me permettra de ve 
nir canser give de temps en 
temps, si vous me le permette. 
ne vous en éerirai pas plus long ete 
fois pour ne pus trap vous ennui. 

fe snis nue nouvelle petite amie. 


à 


VOUS 


Le 


frène WiLCOTr CT ts) 
Les onies d'Emilienne sont 


mes amies et Mile Bernadette rxt 
la très hicavenue au “Coin des En 
Enfants”. 

L'aveueille avec non 
plaisir les gentils correspondants 
de Bonne Madone ui aimen’ tot 
le Patriote. {ls pont chacun qu 
deux ans de français, mais ile on 
ent profité, je vous assure. 

(jui, M, Léa est bien mon pre. 
mier correspondant de Cantul: jui 
lu se lettre d'abordt Me Liu 
arvive bonne denrièn 6h suit 
fort bien se présenter aussi... 

1 “...Pas de place pour les un 
trea Poil donc on petit on 
lqui partage mes  inquiéhnds 
quant à l'espace qui nous est rés re 
Le PRassurez.rons pourtant. 1: 
jour où nous serêne trop à l'étrer 
Fdanus notre Coin”. nou 

Dune grande révolution ©! 
inons emparerons de touts une que 
ge du Patriote. (est cela qui 
rat intéressant! Mais n'en son. 
| flez mot: c'est un de mes srcreis 
Îque je vous confie. 

Il ma bien semblé recsnni is, 
‘de mes bons petits amis dans WII: 
iGermaine ‘Bonthouxr,  Gobit:. 
Mandin. MM, Arsène Fiolleau :: 
Henri Mercereau, mentionnés. 
semaine dernière, dans lu vorr 
pondence de Titanie, comme sr. 
l'ont particulièrement distingue 
‘Pexposition scolaire de leur lis. 
fric. Mes meilleures félicitations. 

La Diveetrire 


moins dd 


ferons 


HS 


; 
! 


ere (en mn + + 


Toutes les correspondances 


concernant cette page doivent 
être adressées à 

Mlle Annette Saint-Amant 
Le Patriote de l'Ouest. 
Prince-Albert, Sask. 
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Pour les Cultivateurs 


GOURMAND RACIMNANENNESNNEEE" 
L] e 
L'agriculture 
à l'écol 
RS Pr" 
L'uulite des cours d'agriculture 
dus les écoles cunadiennes et Ja 
\aleur de ect enseignement ne siu- 
fadeut étre inises en doute, Je me 
propose dans cet article d'essaver 
de faire recortir en prentier lieu 
lu hecrseité qu'il v aurait de faire 
cu-cigner l'agriculture dans toutes 
lscedes publiques et secondaires. 
“ton deuxième lieu, de montrer 
de dispositions que on prend 
pur cutistaire à cette demande 
dus des cooles de formation. 
Le Canada est fier de son svt 
ns de oh publiques mais ce svs- 
eu Lecnernte jus les éloges que 


Y 


Denou a faits. An moins sotts cg 
nas  dpprris 

Bascoup de Lens qui n'ou dou- 
oc peu ot puint d'attention à 
cestion  s Hna@inent encore 
une laissent rien à 
et Qirelles aient certmines 
est incontestable. ais 
oo tnonenient principal cest 
ue cande majorité des élèves 
Dotthent pas Fiustruetion 
cup faudrait 

tte population continent” cr 
point à prendre plus d'intéret 
etes quelle he le füsait an- 
{: ut ve reveil d'intérêt s'est 
diatteste spécialement en vue 
deux dernieres années en Naskat- 
che Nous cu attendons de 
prints vliuse, Ne éducateurs, 
etes dernières antées, nos lé 


Il 


forts tai 


Ro ottis, 


ë 
‘ ' 


thiN tt 


ï fus, 


mishaens se snt vivement inté-} 


pese UN questions scolaires. Ps 
ont one keoramdl besoin qui existe 
actaelonment de rforganiser kr <o 
etete ot nos éeoles entrent actnel 
let dans une nouvelle voie 
developpinent, 

Be cour d'émdesle Fanciar re 
unbe, qui conduiaut à Funiverat 
pur code secondaire, était, an dé 
but, tour ai propre à fortuer ul 
ele Veau le <crut Ur cenils prépa 
vaut à entrer an caline uinisté 
a Pavait pour lutode prépa 
dt ee peuines vareons à être tut 
nistis et fabinet où à suivre 
d'autres professions: it devait 
bournir l'outillage nécessaire 4 kr 
fortiathon inteMectuelle et 1 avait 
Si bien rempli sus fenetions que 
lou cotiicnett à croire que Por 
pourrait avriver par celle seule 
\oie à linetruetton et à la culture. 
Mais ge svstème est depuis devent 
uu fétiche, «es points file 
sont révélés. et est loin de suffire 
actuelléiment aux besoins de notre 
souicté moderne, 

L'ÉCOLE DU VILLAGE 

Considérons le eus de la petite 
cvole rurale de villase, Elle est: 
dans bien des endroits atjour! 
d'hui, tout à fait insuffisante. 
Pourquoi? 

Cest d'abord parcs que es con 
ditions sociale de la cutmpatne 
ent changé. Les enfants. garcon 


et filles, quittent li ferme ot vont 


sétahlig dune des villes, Les uen 
dé Ka eumpagne. heureux de voi 
leurs enfants acquéri une instruc 


tiou un peu tucillenre que celle 


qu'ils avaient euxanêmes reene, 
ont consenti à envover quelques 
uus d'entreonx à Péeole <ceondai 
re ef cette Ccole a endesé à Ja terre 
et à Re campagne dés milliers de 
jeunes gens, Les plis robiotes et 
les plus intelligents du pars En 
effet, l'école de la ville ne fait rien 
pour stimuler Part de Pagrieuttu: 
re ou pour pousser des loves an 
æhoix de fa carrière agricole. Pour 
rendre la ferme pavante. pour en 
raver cette tabadgratiou constante 
vers la ville, il est nécessaire d'a 
opter des méthe les moderne 
el scicutiiques, Pour rendre 
des enfants  suisfait de eur 
sort, 1 faut leur indiquer la fa- 
eon de rendre la femne lnerative 
Al faut éveiller leur intelligence. 
leur offrir des intérêts nouveaux 
qui puissent faire comeurrenee à 
Vattraction des villes Ce que Lun 
veut, c'est un développement, un 
élargissement de notre svstèime ae 
tuel d'écoles secondaires, de facon 
à v faire entrer les meilleurs ele. 


“inonts nouveaux dé ccoles d'ugri- 
.tullure et d'industrie tout en con 


FORVAU les bons raits du svstème 
rguler. 
° LE PROPLEMFE 

.* Or. peuton v arriver en muet- 
Hianl une institutrice tuul rétribuée 


et mal formée à la direction d'une: 


école à une seule classe, n'uvant 
que peu ou point d'outillage, sans 
tontuel avec le monde extérieur et 
avec un cours d'études sans vie? 
Arsurément non! Inutile égale 
ment, de compter améliorer l'école 
si lon remet ce suin au groupe 


ment rural ordinaire n'a pas les 
imuven- de rien faire de imieux, et 
de le feruit probablement pus «il 
le pont. Bien des districts ave 


Pattes ent af 


cpu ee qu ft 


ment rurul, parce que le groupr-| 


OT LL TD TL LULU LIL TOUTE TEITS TUNTTTESLITL FITTTONTTT € 


sait à leur grand-pére suffit encore 
pour les petits enfants, 
Mais les enfants qui sortent de ces 
coles peupleront le Canada, Nils 
restent chez eux, ik attecteront 
une facon vitale le bien-être de 
toute la provinee. Il est done de 
l'intérèt de la province de les ins 
truire, 1 est heureux de consta- 
ter qu'en ces dernières années, 
toutes les provinces, dans toute 
l'étendue du Domimion. vont re- 
connu ve fait et qu'elles ant adop- 
té des lois puur corriger ces de- 
fauts, 
QUE FERA-T-ON A L'AVENIR 

L'enseignement agricole devient 
rapidement la règle plutôt que 
l'exception dans nos fcole. Les 
écoles <e consolident, on les vise 
par classes, les institutrice sont 
uneux payées, d'outillage et meil- 
leur, Ce n'est pas fout, il nous 
tandrait également des écoles qui 
instruisent réellement à ki vie de 
la ferme et des institutrices spécin- 
letuent formées pour conduire cel 
ensoignement d'une façon appro- 
pride et efficace, 

jus jeunes parçons de Bi can 
tone vont à L'école jusqu'à l'âge 
de quatorze ans, et quatre-vingt 
dix sur cent NV restent pas nn 
our de plus Ni lon n'a pas be 
sou d'eux sur la femme ils sont et 
dille: dans tous les eus et ont 
assez de Fécole. Hs ne voient pas 
tque Linstruction leur offre rien 
dattravant ou d'utile Eten soni- 


Due, ile ent raison, L'enfant à uc- 


juurs quelques données stporstieres 
Fes Suvan grand nombre de sujets 


et e'est lt toute sott instructions 


Considérons bruittenant UN 


fon de forination pour ce ième 


areon, Après les éléments de la 
degrapile, vinuent les questions 
a so, du transport, du drainage: 
joules questions avünt Ut rapport 
mil dieet aux problèmes que ke 
tte de cet enfant doit constat 
dent oudre et qu'il aura Jui- 
aérne à résoudre il demeure 
at de diarier.  L'anthimetique 
est plus une question longue et 
nphquee de fractionss 1e 
nétique consiste aujourd'hui à 
avoir hs prolit que Fon fera dans 
a culture des pornies où du blé 
ans expédition au marche, si le 
rahsport coûte tant. où si fa boit 
ie bopdelaise coûte tant. où quelle 
era la perte que Le cultivateur su- 
ira SU aise < fanchese on sa 
noisonneuses dehors tout Fhiver 
out beouconp font. et SA ni 
eut dépenser que où vingt dot 


Ne voiton pas qu'etseignées de 
ete Fawn, a urographie et La 
itltuetique  preunent une nuit 
elle jonitieation’ Et et ensut- 
Mement est-il pus plus utile 
u'auparavant?  Giiestec donc 
ue Pinstenetion, ee n'est Part 
qui consiste à fomner Fenfant de 
acer à ee Qu'il puise mieux uti- 
iser son intelligenes pour cour 
vendre et nrutrier les conditions 
ui l'entourent? 


QU = 


Plantes vénénauses pour le 


bétail- 


Où troue dans fa province de 
a Saskateheuan un petit nombre 
de phoites indigènes at pays qui. 
bsorbées par es voies digestibles, 
Font toit aix annauux, touis la ei- 
A6 maculée et le loes où F'exvtro- 
vide sont les seules qui aient cattet 
Le mraves svintômes d'empoisun- 
ietnent. On evoit que la vremière 
veatie Le oanort dax certains ens. 

Li eigué est nne plante vivace 
qui se plait dans les endroits bas 
et humides. Elle à l'aspect d'un 
panais avant de petites 
Jboielhes portées en ombrelles, On 
peut reconnaitre ete plante au 
muven de ses nombreuses racines. 
courte. charnnes.  tubérifornies. 
qui sont la partie la plus vénéneu- 
se de y plante. La plante atteint 
souvent une hauteur de trois à six 
pied. Elle à une tige raide. 
nest pas une plante qui attire k 
Détiul mais Les animaux peuvent 
ke taunger accidentellement. 

Iexiste deux espèces de loco où 


berti et Oxviropis Splendens Le 


dernière sont pourpres, 


de’ huit nouces de laut. 


jaune ses us chroniques, 


 VÉNDÉHEUSCS, 


Î Lennpoienguennennt -ti1 le 


are anhueffetment et réparations. | 
ans ermnpier le perte de temps. i 


fleurs | 


('e 


ox\tropide, savoir Oxvtropis Lum- 


fleurs de la premiere sout pour In 
plupart juuue pâle avec une teinte 
verte pâle. tandis que celles de lu 
« L'uxviru- 
pide est de La funnifle des pois, Les 
Meurs sont purtées en épis serrés de 
dix-neuf à ving-sept sur uue seule 
lige. Toute lu plante n'a pas plus 
| Lu eun- 
spmmation de Foxyiropide parait 
être une habitade acquise, ct le 
danger de ses éffets sérieux réside 


Le bulletin no 81 publié par le 
Ministère de! l'ugrieulture de lu 
Suskutehewan comprend des des- 
ictiptions complètes de ces plantes 
Les <vinploines de 
bétail 
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prendre lorsqu'on remurque ces 
ivmptôtmes v sont également dé- 
crits Les igspecteurs der fnau- 
vaises herbes nident lea cultiva.| 
teurs à identifier væ plahtes et: 
leur font connaître Îles espèces qu: 
sont les plus dungeretises. | 


ee 
Distribution de grain de se-+ 
mence par les fermes ex- 
périmentales, ‘1918-19 


[l 
Par ordre du Ministre de Fagri | 
culture. Les formes expérimentales | 
distribueront gratuitement ect hi: 
ver, aux cultivateurs canadien<, de | 
la semence de grain de qualité su. | 
périeure. 
Les especes suivfntes sont offer 

| 

k 

{ 

| 


ts: blé de printemps (environ 5 
livres}: avotue blanche (environ 
{ livres}: orge, (envirou 3 livres) 
et pois de grande culture (envi! 
ron à livres). 
adresser au Cércaliste du Doi 
miuion, ferme expérimentale cer: 
Wade, Ottnva, qui fournira les for. 
imules de demande nécessaires, 
Tous les échantillons sont en; 
vovés sans frais, par la porte, Une: 
aime personne ne peut recevoir 
qu'un échantillon. Prière de faire ! 
a demande le plus tôt possihle, eur 
Hotre approvisonneniont ext res : 
trente, | 
JTE GRISDALE. 
Directeus des fermes exXpérimen : 
tes du Pominions i 


anne ee tee nes (D ue de eme 


Les profits scandaleux de nos 
grandes minoteries 


En dépit de li mesure de guerre, 
du gouvethement qui interdit aux; 
iminoteries de faire plus de 29 pue” 

de profits celleser augmentent 
leurs dividendes et ajoutent à fur. 
réserves, conne on font foi leurs: 
rapports financiers. 

La Libre Parole or ce atiet: 

“La compagnie tOgiltie” ü 

ave 12 pue, de dividende et un 
bonus de 15 pe. ée qui équivaut, 
pour l'année, à un dividende total! 
de 2% pe, Elle a deux réserves 
lune de #2,500,000, l'autre de 
LS 1,096.407.45. Connne son cape 
Qu m'est que de K4£300.000, à fa 
rigueur elle pourrait encore parer 
aux actionnaires un dividende de 
pen pur. sur les profits réalikés jus 
Liu ee jour, # 

La emmpaguie Lac des Bois”. 
pour ne pas être aussi riche que sa 
eur aînée, roule pas mal sur l'or 
Elle a pavé deux dividendes Fun 
lle N pet l'autre de pe Elle 
luaussi deux réserves line del 
IN742.456,27, Fyutre de ST NN | 


192, Sow capital étant de $35,600; 
(000, elle pourrait paver au besoin 
sun dividende spécial à ses action. 
paires de 40 pe. A noter que la 
“compagnie à ravé dans ses livre 
SALON conne dépréciation ur 
ses jmineubles et nn autre $50.000 
[port réduire son compte de fonds 
je conimeree, murques de fobri 
que, ele, 

| Naturellement, ni lFuue ni Pau 


{tre de deux compagnies ne laisse 
deviner ce que se sont payé les ad. 
ini-trateurs pour leurs services et 
quel salaire princiers reçoivent 
îles principaux employés, 


om me ne me he ne mme 


…. | 

Le Danube détient Fe rerord pr | 

oprieble du monde cutier ponte lex] 
yupeortes p'ir lex incendies cl erxt lu 
Uuille de Naxkutoon qui figure en 

fête avec nue perte memgonnt pur] 

Lrctr de EL, \ 

Î 

Î 

! 

| 

$ 

{ 


| UNE FEMME EST TOR. 
| TUREE ? 


Elle souffrait heaucoup des 
cors parce qu'elle portail des 
chaussures avec des talons 
hauts. Mais que lui impor- 

| te maintenant. 


Le- femmes portent des charts 


sure avec talons élevés. ee qui, 
leur presse Les orteils et les font 
urandement souffrir.  Alin de 
doner du soulagement elle til 


lent leurs Sins xé 
compte qu'elles Peuvent v inlro- 
dure l'infection. dit une autorité 


de Cinchnall 


Cols 


rendre 
| Vons pourrez enlever vos vére 
Aer Vus ongles si vous vous dou 
nez seulement li peine de ADS 
procurer un peu de frecçone, La, 
plus petite quantité suffira à eule.| 
ver tous les cars et les calus les plus 
durs. Vous en appliquez simple 
diout un peu sur votre co Le 
mul disparait à l'inslant ct bientôt 
le cor ou le value S'enleve sans dou ! 
lour, | 
Ce freéune est une subeliuce 
gluunte qui sèche daus-le Lemps de | 
Hi fait ratatiner le 

li poatt 
cotge fonpue L 


le dire, cor 


suis Httaquer autour” 


Paccgpuos sr] 3 


eus 


BANQUE D’HOCHELAGA : 


CAP£ITAL AUTORISE, 410,000,000 Gugltal vera6 et Réserve 97,70,000 
TOTAL DE L'ACTIF $52,0600,000 


er 


‘Aux fumeurs de 


mens 


- ESS 
bon tabac 


RES 


canâdien 


Bureau principal -. MONTREAL " 
DEPARTEMENT D'EPARGNE à toutes les suc- Autres succursa- Demandez les 
cursules et intérét payé anx taux les plus élevés les duus la SRs- D'LR , . 
deux fois par an. Latchewen : l'abacs Canadiens en 
BMET des LETURES de CREDIT CIRCULAIT- _— feuille et hachc de |: 
Re Te ; 1cs de la 
RES pour les VOVAOUTS : ACHETE trauiteg ür- GRAVELBOURG 
gent et billets de banques des pars étrangers; Paul St. Arnaud CIE’ 
VEND des chèques sur je principales villes du gérant Le DE 
monde ;S'OCCUPE ec efficacité des collections ? 
à faire dans n'importe quel endroit du Cauunda 7 LONTEIX { l'ABAC MONTCALY 
: . n Ê . 
et des Etats-Unis. Geo. P. Jessop e Si votre fournisseurs 
OUVRE dés COMPTES CONJOINTS au nom du gérant ” Û ne l'a pas demande, 
MAR où de lu FEMME, de sorte que l'un on . t : Oz 
V'autre..peut trunciger es al'aires de banque. HOWELL L! note fiste de prix de 
Ceci est très avantageux en cas de décès. C. A. Rousseau détail à notre repre- 
Toutes transactions par la poste reçoivent une gérant ’ sentant. 
attention minutieuse et empressée. Un cump- 6. ee } 
te de banque «’apère facilement bar malle. L 
joe demon bar mate [ | 7|J. P. DAOUST 
Agents aux ETATS-UNIS, en l'RANCE, en ANGLETERRE, en é 
TFALIE ct ai e VORES 
SL | 805 15ème rue Out | 
Suecursale - PRINCE ALBERT, Sask. Pri 
. r > 
JE. ARFIN, Gérant imce Albert, Sask. { 
TT 1 À ge gr, ed RS EUR 


et 
la 


Il a été distribué au Canada plus d’un milliard 

et demi de dollars en achats de produits 

agricoles et de produits de la main-d’oeuvre 

— ouvrière exportés pendant l’année fiscale close 
ce. le 351 Mars dernier, Cet argent a servi à 


s 


Prospérité Nationale 


à 


ny  - L | alimenter les industries ct à meïntenir la pros- 
CT. s périté du Canada en dépit de la guerre. 
a que … ” 
{ ”, AT a a) , L J % # # + A 
ENORME production du Canada n'a été possible que grâce 
à l'argent provenant des Emprunts de Guerre du Canada. 
= . . « 1 do n ” , « . . 
C'est ce qui a permis au Canada d'aider les Adliés à faire leurs 
: . . : \ 2 3j: k 4 ,” 
È ; achats ici en leur ouvrant des crédits. 
JE ES cinprunts de guerre du Canada ont our- Fes some Cure où été dépeonsées au 
tout favori 6 la production er donnant au Canada par les Alliés 
conanerce et à  Findustrie une hnoulston : . 
inconnue jusqu'ici - * Le, propres dépenses de guerr: du Canada 
| pendant lhhnée fiscalg TUIS ont été de 
Jugez de Paucnce d'art distribué ag S342,702 UK). : 
. cultivaleurs Canadiens pour leurs produits" Le 
C5 exportés durant l'année fiscale 1918, et con, * Lives normes dépérises. Pes de fi prus- 
JE gistant en ; { pirité actuelle di Canal et de sa prodigieuse 
: _ > = eenacité de production ont té possibles uni- 
‘Beurre... S 2.060,06 quément parte que les -souscripteurs À nos 
Fromage...,,.,,...... 36.603,00 Fmprunts de guerre ont fourni des fonds 
Œuls... 1... ....... 2.271.000 ncessnires à l'industrie, 
| Avoine.... ...,......: 37,048,600 oo . 
Hlé.......... poses 366,341 .690 % % # 
Farine... esreeese 95,806.000 y 
Viande, ..... pores …. ‘16,729,500 
Légumes... vesuee . 19,034,900 


Plus de sis cent trente-six millions de dollar 


rien que pour lus produits d'exportation de 


nos fermes ! x, 


présent pour assurer li victoire et une 
durable à l'univers en gucrre. 


D Û 


- LI \ ‘ 


_ _.. 


TT nos ouvriers Canadichs éux aUssi ont CODIMUrCC d'exportation), se Irouve cn 
Le , : EUR 
grandement profité du Commerce d'Ex- * 


purtation du Canada. 


, 


ES 


due jilus que fatuais atpatavant : dois 
travailler, combattre, épargner ‘et prêter 

: , n . s sde 
argent comme, if ne l'a jatais lait ju 


! 


LA 


Al 


Le Canada, atjourd'hut (grâce son énorme 


mile 


etre position que jamais, d'aller de l'avant. 


- | L'Empruut de Guerre de LJ18 entretiundra 


.. Pour deurs produits, il leur a été pas durant lactivié industrielle an Canada, lui per- 
l'année, ete | \ . mettra de maintenir le chiffre énorme de ses 

. # _ . tnporliions : el il contribuera à augmenter 
“e Munitions, ....,.....,.  $150,000,000 plus que jiunais la cupaeité de production du 
- © Métaus........,....,. 22,083,000 Canada, parec'que sa prospérité ne sera pas 
5 Véhicules :......... .. 22,776,000 diminuée et que sa détermination. de travailler 


Pulpe de bois et Papier. 39,399,000 et de vainege sera plus forte qe jamais. 


* 


‘en.co-opération avec le Ministre des Finances 
: du Dominion du Canada. 


. T CE LE Donne à , e e 
; à l’Emprunt de la Victoire 
ls UE er Publié par le Coinité Canadien Je l'Empruut de la Victoiru 
L'PFEr Pot 


j 
+ 
LE ANANDA doit asrer be fonctiognemettt ; 
dé celte garvcre gigattétque- dos pro, 
3 
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«1 Préparez-vous maintenant à souscrire 
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ve Le LU 
XNA. 

COMMENI CATION. 
lurmes silencieuses, 
itié. 


Qui 


Us Voies Dr 
7 sombes. 
ne terre Süus D 


Sup nu 
Ù Ù i parmi Hous ON 
" ètre du peuple et la 
Lu pays regardent uvec 
nation des terres Im- 
le moyen le plus.di- 
ns <ûr de parvenir tt 
nt de leurs vœux, 
r dont 


l 
een le b 
propre { 
raison le eu 


Yareotit] 


| “ein. 
aie conserveront tt J- 
Ce éemoire. parce que dans 


ration des affnires de 
Prainer il ne se contentn pas 
F'ètre anglais HU voulut avant 
ut re uste. Lord Elgin disait 
aps que la prospérité et La 
Ar fouure du Canada “dé- 
cent en grande partie des 
peinte “on retirerait des ter- 
aantages qu'en Ti tireratt 4 cs 

de amies Cl improductives, et 
que le meilleur tisse qu ou, en 
ae fire était de les COUVFIE @ une 
ation de colons industrieux, 
| contents, 

le voix ennndiennes ont 
u uoble Lord, où 
dt Lori Elgin, en énonçunt 
ion, netait que l'écho 
voix canadiennes, cal 
depuis none d'années les propo- 
quon des plus diverses avaient de- 
ji été faites pour atteindre le but 
un question, 

Mais de tou les movetis propo- 
dep suple, le plus facile 
ec mone taupes le plus effiice. 
cet, on l'a dit mille et mille fois, 
bn v a qu'ine opinion sur le 
ae et ke confection de _che- 
mn publics à travers les forêts. 
Ce qu prone cela de HU maniere 
k plus ‘idente, c'est que partout 
Con ctablit de bonnes voies de 


UN 
Qu 
era 


j'l 
MID LIRE 

Toutes 
jait éche à cette d 


cettà opin 
de toutes l 


Par A. GÉRIN-LAJOIE 


Ds ELU ELA 1 


metubres, survivait pour raconter 
ce tragique événement. 

Muis Une autre nouvelle plus! 
uavrante encore, s'il est possible, | 


Lamarixe. [avait uchevé de répandre ln ter- 


reur dans toutes les Chatwmières 
des environs, 

Dans un des euttons avoisinant 
le cantün de Bristol avait été s'éta- 
blir un pauvre colon canadien. | 
avee su fenime ct deux enfants, 
dont l'un encore à la 
Atin d'avoir un lot plus fertile et 
plus avantageux, il s'était enfoncé 
dans os bois jusqu'à six licues des 
habitations, n'ayant de provisions 


que pour trois semaines, Là, il 
S'était bâti une cabune et avait 


ennmuencé des Méfrichements, Au 
hout de trois semaines, ayant fait 
brûler des arbres et recueilli quet- 


ques minots de cendre, il es 


lransporté cctte cendre sur ses 
épaules jusque chez le plus proele 
nwchand dont il avait reeu en 
échange quelques livres de farine 
et un demi-minot de pois Une 
fois cette nigre pitance épuisée, 
il avait eu recoûrs au même 
Moven, aecomplissant tontes les 
{rois semaines, le corps plové sous 
jun lourd fardeau, un trajet de 
“douze lieues, à travers la frèt. 
Pendant plus de six mois le eou- 
rageux eplon put subsister ainsi, 
lui et sa potité famille. FR ctait 
pauvre, bieu nauvre, mais grâce À 
sin dur travail, lé environs de «a 
cthatie commençaient à s'échuireir 
et il goûtait déjà un veu de bon- 
heur en, songeaut que s'il passait 
l'hiver sans accident, sa prochaine 
révolte Jui rapporterait s<ez pour 
qu'il n'eût plus besoin de recourir 
at imarchand, 

L'infortuné colon ne prévoviit 
pas l'affreux malheur qui latten- 


minication, les routes se bor- plait, 


dut sitôt d'habitations, el 
qua hot de quelques mois 1 épi 
duré rauplave Les arbrisseaux nuts- 
gntat les chénes séeulaires. Si ce 
men «1 rationnel eût été adopté 
cu cn pratique, sur une grande 
“he, vu cinquante aus, la 
fe du pass serait entièrement 
denge: ces milicrs de Canadiens 
qu ont enrichi de Jenr travail les 
Fe ligutrophe de l'Union Amg- 
neue «seraient établis parmi 
ne et aurdient contribué. dans 
konoure de leur nombre ct de 
lues lotus 4 développer les res- 
sante du pass et en aceroîitre Ja 
ppilation. 

En cdiant les causes qui ont 
mad Fetalhssement dn Bas-Cn- 
mali et tenta de vustes et fertiles 
es à des légions d'hammes 
Juts et \aillants, on <e sent agité 
Malere soi de sentiments d'indi- 
non, Mar luissons Ft le passé: 
Fisoire dira tout le mal qu'ont 
dit 4 notre population la eupidité 
Mate Favarice impitoyable 
ds qu et riches spéculateurs. 
Une politique évoiste, injuste et 
sine, cl mauvaise adminis- 
Matos pendant trois quarts de 
le de cute belle et intéressante 
“one Run nous laisser aller 
ol but 4 de justes mais inu- 
6h eurets cherchons à réparer 
Mint que passible Les muux du 
Fee ef ne portons nos regards 
pete Pavenie, | 
gene ieit triste histoire 
dut, des . TIRCEES, des Au 

des talheurs de toutes sor- 
Colonnes par le déf&ut de 
clean de ls cantons en voic 
il blisement, 

a le de La 
tel Populatn , na trouva tou- 
CHution eV and à coup d'une 
cldats lneutal ls ant Deux a 
es ours ï Mes ATIVÉS à quel. 
Ni Colt . ' Inter alles ; avarleitt 
Le qe Voile funèbre" sur 
LU tete partie des enntons de 


at, 


an june uisionnaire Luna 
te re de zèle et de dévoue- 
so san ant, dans l'exercico de 
sprl unitère, aventuré duns 
At € “a guide et sans chemin, 
4 eUTbris par les ténèbres 
dutis ra après de longs et 
dat JU parvenir aux 
péri still vu enondamné 
Ou av 


DOME 
ü hong | 
Wii de 
Met, 
Misionnaire 
“y adoré de 
DT inort 
 Cutietey 
isa 


NU trouvé mort, au mi 
hatéease, onfoncé duns 
ISA la ceinture... 
find, de misère, d'épuises 


infatigable, pas- 
MR troupeau disper- 
attendue avait jeté 
«tion dans les cœurs el 
SCO verser des lurmes 
ls dun lurmes, 


Staient, L'un es qui l’accom- 
: ( . x ! 0 il , OR À ,À # 
DL ET pere! luorl à côté 


1e de tous: ses 


Parti un jour de sa cabance, vers 
la fin de novembre, les épua ils 
charyées de deux iminots de cen- 
dre, 1 é'était rendu comme d'halr 
tude chez le marchand voisin et 
en avait obtenu La ration accou- 
Lunée, après quoi il s'était rentis 
en route nour traverser les six 
Tieucs de forût qui le séparaient de 
x demeure.  H se sentait presque 
joyeux, nmudgré ses fatigues et sn 
tuisère. Mais à peine avait-il fait 
deux dieues qi'une ueige flocon- 
neuse se mit à tomber; latmos- 
phère of fut bientôt obseurcie et 
le ciel et le soleil euchés aux re- 
eurds: eu moins d'une here, une 
épaisse couche blanche avait cou 
vert le sol, Les arbustes et les brun 
ches des grands arbres. Notre 
sovageur avait encore trois Heucs 
à faire lorsqu'il Sapôrçui, à sa 
grande (erreur. qu'il avait perdu 
sa route. Les ténèbres de lu nuil 
couvtirent bitôt la forêt, et il 
dut. se résigner à coneher en ehv- 
in, ee qu'il n'avait jamais fait 
jusqu'alors. Î[l songouil aux In- 
quiétudes que devait avoir sa fem- 
me ef cglle pensée le tourmentail 
plus que le soin de sa propre con- 
j'ervution. Le lendemain 


Jean 
seville, le brait courut que le gou- 
vernement 
chemin « 
de Bristo 


[l 


du peuple dans l'assemblée légis- [soin de ces pauvres et conrageuges |‘ ses divisions, de La position 
live, sollicitait, paraissuit-il, cette/familles une simple rumeur eg [UU elle occupe dans FUnivers.; 


mesure avec tant de zèle, et il était 
seconde 
L' 

bre du conseil législatif ct eo-pro- 
priétaire 
qu'on. assurait que le gouverne lé'cst une « 
ment ne pourrait résister et allait 
affecter 
munelle. Fonis à la confection de chemins 
dans cette partie du pays 


meur, mais Jean Rivard soupéon- 
ua qu'elle pouvait avoir quelque 
fondement ‘parce que dans len- 
trevue qu'il eut alors aveg l'Hono- 
“ble Robert Smith. au suje 
lots qu'il voulait acheter pour ses 
jeunes frères et Pierre (agnon, 
où linforma que le pris de cha ins expérience, et il pouvait cale 
que lot n'était plus de vin 
Flouis, mais de emquante. 

ais accordés pour le paiement du 


1 


| 


prix lui permirent 


s'acquitter de ses promesses, 
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æ marchand qui avait acheté les 
produits de Jean 
chargeant des frais de transport. 
etant en même temps re 


J18 


DR PS 


e 


pen 


ee me ne tree 
ns 


wur satisfai | 

fur l'HMoire oormblète le 
Gtahdpré äu Apt les defniers Six 
mois. 

Mais ce qui eaux li plis vive 
sensation, ce fut lu rumeur dont 
on vient de parler, celle de la con. 
fection d'un chemin public à true 
vers Je canton de Bristol. Cette 
nouvelle fut le sujet des plus gran- 
des réjouissances, 

Oh? si les hommes qui sont à ln 
tête des affaires, qui tiennent dans 
leurs mains les destinées "du paye, 
le malheur où le bonheur des po. 
pulations, savaient toutes les dou. 
ces émotions que fait naître uu 


nes Landry moniraient autuut de. 
goût que Pierre Gagnon pou? cette 

sorte de pasetemps. on put lire. | 
durant les longues soirées de Phi 

ver, un hon nombre d'onvrages, | 
entre autres, les Prisons de Silvio, 
Pellico, etun recueil de Vovage | 
autour du inonde et duns les iners | 
polaires, lecture que Jean Rivard 
accompagnait de quelques notions 
géographiques, Ces récits d'açen- 
tures  périlleuses, de souffranres 
horribles, de privations inouies. 
intéresaiont excessivement l'ima 
gination de nos jeunes défri- 
choeurs En parlant de la Terre, 
de son étendue, de ses habitants. 


re à la Glliogite et) É 


ù Est. Pendant que 
üvard était encore à Las 


allait construire un 
ui traverserait je canton 
dans toute son étendue, 


Rivard en *e 


présentu 


Jean Rivard était naturellement | 
conduit à parler d'astronomie, et | 
bien que ses vonnissupces en cetie | 
iuatiore fussent assez borncées. il! 


me celle-lù!... Pour ces popula. | 
tions éparses au milieu des forêts, 
lu question des voie- de commun. 
cation n'est pax seulement une 
anton de Byistol, lquestion de bien-tre «1 de progrès, 
question Vitale, et le mou. 
vernement qui Socenpe avec zèle 
de cette partie de l'adininistration 
publique, tout en agissant dans iles 
juues de saine économie politique, 
Ce n'etait encore qu'une ru- jrenrlit encore un (loir de justi- 
ee ct d'humanité. 
XXI. 


si vigoureusement pur 
Honorable Robert Smith, mem- 


du 


és auditeurs D fallait voir quelle: 
figure fusuent Pierre Gagnon et 
ses compagnons lorsqu'ils entene 
diient dire que la terre inarche et 
tourne sur ellemême: que kr Lune 
est à quatre vingt cinq mille henes 
de nous; qu'elle a. comme Er terre, 
n des moptagnes. des plaines des 
| ENCORE UX HIVRE DENS LES BOIS éolcanst que le Soleil, centre du 
re Jean Rivard re remit AGE EU pinonde, est à trente huif millions 
ir'uge il 805 travaux de défriche T4 lieues et qu'il est environ quite 
quent, Cette annee. n'allait plus loue cent mille fois plus gro que 
à tâtons:; 1 avait acquis une ver le Globe que nous habiton<: qe 
Mes nulliers d'étoiles que nous aper 
| EA CS OMPET Ecovons dans le frmament, étagtes 
d'un chiffre, ce que lai coûterait la! dans Lex profondeurs du éiel sont 
e NRC en culture de chaque arpent encore indiniimont plus loin de 
de terre nouvelle, nous ete, ete, fallait entendre les 
Durant. les mois d'automne, TE éxehumations poussées de tous cotée 
Jean lput..à l'aide de se hommes et de ans le rustique auditoire! Son 


centaines d 


quelques 


4 


gt-cin 


A leuler d'avance, sans <e 
Les d 


Ne 
‘ 


toutefois d 


de 


D'iuilleurs, aux veux 


MONT n , ND E d . = PR se , PAU mn , a , 
Rivard, la confection d'un che es bœufs, relever. briler et net] ont. entraînés par Un hote, 


lol travers la forêt devait avoir H{oxer les dix arpent- le forét abat Lont involontaire, tous 
mient la valeur du terrain. 


| 


Loniseville fut salué paï desaccla- à battre et à vanner le oran. et 


‘ousidéruble- | ce sortent 
CONSICORONEZ LUrts dans le Cours ‘te te, dela cabane. et debogt. la tête 
L | L'hivex_.s8 éeoula rapidement: {ge les veux tournés vers la soute 
Le retour de Jean Rivard à une partie du temps fut employée replendissnte  rectaient ainsi 
plusieurs minutes à contempler. 


d'accroître 


mautions, nou-seuleinent de 1 part l'autre partie aux travaux de dé. ii ppitien de fa nait, le grand one 


de ses deux hommes qui conmen. 
exient à s'ennuyer de n'avoir plus 
leur chef, inais par la faille Lan- 
drv et les colens voisins qui atten- 
daient avec impatience des nou 
vélles de Grandpré où ils avaient {lutile à l'agréable. 
laissé nombre de parents ot d'amis, avait apporté, lors de son dernier 
Aussi futil interrogé 

manicres sur les accide 


ladies, et sur les mariages passés. pétés M le Curc Léblane et son 
! Là suivre 


présents et futurs. ui fallnt ami M. Lacaske, et canne Les joue 


matin | 


de bonne heure, il partit, tâchant- 


de s'oricnter le mieux possible: 
inuis après avoir marché tout de 
jour, il fut tout étonné ef toul au 
né de se retrouver le soir, ait so- 
lil couchant, juste à l'endroit où 
il s'était arrêté la veille, Cette Lois 
malgré toutes ses fatigues il ne 
put former l'@il de Br nuit. Je 
n'essaierui pas de -dépeindre ses 
angoisses: elles concoiven( 
mieux auelles ne peuvent se d6- 
tire, [L marcha encore toute la 
journée du lendemain, s'arrêtant 
de temps en temps pour €rer alt 
SECQUIS SUUS Presque AUCH SPA 
de se faire entendre, "Enfin, di- 
sons pour abréger. que ee ne ful 
que le troisième jour au matin ‘que 
le malheureux colon aperçut de 
loin sa petite éclaireie et son hui 
ble cabane au milieu. 

Son cœur pulpila do joie lors- 
qu'il songen/ qu'il allait revoir les 
Phjets de son affection, su fenume, 
ln compagne de su misère et de ses 
travaux, ct ses pollts enfants aux- 
quels il upportait de quoi manger. 

Muis, 6 douleur! pitié pour le 
pauvre colon!... 

Qu'iperçut-il en ouvrant la por- 
te do sa cabanc? 

Sa pauvre femme tendue mol- 
W!...sgn plus petit enfant encore 
dans ses bras, inais n'ayant plus 
lu force de crier... puis l'ainé 
s'efforçant d'éreiller sa mère el 
demandant en pleurant un petit 
morceau de puin!... 

Il est duns la vie de l'homme 
des souffrances morales si uffreut- 
ses, des douleurs tellennét déchi- 
rantes qu'elles semblent uu-dessus 
des forces humaires et que la plu- 


SC 


qq 


Lirichement, où. comme disait 
Pierre Gagnon, à gucrrover contre 
les géants de la for. Les voillées 
e passaient enSectures on en one |]; prière du soir en consmun, nu 
lversutions joignant iv plus SOUVEN epi vénéral d'assenthnent se faisait 
Jean Rivard tendre et encens de la pricre 
s'élevait du Font de l'hundde chat 
imicre vers de trône de Céui qui 
égue par delà tous les cieux. 


vrage du Créateur: Si arrivait 
ulors qu'eu gentrant dans Fabre 
tation, quelqu'un proposät de faire 


toutes Frovagc à firandpré, plusieurs nou 
veaux volumes tue ti avaient 


de 
his. les ma 


Les PILULES ROUGE 


Une nourriture naturelle, un aliment nécessaire à toutes 
les femmes. 


81 Je vis encore et suis en bonne 
santé c’est bien grâce aux Pilules 
Rouges dont je me sers. J'al élevé 
une famille de seize enfants; j'ai tra- 
vaillé beaucoup et ne me suis aucu- 
nement ménagée, aussi un jour vint | 
où les forces mo manquèrent et où 
J'eus à souffrir de la tête, du coeur 
et surtout de beaueoup de douleurs 
dans le côté. Je mo sentais si faible 
qu’au moindre mouvement parfois 
f'avais le vertige et devrais me cou-| 
cher. J'étais aussi nerveuse à l'ex- 
cès Plusieurs médecins m'avalent 
donné des remèdes, mais je demeu- 
raîfs au même point. Les uns vou- 
laïent me faire opérer et finalement | 
ue comprenant pas trop ce qu'était 
mon mal, ils abandonnèrent de me 
traiter, C'est alors que j'ai décidé 
d'écrire au médecin de la Compagnie 
Chimique Franco-Américaine et sa 


% 
Mme A. BOUCHER 


Let du courage. J'al commencé aussl- |mols je me suis laïssée persuader que 
| les Pilules Rouges me ramènersient, 
et J'en ai pris. En effet, grâce à ce 
remède, je me sens forte et cours: 
gease aujourd’hui et je puis raquer à 
mes occupations sans éprouver ds 


fatigue. 


Les l'ilules Rouges guérissent tous | 


les maux propres aux femnies, parce 
qu'elles ne sont que pour les femmes, 
et c'est de Ik que leur viennent leur 
force et leur vertu Elles sont adap- 
tées à leurs malaises, de l'enfance à 
ln vletllesse. Elles guérissent les 
scrofules, les éruptions, les maladies 
de la peau. Elles donnent des cou- 
leurs, ramènent au teint sa fraîcheur 
naturelle. Elles guérissent le mal 
do tête, les étourdissements, les 
points de côtés, les palpitations du 
coeur, les douleurs de l'abdomen, les 
iérangements, les irrégularités, les 
douleurs dans les reins, les troubles 
ie la vessie, les maladies nerveuses, 
les époques douloureuses chez les 
jeuncs filles et enfin toutes les ma 
Jadies particulières aux femmes. El-| É 
les sont le remède par excellence À! ue UE 
prendre pour les femmes sur le re- 


Mme Adélarä Boucher, 
Burlington, Vi 


CONSULTATIONS GRATUITES. 
Consultations gratuites au No 274 
rus Satnt-Denis, tous les jours, ex- 
cepté les dimanches et jours de fête, 
de 9 heures du matin à 8 heures du 
sotr. Les femmes malades, qui ne 
peuvent venir voir notre médecins 
sont invitées À lui écrira 


Les Pilules Rouges sont en vente 


tour de l'âge, car elles guérissent et du a chez tous les marchands de remêdes 
préviennent tous les maux et malai Ro au prix de 600, une boîte, $2.50 six 
ses sl fréquents à cette épôque criti- Mme J.-B, AUDETTE boîftea Elles ne sont jamais renduss 


que de la vte. Elles sont de plus le; 
meilleur tonique à prendre et doivent 
être employées par les femmes lors- 
qu'elles se santent affaiblies, mênte 
si colles ne souffrent Das, car ellas 
stimulent “l'appétit, aident la diges- 
tion, ramènent les forces et la santé: 
elles na sont que pour les femmes 
et toutes les femmes faibles devraient | 
es prendre | 


. Dans les premières années de mon 
narlage, étant deveune très faible 
- Jes Pilules Hougës me firent du bon 
inng et me doñnèrent des forces que 
des maternités fréquentes avaient 
fpuliées J'étais derenne aussi très 
serseure} je pe mangeais pas, éprou.| 
cafs des tiraillements d'estomac et je 


autrement qu'en boîtes de 60 pilules, 
| tôt à prendre des Ellules Rouges, à jamais au 100; chaque boîte poits À 
suivre les consells qu'il m'avait don-::, bout le nom de la Compagnie Cbi- 
u6s, et quatre on cinq semalnes sprès mique Franco-Amérieaine limitée et 
f'étais déjà mieux et plus forte. un numéro de contrôle. Rafuses toute 
J'étais tonte surprise, au bouf de! ,:pstitation. Lorsque vous demandes 
quelques mols, d'être guérle. des Ptlules Rouges, n'acceptes jamais 
* Mme. B. AUDETTE, [un autre produit que l'on vous recom- 
68 Congress, Cohoes,-N.Y.] manderait comme étant aussi Von. 
Détiez-vous des colporteurs; le8 Pilu- 
tes Rouges no sont jamais vendues de 
porte en porte. … 

Si vous ne potuves vous Droouver les 
pilules Rouges pour les femmes Pé- 
les et Faibles dans votre localité, 
écrivez-nous, nous vous les enverrons 
ur réception du prix. .n 


Toutes en ettres doivent être 


Lorsque je me suis mariée, je n'é- 
tails pas défà très forte. Dans l'espace 
de’ trôls ans j'ous trois accidents qui 
m'affaiblirent encore. À chaque ma- 
ladite j'étais longtemps au Lit, incs.| 
pable de me remettre, Enfin, la trot | 
devais chaque Jour laisser de côté la; “ième me lalsss tupotente, arec des, 
dns grande partie de ma besogne.| maux de tête, er lourdeurs et des | 
Tout cela est disparu avec le merveil., augourdigsements dans tous leë mem- 
eux reconstituant dont je me serrais, | bres, Il De semblait que jamais fe adress6es y COMPAGNIE CHIMIQUE 

Mme À. GOUGER, ne reriendrais de cet épuisement et FRANCO “AMBRICAINE Utmitée), 
49 rue Taït, Greyiock, Mans, | je me déssrpérain HI 7 a quelques : 176 rus Ew-Deuie Montiéah 


| 


réugsissait, avec l'aide de ses Tres, 
à exciter Vivement lt curiosité do: 


à 
| 
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Li 
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C. A. F'ournier 


SALON DE COIFFURE 
… SALLE DE BAIN …. 


SERVICE DE PREMIER ORDRE 


Première Avenue Ouest nc Error 


AR 


ACHETEZ COMPTANT 
ET ECONOMISEZ 


Nous accordons un escompte de 10 pour cent sur 
tout-5 les commandes de boïs de construction, quand 
vous payez comptant. Ceci est conforme aux traditions 
bien connues de notre compagnie qui traite toujours ses 
clients avec libéralité. 


THE 


Sturgeon Lake Lumbe 


r Co. 


1% 
seit! 


LIMITED'‘ À 

TEL, Bout, LE SON, 2002. 
La pius ancienne Compagnie de marchands de À: 
....bois faisant affaires à Prince-Albert.... £ 
» | 
MacDOWALL, | 
ELDRED 


PRINCR-ALBERT, Ÿ 
BED DEER HILL fl 


DESMARAIS & ROBITAILLE té 
19 at 21 Notre-Dame Ouest, Montréal AT 


Marebands d'Ornements  d'Eglise, Vases  Sacréa, 
Brouses, Statues, Cherins de Croix, etc. 
Astieles refsioux, Livres de prières. Hnagos, ete. 
Spécialité: Confection de banitières, drapeaux, ete. 
pour Congrégations ou sociôtés. 

Vin de messe, Iluile d'olive, Cierges, Encens, vie. 
Catalogues envosés sur detnunide. 


Cour & bois À 
BHELLBROK, 


Nes +44 Eee +the reset r 


Adanac Grain Company 


LIMITED 


JUL BESSDTIE. Gérant de Département franvnis 


Compatriotes, lisez ceci et méditez 


ge 


Quel est le fermier qui a fait affaires usec nous ct n'a pas cie 
satistait ? d 5 
Nous faisons appel aus Canadiens français, non pis paree Que Eu j 
avons un Département francais ce nest qu'arcorder léuvs droits À < 
nes compatriotes de langue francaise, -miuis bien par l'excellent sure 
due que nous pouvons leur donner, + 
Nous m'exploiterons jamais lt RELIGION et la NATION ATITE sn $ 
profit d'un counuerce : est trop abaisser 1ne religion et nne na onaiité j 
VENEZ NOUS VOIR. VOYEZ NOUS PRIX. s| 
ESSAYEZ NOTRE SERVICE Î 
| 4 
RE ee ms eme 2 CE À 


ADANAC GRAIN COMPANY LIMITED 
létéphone Main ist 


ausepis GHMIN EXCHANGE, Rue Lombard WINNIPIE, Man, } 


TT TT RSA, bte EEE D te + +++ EE THÉ 87 + +6. 


| Occasion Exceptionnelle 


Ve. à en aeres 12 milles de Monthitrtre, Maison 12 It table 
2, NO Graineries PEN 16. Fangars. 160 acres en culture. out prit 
écre cuite. Prix $2200 PFacre. 250000 ep, 

Vo. u  ôlo aeres, Leomilles de Maple Creek, Sask, à 1, mile de Péeoic, 
Maison 30 8 IR Etable DEA US, Mangar ZE OX ODS, © Graineries DENT, 
500 avres en culture, Tout peut se eulties Bons puits Eun dans li 
maison Prix K23.00 laere, $1000.90 comptant. 
No, 2 180 acres, 8 nilles de Toucil Maison 18 NX 18. fable pour 650 
jétes, Lnunenses Hangurs, Gruineries, Dong puits, 140 ueres on culture. 
160 aeres peuvent être eulthés, Lrix, #25.00 l'acge, #2000.00 comptant 
No. 520 ncres, 15 milles de Shaunuvon, Susk, Maison 20 X 21 
Giruinerics, 200 aeres en culture, Prix 20,09 l'acre, $5000.08 comptant 
Not - 900 acres, 7 villes de Shannavon, Sask, Maison 20 x 21 Ftable : 
on x 24, 100 acres on culture, le tout “uitivabie, Prix #25.400 lacre 
&3000.00 comptant, 

No. 24— 590 neres 6 milles de Shaumauvuon. Susk. Maison 20 x 20, Etuis 

13 x 4, Graineries. 120 aeres en culture, 296 acres cultivables. Havre 
pour pâturage, Drix $7000,06, $3000.00 comptant. 


La Compagnie canadienne de Colonisation Liée 


CHAMBRE 2%, EDITICE CLUB CATHOLIQUE 


1863 Rue Cornwall REGINA Sask. 


M. J. POHRGIER, Président S. M. JENN, Goput 


en. 
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Ne retardez pas 


2 


Vos travaux de construction. Nous avons le bois et à 
tout le matékiel qu'il vous faut dans notre cour. Stock  ° 
soigné et bien sec. Nous vous le délivrerons autemps  : 
désiré. Que votre commande soit grosse ou petite, 
nous vous la fournirons au plus bas prix et vous ga- 
rantirons satisfaction, Éscompte de 10 p.c. au comp- ;. 
tant. k 
MeDiarmid Lumber Co. . 
leDiarmid Lumber Co. : 
Téléphone 2731 “: Le soir 2345 : 
A mr © 


D LE PATRIOTE DE L'OUEST, MERCREDI 6 NOVEMBRE 1918 . 
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pour les orphelins d 
CHOSES DE BELGIQUE  fançais et les lo de Fran 
a — çais résidant à l'étranger 


Ce nr'est pas seulement en Fram- 
ee que Ja guerre aura rendu orphe- 
lins de petits Français, 4 Fappel 
de la patrie en danger, ses enfants 
“teblis au loin ont répondu et 
beaucoup d'entre eux ont donné 
leur vie pour elle, Cependant la 
lai récente sur les pupillee. de la 
nation n'est pratiquement aphli 
cable qu'en territoire français. 
Elle laisse sans protection effective 
les fils de Français tombés an 
“hamp d'honneur, lorsque ces en- 
fants résident'à l'éfrangor. va 
une situation inacceptable: le 
l'onité de protection et d'éduca- 
tion des orphelins de guerre et fils 
de Francois résidant à l'étranger 
& propose d'y porter remède, 

Sou but est de créer, pour les 
ionnez lrançais résidant à l'étran- 
ser, des contres d'éducation fran- 
aie où enseignoront des profes- 
ours détachés des cadres du per- 
onnel métropolitain, et de donner 
lux élèves és plus méritints des 
sourses leur permettant de venir 
ihever leur instruction en Fran- 
"ee 

Dans les écoles frantnises que le 
‘omité se propose de fonder et de’ 
lévelapper, duns les sections frun- 
aises que Îles établissements d'en- 
eiunement étrangers pourront 
Truani<er avec son concours, des 
anditions spéciales où méme la 
gratuité pntière séront consenties 
n faveur des orphelins de guerre, 
t tous les jeunes Français, tontes 
‘es jounes Françaises vivant à lé 
ranger, pourront, auprés de pro- 
“sseurs;venus de France, appæen- 
ro la langue française et l'histoire 
le France. cannaître lu civilisu- 
ion française, 

Le Comité de protection et d'é- 
lucation des orphelins de puerre 
+ fils de Frantais résidant à l'é- 
ranger a son siège social à Paris, 
Hi. boulevard Raspail. 


Dur dti du cardinal Mercier 
4 dt deruitre séance de PAen- 
dénue des <ciences morales et po- 
liniques, à Pari, M, Lyon-Cahen, 
aire perpétuel, a donné le. 
ere de la lettre suivante qne lui 
nu adressée Je Cardinal Mercier: 
Moncieur le secrétaire perné- 
aiuet et honoré vonfrère, | 
[li ome tardait d'exprimer à 
Llacctut de France, qui a hien 


Montgelas praela me contre 
N Pa 


——————— nt 


son pays le droit des 
petites nations : 
Le gouvernement imnérial alle. 
mand doit esuyer un autre déen. 
veu des politique. Dans un ar- 
ticle du ‘’Rerliner Tageblatt”, le 
général comte de Montgelus. pro. 
teste à son tour contre les prati 
ques de gnerre dont il à été le té 
Vol urouvrir ses portes MOx moin iudigné, sa proeEnet 
2e nent de reconnmisanee et de a ane le mémoire de l'ancien 

cit sernelle svmpathi arlé ambassadeur à Londres, 
Dee conrnaux ent lis » le L'acte courageux de l'ancien gé. 
n hpies NT ed . qe \ N néral allemand, renvoyé pour la 
ci non note FL is [enuse, infiniment honérable d'hu. 
= ne tuarales ef pa tiques FE nanité envers les vaineus, est si 
Fe nai je me voyais si pou di. ennlé comme il suit dans le “Jour. 

un. 4 cu tel honneur que j'hési- sal de Uienève” : 
0 voire Jusqu'au JOUR OU Ce n'est pas Suns sUTPrise sans 
+ 'ritenue voire na tonte que. le dimanche 30 juin. 
celle fée du SUITE os Berlinais auront ln, en tête di 
Vel «lire à Ut D on à J'OTRENE de ‘Théodore Wolff. ut 
CCE 3° ES oteut de ptiele d'un général d'infanteric 
CU, " ue très on trur la société des nations et les 
D ce Re OT RE UE PL lies récemment émises par Lorc 
nt dé me l'avoir dévérné. (rev. LE m'est pent-être pas sans 
oi del cite intellectuelle intérêt de dire quels sont les anté. 
cernes dont, ne Aa cédents de l'auteur de eut article 
nn j riemment ie déine le comte Max de Montgelas, 

CU | Due ee d'exti | “appartient à une famille d'o. 
DU TE RL DOU nes rigine savoyarde, devenue  hava 
| LU à ne récampense et oise au dix.hnitième siècle, (était 
ST nent. MP lun des officiers supérieurs Les plus 
1. il conscience de M'AVOIT Lestimés de l'armée allemande 
vaut honneur qui nr'échoit cf RDA AVOIE PER D l'expartition 
DANS le, sentiment ae grand étatmajer, Au début di 
ci ur reconnukeanee que 16 (la guerre, il exerçait un eomman. 
Î 
; 


Ë Général allemand Max de 


ais en exil : la mienne. . . ; 
Pr Le en le ecréloire dement sur Le front français. Hé 
peretiel avec l'expression renoti- nds PReluie fes Lane le 
detre de qua gratitude, l'assurance jHINnGes en PCRIQUE Ci CL € 
dem <entinents de hante ronsi- départements envahie. il à cronte 
dau tt de toute dévouée con. | de traiter les populations civile 
. ‘i avee justice et humanité Et cs 
RS ; fut lé motif pour lequel il at mt 
D. S, Cardinal MERCIER. fon disponibilité. 

Arch. de Malines. ! “Le comte de Montgelas vint « 
réfugier en Suisse. Avec une cons 
eience admirable, il <e mit à étu. 

Par ordre du général von Ar |dier, d'après les documents les plu: 
num, chef de la quatrième armée, authentiques. la question des ori 
su habitant du territoire d'étapes luines de la guerre et de la violation 
qu veine de travailler pour lelde la Belgique. À mesure qu'il 
conte et sous la direction du lavançait dans son travail, ses idée 
pouvoir oecnpant sera darénavant le modifiaient, Ce n'est pas trop 
nas, di et sa famille, des cartes de parler d’une conversion. Com 
de cesitaillement et des secours de pue presque tous les oftiviers alle 
rer cortes que les communes Dinunds, il avait éru à linfaillhiht 
aomlent aux indigents. lité de san pays Maintenant. : 

Senie. les femmes et les enfants lGevgit constater les terribles res 
de ceux qui travaillent régulière. |bonsabilités de T'Allemagne impr 
ment ce) aux travaux militaires Ejaliste. Et il arrivait aux même 
pourront bénéficier de ce que les conclusions que ses amis le profes 
Boche- considèrent comme Un iseur Foerster et le docteur Feu. 
avantnee et de ce qui n'et en Têx- jon, dont le journal, d'un s pris 
lité qu'un droit, dant intérêt, vient de paraitre. 
Cette mesure. prise en violation}  &£Le comte de Montwelas tient ? 
æièr conventions internationales de : parler en Allemagne mÔME. Ci 
La Have.—que de fois les Boches |É'adressaht directenent an peuple 
“he les auront.ils pas violées?— est | 1llemand, “Sous le régime di 
arrêt de mort pour les milliers ; haillon, il va de soi qu'il pe peu: 
“ patriotes de nas Flandres, qui [pus encore dire tout ce qu'il à à 
nt jusqu'ici refusé de coopé- fire. Son article du “Berline 
œuvre de guerre dirigée ,Tageblatt” est déjà asez  hurdi 
Jeur patrie, t'est un réquisitoire contre le ani. 

ilitarieie, Il appuie lex idée di 
Lord Grey, qui sont celles du pré 
lsident Wilson, 

“La justice entre les nations. dit 
Île emnte de Montgelas, exige que 
Île “droit du Poing” soit défiiti 
|vement ubali et que Îles tions. 
, Ut grandes où petites. soient conle. 
F0 ou ne brochure d'en- ment respectées, qu'elles aient le: 
à mr, sr linêmes droits, qu'elles soient pla. 
apport traite des violations | Lées exactement sur le même piel 
trait des gens en terriloire bel- Je même que, dans la vie privée 
eupé par l'ennemi et du trai-!ÿ] n'est plus permis qu'un parti- 
ënt des prionniers de guerre | euler ait recours à la farce brntale 
les en Allemagne. ! de même cela doit étre interdit aus 
FLes annexes contiennent le texte nations. Il ne doit pas avoit 
diverses protestations du, gou. deux morales, une pour l'usage 
tement belge contre les dépor- | personnel, et nne autre peur Fu. 
ms. et le travail fareé can- {sage politique.” 
es contributions de guerre! Ces idéeslà sont pour nons, 
tre la saisie de lencaisse en tout à fait courantes. Ce qu'il f 
ts allemands de la Banque na. ia de nouveau, c'est de les voir ex. 
Fa ile et de la Société générale de : primées en Allemagne, et par un 
égique, contre la liquidation | énéral, 
ée de vertaines entreprises en lLa résistance des Luxembour. 
élgique occupée, contre la modi- {puis du Grand Duché 
tion illégitime d'une partie de | Un voyageur, récemment arrivé 
législation civile, contre l'at- |q'Avlon (Luxembourg Belge), rap- 
Hté portée aux institutions cans- | borte que la résistance du peuple 
utionnelles et à l'organisation | fuxembourgeois du Grand Duché 
nistrative du pays, contre |ontinne À être aussi belle que cel. 
dorporation de Belges dans |1e des Belges de la province du Lu. 
armée allemande, contre les ré-|<embourg. 11 parait, dans la ville 
husitions abusives, contre le bom. | qe Luxembourg, un petit journal 
irdemeñt intentionnel des for- l'écrit dans le fier patois du paye, ct 
fations sanitaires, contre le tra-| ii courageux que la fameuse 
ail forcé et contre les mesures ar-| LIBRE BELGIQUE: il s'appelle 

sites prises en matière d'orga- | XI) Natien” et mène campagne 
n judiciaire. Enfin, le H!onire l'Allemagne et contre ceux 
bublié une série de doeuments | qui voudraient on laisseraient ger. 
émements émonvants sur ler |huniser le pays Dans son der. 
aitements affreux inigés par | nie. numéro, on pouvoit lire le 

agne aux prisonniers - de|brases snivantes: 

erre et aux prisonniers civils, “Retournons au Juxembourg 

nsgmble forme un dossier | 1e 1867, de 1830, de 1794! Ayons 
culièrement convain € a nf, | des idées qui nous élèvent! Soyons 

intérêt est rendu considéra- | des hommes comme Servuis (le 
dar la nécessité - grandissante | orgnd patriote. qui, en 1870, tint 
expiation à imposer aux au-|{éte à Bismark). Admirons la 
de pareils forfaits. . France souffrant son calvaire san. 
s'est par erreur que certaine |glant pour la liberté de l’Alsare. 
7 et de presse ont appelé Lorraine! Admirons cette mal. 
le publication un “Livre Bleu” |heureuse Belgique dont, en 1839, 
he s'agit pas ici d'un Livre di. |nous avons été arrachés au mépris 
® plomatique; on sait du reste que la |de tous les drnite, cette Belgique à 


Du 44 mort n 


_a France au premier rang 
pour la production des 
engins de guerre 


On pude souvent de lt produc- 
ion phénoménule des Etats Unis 
ut le F'Angleterre au point de vue | 
le engins de guerre, C'est justi- | 
e. Mais pourquoi parletou si! 
eu de la production française qui ! 
st, dit l'{ntransigeant, “a plus 


e 

Donnons un exemple: pendant, 
e mois d'août 1918, la production 
les moteurs d'aviation à été dans 
à proportion de 3 en France eon- 
re 1 en Angleterre. 

Mais s'il n'et pas possible de: 
louner des chiffres, les faits &lai- ! 
“ent singulièrement cette vérité. : 
Bepuis six mois, nous ‘alimentons 
es trois quarts du chame d- 
uille français, et nous sonrmes en 
tat de faire face à toutes les de- 
nandes. & importantes soicñt-el- 
es, de nos urmées et des armées 
iméricuiné. Désormais, elles peu- 
“ombattre sans arrêt. rien ne leur 
nanquera, 

Depuis deux mois la bataille du 
naiériel se livre acharnée sur no 
re front, ‘Cette bataille, l’Alle- 
nagne l'a perdue, nettement, No- 
re supériorité est telle ct s'acecn-; 
uera de mgnière si formidable | 


om ne nn 


omission Belge d'enquête 
violations du drait des gen 
Alernagne, vient de publier 
aëme rapport, qui, avec le“ 


wantage, 

Au vours de sa défaite, l'enne 
ni a perdu depuis 6 mois plus d 
{9 millions de coups de canon. 
(Len u fuit sauter la moitié envi- 
von. L'autre moitié nous Futil- 
sons contre lui. Et Ladendorf 


canomiser les niunitions, 


nons et des dizaines de milliers de 
mitrailleuses que nous lui avons 
capturés, Muis disons que nous 
fabriquons des milliers de tank: 

et d'avions par mois. 
On apprend toujours ces cho: 

là avee nlaïsir. , 
(L'Echo de Paris) 


7, 


Carte de la Saskatchewan 


Le ministère de l'Intérieur vient 
de publier une nouvelle édition de 
la carte des homestends de ln Sas- 
katchewan sur une échelle de dou- 
ze milles et demi au pouce, à jour 
jusqu'au ler juillet. Les différen- 
tes couleurs indiquent les terres 
définitivement acquises, les terres 
entrées mais non patentées, les ré- 
serves forestières, les réserves de 
bois de construction, iles terres à 
pâturages, les parcs fédéraux et Les 
réserves indiennes, ‘La carte in- 
dique également les limites des 
agences de terres et l'emplacement 
des bureaux. 

On peut se procurer cette earl: 
en s'adressant au ministère de 
l'Intérieur, division des ressources 
naturelles, Ottawa. \ 


LA 
© ouleur adoptée par le gouverne [laquelle encore aujourd’hui là 0 — 
| ment 1e Fe Li ses livres Aph moitié de la nation luxembonr. | Le prêt à L'Etat c'est une taxe 
Po Madiques ei le arts ct non le ble. Lagnise appartient avec fierté, qui porte intérêt, 


que l'Allemagne ne peut plusi 
ompter reprendre la Întte avec | 


me ee 


à 
st us | 
omuidable de toutes, la -premië- | ll 


recommande à ses lieutenants d'é | 
Nous | 
| 


ne parlons pas des milliers de cn- | 
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ÉTES-VOUS 


Patriote de l'Ouest”? 


EUR 


4 


ENROLÉ : 


dans le grand mouvement . 
de propagande du — 


Si vous ne l’êtes pas encore, hâtez-vous! 
Tous les Francos-Canadiens tiennent,à honneur de 
voir fisurer leurs noms sur les listes que nous publions. 

.. Vous aussi, vous êtes certainement décidé à faire quelque 
chose en faveur de Votre journal. N'attendez pas davan- 
tage. Que votre nom soit inscrit dès la semaine prochaine au 
tableau d'honneur. 


NOTRE PROPOSITION 


Poui la somme de $5.00 nous vous accordons l'abonnement pour un an de quatre de 
vos amis et en plus nous vous créditons un an d'abonnement pour vous-même. Les 
abonnements des Etats-Unis et de la France compteront pour huit mois. 


PROPAGANDE 


En faveur de 66 ° ) 99 
Peut Le L'atriote de l'Ouest 
Pour être inscrit au tableau d'honneur des VRAIS PATRIOTES, de 


geux qui ne se contentent pas de dire et de gémir, mais 
te 


Î DE CEUX QUI AGISSENT 


fl suffit de détacher le coupon ci-contre et de l’adresser immédiatement au 


: Patriote de l'Ouest, Prince-Albert, Sask. 


. Aux personnes dont vous nous aurez fourni les noms et adresses nous 
enverrons le journal et nous les préviendrons en même temps par lettre que 
, ’ La .* L . 

leur abonnement est payé par la générosité d'un ami. 


RE ES 
DETACHEZ CE COUPON 


LE PAPRIOVE DE L'OUEST 
PRINCE-ALDRERT. SASK. 


Veuillez trouver ci-inelus Ja somme de #$35.09 en mandat poste, lettre 
__ recommandée, où chèque pavable an pair pour les quafre #honnements 
‘ auivants: 


Adresse. 


” 


ü 34 


ue : me donner droit. àhé 


‘de TOucst.” 


BE: 
Fr 


AGANDEL DROPAGAN 


en 


